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“Les Feux-Follets”, ensemble de 65 danseurs, musiciens et chanteurs de Montréal, 

au Playhouse de Winnipeg les 11, 12 et 13 juin les danses et la musique enlevantes des Indiens, Es- 
quimaux, Canadiens français, Acadiens, Ecossais, Irlandais et de l'Ouest canadien, dans un pro- 
gramme de deux heures, intitulé “Mosaïque Cana dienne”, de notre culture folklorique d'un océan à 
l'autre, Le programme em d'abord la danse rituelle Hamatsa des Indiens de la côte du Paci- 
fique; puis une cérémonie de fiançailles chez les Indiens de la prairie, les chants et les danses des 
“Voyageurs” qui campent quelque part dans la vaste plaine, les danses de chercheurs d'or du 
Kiondyke qui célèbrent leurs riches trouvailles et, pour terminer cette première partie, une série 
de danses contemporaines traduisant la vie urbaine d’un pays qui s’industrialise rapidement. Dans 
la 2e partie du programme, consacrée à l'Est du pays, les spectateurs assisteront à une série de 
danses et de chants de la vieille Acadie, des Ecossais des Maritimes, des Esquimaux du grand nord, 
des ’’anciens Canadiens” de la Nouvelle-France sur les rives du St-Laurent et, en grande finale, un 
spectacle riche en couleurs de toute la troupe à l'unisson. Rendez-vous en foule au Playhouse, à 
8 h. 30 chaque soir des 11, 12 et 13 juin, pour voir ce tacle des ‘‘Feux-Follets”, compagnie de 
ballet folklorique qui, par la mise en scène, les jeux de umière, les costumes, les décors, le choix 
des danses et des chants offre avec enthousiasme un répertoire impressionnant de tous les folklores 
du Canada, 


Le programme ARDA dépensera 
$389,170.00 en Saskatchewan 


TTAWA — Le ministre fé- our la mécanique des les cultures doivent être amé- 


déral des Foréts, M. Maurice |sois et aur leur aptitude à la 
production, 


Sauvé, et le ministre de l'Agri- 
cuiture de la Saskatchewan, M. 


probation d'études s0ci0-écono- 
miques du delta de la rivière 
l'expansion de 


ainsi que des subventions #up- 
plémentaines aux projets de pro- 
tection contre hs crues du ruis- 
seau Shand et de Saint-Pierre, 
travaux dont l'exécution se fait 
en vertu du programme ARDA. 
Les dépenses approuvées à leur 
égard s'élèvent en tout, à $389,- 
170, 

L'étude du delta de la rivière 
Saskatchewan comporte des re- 


des inventaires de la 


Programme plus vaste 
de français en Ontario 


TORONTO — Un program - des professeurs qualifiés de fran 


me plus vaiste d'enseignement du 
français dns bles écoles éllémen- 
taires ontariennes a été rendu 
publi par le ministre de l'Edu- 
cation, M. Williams Dawvis, 

À partir de l'automne 1966, 
a-t-1 dit, l'enseignement du fran- 
Cas pourra être optionnel pour 
les élèves de langue anglaise 
de 7e et de Be années. 

Entre-temps, l'Ontario cher- 
chena à augmenter le nombre 


Un prêtre catholique 


réinstallé à Londre 

LONDRES (CCC) — Sus- 
pendu en février dernkr pour 
ses opinions sur le contrôle des 
naissances, le prêtre catholique 
anglais Joseph Cocker a été 
réinstallé et nommé prêtre ad- 
joint d'une nouvelle paroisse. 


çais parlé. Cet été, des cours 
de français à lintention des 
instituteurs seront donnés à Ot- 
tawa et à Toronto, 


L'histoire sera 
enseignée en français 


CORNWALL -— L'histoire se- 
ra enseignée en français pour 
les élèves francophones de neu- 


9e année au St. Lawrence High 
Schoot pourront apprendre l'his- 
toire dans leur langue. La même 
chose s'appliquera pour les élè- 
ves du nouveau high school 
qu'on se propose de construire. 


Montmartre (18 juin), Sedley { 


des bovins, C'amélio- 
rer la qualité des récoltes de 


t| plantes fourragères ainsi que Ja 


qualité des bestiaux et d'amen- 
der la terne, 


Une somme supplémentaire de 
$51,100 dont le gouvernement 
fédéral palera $23,070, a été ap- 
prouvée pour permettre lérec- 
tion d'ouvrages de protection 
contre les crues près de Porcu- 
pine Plain, à 30 milles au sud- 
est de Tisdale; les travaux com- 
prendront de nouvelles modifi- 
cations relatives à la régularisa- 
tion des pentes et des améliora- 
tions au lit du ruisseau sur une 
longueur d'un mille de drainage, 
La somme mitiale affectée à ce 
projet étaît de $126,830, dont le 
gouvernement fédéral a payé 
$57,625. 


Une somme supplémentaire de 
$49,100 a été approuvée pour 
permetire l'exécution de travaux 
de protection contre les inonda- 
tions à St-Pierre, près de Spal- 


.| ding afin de modifier le tracé et 


l'emplacement de certains tron- 
cons de fossé, La quote-part du 
gouvernement fédéral est de 
$22,175. La somme initiale auto- 
risée pour ces travaux était de 
$94,790 et la quote-part du gou- 
vernement fédéral, de $42,830. 


2 +1 
A À | 


\ 


| 


ST-BONIFACE, MANITOBA, JEUDI 10 JUIN 1965 


Le nouveau texte du schéma 13 


a été examiné et soumis au Pape 


ROME (CCC) — Le nouveau | éîlle comporte toutefois des chan- de la société politique” — “La 
texte du schéma 13 a été exa-|dements basés eur les propos- 


autres, cette partie est beaucoup 


Ces étudiants du Collège Mathieu, de Gravelbourg, Sask., commencent cette semaine une tournée d 
Saskatchewan, du Manitoba et de l'Ontario, sous la direction du R. P. Fernand Binette, O.M.L, et accom 

visiteront les centres suivants: Swift Current (11 juin), Ferland (12 juin), Gravelbourg (2 h. 30 
Ponteix (15 juin), Shaunavon (16 juin), Assiniboia (17 juin), 
Ste-Rose-du-Lac (22 juin) et St-Boniface (Juniorat, 23 juin), au Manitoba; Kenora 
et Bellegarde (28 juin), en Saskatchewan. 


.m., 13 j 


rainé par la Commission de coor.!Mons faites par les Pères dans | 


dination et soumis au Pape, les débats conciliaires, Elle se 
| sera prochainement transmis aux | divise en cinq points: 


Pères conciluires. 


Ce texte a été élaboré par = 


Commission mixte 
des membres de le Commission 
théologique et des membres de 
la Commission pour l'apostoiat 
des hics), qui a demandé le 


| 


a) “La dignité du marmge et 
d ln famille”, Ce noimt utilise 


{composée | l'annexe du texte précédent et 


admet la possibilité de la part 


des parents, d'une “procréation | 


conschate”, Si le commission 
spéciale nommée par le Pape 


concours de plusieurs autres évé- pour étudier la question de Ja 


ques, d'experts, ainsi que des au- régulation des naissances achè- | 


diteurs et auditrices laïques du ve son travail à temps, ss con- 


Concie. 


Œusions seront vraisembiable- 


Le premier projet traitant de | ment insérées dans ce texte. 


“L'Eglise dans le monde moder- 
ne” comportait une introduc- 
tion et quatre chapitres, Le nou- 


| 


| 


b) “La promotion de la eul- 
ture dans notre monde” 
ce) “La vie économique et s0- 


veau texte, notablement refondu, | ciade" 


compte une introduction et trois 
parties. 


1 


d) “La vie politique”, Ce 
pot est enliérement nouveau 


Le titre de la première partie! æ divise en quatre paragra- 


et: 
tuation humaine d'aujourd'hui”, 
Eklke correspond en partie aux 
énoncés contenus dans l'intro- 
duction de l'ancien projet, et 
notamment aux “signes des 
temps’, Mais il s'agit substan- 
ticllement de nouvelles considé- 
rations élaborées par la Commis- 


|sion compétente, à la lumière 


des discussions conciliaires, 

“L'Eglise et le condition de 
l'homme”, tel est le titre de la 
deuxième partie, On y expose, 
de manière plus organique et 
plus complète, les principes doc- 
trinaux qui, dans le schéma pré- 
cédent, étaient contenus dans les 
trois premiers chapitres avec 
l'adjonction du premier para- 
graphe du quatrième chapitre, 
traitant de la “dignité de la per- 
sonne humaine”, Une partie en- 
tièrement nouvelle est celle qui 
parle de “l'athéisme”, conformé- 
ment à ce qui avait été demandé 
lors des débats conciliaires, Cette 
seconde parile s subdivise en 
quatre points: a) ‘La vocation 
de la personne humaine” (c'est 
dans ce point qu'est examiné 
le phénomène de l'athéisme et 
que sont exposées les différentes 
formes de celui-ci) — b) “La 
communauté humraine” — c) 
“La signification de l’activité hu- 
maine dans le monde’ — d) ‘La 
tâche de l'Eglise dans le monde 
d'aujourd'hui”, 

La troisième partie est inti- 
tuée: ‘Tâches principales des 


plus fidèle au texte précédent; 


Les Canadiens “voyagent” au coût de 


L'Eglise reconnaît un miracle 
survenu à Lourdes en 1959 


“Caractéristiques de la si-|phes: “La vie politique d'aujour- 


d'hui — “La nature et le but 


coopération de tous à la vie pu- 
blique” — “L'Eglise et la société 


poiitique”. 
| 3) “La communauté interna 
|tionale et ln paix”. Ce point a 


été notablement amendé et mo- 
dé, EH prévoit, dans l'ordre du 
jugement moral, une certaine 
distinction à faire entre guerres 
| totales d'extermination et guerre 
de défense, D ne réprouve pas 
absolument la fabrication d'ar- 
mes nucléaires, celles-ci étant — 
| tant que l’on ne parviendra pas 
au désarmement souhaité, géné- 
ral, progressif et contrôlé — un 
| élément de dissuasion à l'éciate- 
| ment d'un nouveau conflit mon- 
dial, 

EH importe de souligner qu'il 
s'agit encore d'un texte provi- 
soie, dont les évêques seront ap- 
pelés à discuter en (Concile, 
| avant de procéder aux votes dé- 
finitifs, 


| 


MARSEILLES — La guéri- 
son de Mile Juliette Tamburini 
a été constatée par le bureau 
médical de Lourdes (constitué 
par tous les médecins français 
et étrangers de passage à Lour- 
des), en 1960, 1961, 1962, 1963 
et par la Commission médicale 
internationale (formée de pro- 
fesseurs de facultés de plusieurs 
pays du monde entier), dans sa 
séance du 3 mai 1964, 

Tous ces médecins, en pré- 
sence de la spontanéité, la sou- 
daineté et du caractère définitif 
de cette guérison, datant main- 
tenant de 6 ans, et cela en l’ab- 
sence de tout soin et traitement, 
ont recomnu ne pouvoir en don- 
ner aucune explication du point 
de vue médical. 

Il appartenaîñt à la hiérarchie 
de l'Eglise de déclarer s'il s'a- 
gissait bien Jlà d'un miracle, 
Cest ce qu'a fait Mgr Marc Lai- 
lier, archevêque de Marseille, 
dans un décret du 11 mai 1965, 
que vient de publier le bulletin 
diocésain de Lourdes. 

Dans un communiqué remis 
à la presse, le médecin traïtant 
be nee 

à 

“En juillet 1959, Mademoisel- 

Juliette Tamburini, allons âgée 
de 23 ans, vint à Lourdes avec 
le pèlerinage diocésain comme 
malade couchée, Elle était at- 


teinte d'une ostéomyélite du fé-|j 
généra! 


mur gauche, Son était 
était très précaire. 


“Cette aftection remontait À 
1947, alors qu'elle avait 12 ans, 
Pendant onze ans, l'enfant fit 
de nombreux séjouns en clinique 
ou dans différents services hos- 
pitaliers, Elle a subi onze inter- 
ventions dont 4 trépanations ou 
curetage de l'os, Partout, sur les 
observations et d'après les dires 
de la maman, le même diagnostic 
d'ostéomyélite est porté, Des 
examens ont montré du staphy- 
locoq doré, De nombreux traite- 
mente ont été entrepris: antibio- 
tiques, vaccins, immobilisations 
plâtrées, | continues, 


nez répétés et abondants ont né- 
cessité parfois des traitements 
d'urgence avec transfusion de 
sang. 
“Lors du pèlerinage de 1959, 
la suppuration étaÿt abondante 
et nécessitait un et parfois deux 
pansements quotidiens, Au cours 
de son séjour à Lourdes, à la 
demande de la jeune fille, on fit 
dans la plaie une application 
d'eau de la grotte et le lende- 


3.5 milliards de dollars par année 


MONTREAL -— Les (Cana- 
diens font maintenant ‘une som- 
me étonnante de voyages” au 
Canada même et à l'étranger, 
si l'on en croit la Revue des Af- 
faiïres de la Banque de Montréal, 
l'édition de mai. 

La Banque de Montréal note 
que, pour Les seuils voyages inte- 
rurbaïns, les Canadiens ont at- 
teint le chiffre de 55 milliards de 
voyageurs-milles en 1963, der- 
nière année pour laquelle il exis- 
te une estimation disponible, 

Au cours des dernières an- 
nées, plusieurs facteurs ont con- 
couru à “supprimer graduelle- 
ment les barrières” qui font ob- 
stacle aux voyages à l’intérieur 
de notre pays, notamment Les 
changements technologiques, les 
perfectionnements des transports, 
un vase programme de cons- 
truction de routes et ks change- 
ments dans les prix et les reve- 
nus. 
“La suppression de ces bar- 
rières, déclare la banque, a une 


va 


és au piano par 


ER, Licres français et anglais 
Ë LUMEN ] Dictionnaires » Disques 


133, avenue Provencher, Saint-Boniface 


1 


e chant qui les mènera dans plusieurs paroisses de la 
e le R. F. Léopold Girard, OM. Iis 
), Willow-Bunch (8 h. p.m., 13 juin), Laflèche (14 juin), 
9 juin), Saskatoon (20 juin) et Marcelin (21 juin), en Saskatchewan; 
(24 juin) et Fort Frances (25 juin), en Ontario; St-Norbert (27 juin), au Manitoba; 


importance particulière dans un 
pays comme le nôtre. Tout à fait 
en dehors des divertissements 
évidents que procure le voyage, 
la possibilité de parcourir la vas- 
te étandue de notre pays et de 
connaître nos concitoyens des 
autres régions ne saurait man- 
quer d'avoir des effets bienfai- 
sants sur le développement du 
Canada comme nation.” 

La Eanque de Montréal note 
qu'une proportion écrasante, et 
croissante, du total des dépen- 
ses de voyage est représentée par 
les dépenses qu'entrainent l'a- 


LONDRES (CCC) — L'épis- 
copat d'Angleterre et du Pays 
de Gaules a décidé l'institution 
d'une comission  oecuménique 
dans chacun des dix-huit diocè- 
ss de cette conférence épisco- 
pale, Commentant cette décision, 
le “Catholic Herald” estime qu’il 
s'agit de “la plus importante 
mesure annoncée jusqu'ici dans 
le mouvement oecuménique” en 
Grande-Bretagne. 


Fournitures d'école 


chat et l'utilisation des automo- 
billes, 

Accroissement des dépenses 
….Dans une comparaïson des di- 
vers pourcentages pour la pé- 
riode 1949-63, la banque montre 
que sur $1.1 milliard de dépen- 
ses de transport en 1949, l'achat 
d'autos a pnis 34 pour cent, leur 
utilisation 39 pour cent, tandis 
que les billets de transport en 
commun absorbaïent 27 pour 
cent. A la fin de la période, le 
total de la dépense avait triplé, 
l'achat d'autos faïsant 50 pour 
cent, leur utilisation quelque 37 
pour cent et les billets de trans- 
port en commun, moins de 14 
pour cent, 

“La faïble densité de la po- 
pulation et la grande étendue 
géographique, affirme la ban- 
que, ont toujours concouru à 
faire des Canadiens de grands 
voyageurs, mais de nos jours, 
avec l'élévation des revenus et 
les moyens de transport moder- 
nes, ils parcourent des distances 


.| qu'on aurait crues impensables il 


y a une couple de générations.” 


Transport en commun 

Pendant la période 1949-1963, 
fait observer la Banque de Mont- 
réal, c’est l'automobile qui ex- 
plique la plus grande partie de 
l'accroissement des voyages in- 
terurbains, avec 86 pour cent du 
total en 1963, au lieu de moins 
de 70 pour cent en 1949. 

Les voyages en autobus ont 
reculé de 15 pour cent du total 
en 1949 et touché leur point le 
plus bas en 1958, maïs ils sont 
remontés à 5 pour cent en 1963. 
Les voyageurs par chemin de 
fer ont aussi subi un recul, de 
14 pour cent à moîns de 4 pour 
cent, mais ils ont connu une cer- 
taine reprise ces derniers temps. 

“Par opposition au voyage en 
Chemin de fer et en autobus, dit 
la banque, les voyages en avion 
entre les villes du Canada ont 
augmenté rapidement, En réali- 
té, le taux d'accroissement a mé- 
me été plus rapide que pour 
l'automobile.” 

E y a eu une hausse du prix 
des billets et autres frais de 
transport avec l'augmentation 
du nombre de gens qui voya- 
gent, maïs cette hausse a été 
modérée par rapport aux prix 


Philippe 


COUTU 


156, rue Merion, 
St-Bonitoce, Mon. 


Tél: 233-7453 


Son Exec, M. François Leduc, ambassadeur de France au 
Canada depuis à peine deux mois, s'est tout de suite fait connaitre 
dans les provinces de Québec et d'Ontario. Mais il entend mainte- 
nant démontrer qu’il s'intéresse à tout le Canada, particulièrement 
aux minorités françaises des diverses provinces, Voilà sans doute 
pourquoi il vient si tôt ici au Manitoba où, en visite officielle du 
23 au 27 juin, il rencontrera non seulement les personnalités poli- 
tiques et locales, mais aussi la communauté franco-manitobaine de 
St-Boniface et d'autres centres urbains et ruraux. 


Avis donc à toute la population de langue française du Mani- 
toba, de la ville et de la campagne, de venir en très grand nombre 
rencontrer M, l'Ambassadeur de France au Collège de St-Boniface, 
le mercredi 23 juin à 8 h. 30 pa où aura lieu une grande récep- 
tion sous le patronage conjoint du Consulat de France et de l’Asso- 
ciation d'Education, en collaboration avec plusieurs autres orga- 
nismes et institutions. M. Damien Giordani, consul, peut dejà 
annoncer quelques points du programme de cette soiree impor- 
tante: causerie du nouvel ambassadeur, programme musical 


r 
“Les Intrépides” sous la direction de M. Marcien Ferland et “Les 
Voyageurs” que dirige M. Paul Régnier, ete. Tous et chacun pour- 


ront alors causer personnellement avec M. Leduc, qui sera accom- 
pagné de son épouse, 

Encore une fois, # faut que les Franco-manitobains viennent 
de la ville et de la campagne, d'autant plus que M, et Mme Ledue 
se proposent de profiter de leur séjour au Manitoba pour visiter 
quelques-uns de nos centres ruraux. De plus amples détails seront 
donnés la semaine prochaine, 


Echanges France-Québec démissions 


par l'entente F 


&i- 
gnée à Paris au mois de février 


repris | et qui prévoit l'échange de pro- 


fesseurs, d'étudiants et d'experts 
entre la France et le Québec a 
décidé de permettre des échan- 
ges dans le domaine de la radio- 
dévision s0 

Un communiqué publié à l'is- 
sue de cette session qui a eu 
lieu les 26 et 27 mai souligne 
que le domaine de Ja radio-té- 
lévision scolaire n’est pas men- 
tionné explicitement dans l'en- 
tente, “Il a toutefois retenu l'at- 
tention de la commission, note 
le communiqué, vu l'importance 
croissante dans l'éducation ac- 
tive des moyens audiovisuels, 
du film, et de la radio et de Ja 
télévision.” 

Un spécialiste 

Aussi at-il été décidé que dès 
cet automne un spécialiste fran- 
çais séjournera au Québec dans 
le but de faire connaître d'une 
part le matériel pédagogique 
dont pourront bénéficier les 
maitres en maïière d'ailes audio- 
visuelles et de radio-télévision 
scolaire et d'autre part pour fai- 
re l'inventaire des besoins ac- 
tuels du Québec dans ce secteur, 

Le communiqué de la com- 
mission ajoute qu’une mission 
d'experts français viendra au 
Québec plus tard, une fois que 
les besoins en ce domaine au- 
ront été mieux cernés,” 

Durant sa première session, 
qui a eu lieu à Québec, la com- 
mission était présidée par M. 
Paul Gérin-Lajoie minisire de 
l'Education, qui dirigeait éga- 
lement la délégation québécoi- 
se, M. Pierre Laporte, ministre 
des Affaires culturelles du Qué- 
bec, a également participé aux 
travaux de la commission La 
délégation française, qui com- 
prend onze membres, dont M. 
Jean Basdevant, ministre pléni- 
potentiaire, directeur général des 
affaires culturelles et techniques 
au ministère des Affaires étran- 
gères de France, avaït à sa tête 
Son Excdllence M. François Le- 
duc, ambassadeur de France au 
Canada. 


Enquête sur 
l'enseignement 
confessionnel en Ontario 


TORONTO — Un ancien lieu- 
tenant-gouverneur de l'Ontario, 
M. J. Keïler MacKay a accepté 
la présidence d'un comité d’é- 
tude sur l’enseignement religieux 


dans les écoles de l'Ontario. 
M. William Davis/am de 
l'Education de cetté province, 


qui a annoncé la nouvelle, a 
exphqué qu'i avalt nommé cet- 
te commission parce qu'Ü 
rendait compte que tous n’é- 
taient pas d'accord avec le pré- 


à la consommation en général. | sent système. 


Tous manuels scolaires 


Téléphone 233-3407 


Un communiqué conjoint des 
délégations française et œuébé- 
coise, publié à l'issue de la ses- 
sion, déclare notamment : 

“La commission s'ést félici- 
tée des progrès déjà réalisés 
pour développer les échanges 
dans les différents domaines en- 
Visagés, concennant les profes- 
soeurs, enseignants et experts, 
Toutes mesures ont déjà été pri- 
ses pour le stage en France, dès 
l'automne prochain, de 25 pro- 
feseurs québécois d'écoles nor- 
males et d'une quinzaine de pro- 
fesseuns de l'enselgnemient tech- 
nique du Québec, De même des 
professeurs et des experts fran- 
cais des méthodes pédagogiques 
se rendront au Québec soit cet 
été soit au cours de l'année pro- 
Chaine, 

“Les deux délégations ont 
convenu d'augmenter très gen- 
siblement le nombne des sta- 
giaires et des boursiens qui, sur 
le plan universitaire et dans les 
secteurs scientifiques et techri- 
ques, se rendront dans l'un et 
l'autre pays, 

“Elles ont examiné, d'autre 
part, des questions de particu- 
lière importance, telles que cel- 
les des manuels scientifiques et 
techniques en langue française, 
des centres de documentation 
technique, du développement des 
échanges médicaux, des équi- 
valences de diplômes, de la ra- 
dio et de la télévision scolaires, 
etc. 

Les deux délégations ont pris 
acte de l'accord de leurs gou- 
vernements pour que la com- 
pétence de la commission per- 
manente s'étende à tous les pro- 
blèmes de coopération concer- 
nant non seulement le domaine 
de l'éducation mais aussi les do- 
maäines de la coopération scien- 
tifique et technique de même 
que les échanges culturels et ar- 
tistiques. C'est ainsi qu'elle à 
traité du problème de la lan- 
gue française et de questions tel- 
les que le livre, les expositions, 
le théâtre et d'autres manifes- 
tations artistiques, 

“Comme suite aux conversa- 
tions que le ministre des Affaires 
culturelles du Québec vient d'a- 
voir à Paris avec M. Malraux, 
ministre des Affaires culturelles 
de France, la commission a con- 
venu de préparer la rédaction 
d'une entente culturelle entre la 
France et le Québec.” 

communiqué ajoute que 
les réunions æ sont déroulées 
dans l'atmosphère la plus ami- 
cale et qu'elles permettent d’es- 
compter une coopération de plus 
en plus étroite aussi bien pour 
les échanges culturels et artis- 
tiques que dans le domaine de 
l'éducation. 

La commission permanente de 
coopération franco-québécoise a 
de g réunir à nou- 
veau à Paris en novembre pro- 
Ca) 


Lonmurems 


RE LUVEN 


| 
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LA LIBERTE ET LE PATRIOTE 


En vue de la dernière session 
du Concile Vatican à l'automne 


(Le de trois articles) 

Dans le précédent articie il était question des 
truvaux accomplis et à accomplir par les pères 
du Concile Vatican Il, dont la dernière session 
débutera le 14 septembre prochain. Bilan impres- 
sionnant: approbation définitive des décrets sur 
la liturgie, les moyens de communication sociale, 
la nature de l'Eglise, l'Eglise orientale, et l'oscu- 
ménismme. Bllan encore plus impressionnant du 
fait que la mise en vigueur des décrets, au moins 
sur la liturgie et l'oscuménisme, n'a pas attendu 
la fin du Concile. 

La liturgie en morche 

Pour ce qui est de la liturgie, les commissions 
romaines et nationales de mise en pratique du 
décret fonctionnent déjà, la messe vernaculaire 
devient commune, les concélébrations se muiti- 
plient, l'administration des sacrements a élé 
promptement modifié, Fait qui mérite d'être 
retenu: lé pouvoir confié aux conférences épisco- 
pales nationales en matière liturgique a été dé- 
légué, au Canada, à une commission nationale 
investie de toute cetie juridiction. C'est ainsi 
qu'au moins dans un champ d'activités précises ! 
les évêques pratiquent déjà la collégialité, définie 
dans le décret sur la nature de l'Eglise. 

Ces observations font voir comment l'Eglise 
s transforme et, incidemment, comment ke Con- 
ce se transforme avant même de mettre le 
point final aux sessions conciliaires. Les évêques 
qui reprendront le chemin de Rome au mois de 
septembre prochain ne sont pas tout à fait les 
pasteurs qui se sont rendus à Rome au mois de 
seplembre 1962, Ils ont étudié ensemble les bases 
et les limites de leur charge commune, ils se sont 
fondus dans une communauté fraternelle épisco- 
pale, ils ont pratiqué dans leurs diocèses respec- 
ti£s l'esprit conciliaire, 


La réaction du laïcat 

Mais un autre facteur affectera d'une façon 
extraordinaire la dernière session du Concile, 
C'est, au sens large, la réaction du laïcat, Au 
cours de celle dernière session on discutera la 
pastorale épiscopale, la dignité et le rôle du 
prêtre aux temps modernes, la vie religieuse, etc. 
mais tous s'entendent pour croire que le thème 
dominant des débats sera le schéma 13 sur “L'E- 
glise dans ke monde moderne", avec une définition 
plus claire du rôle du laïcat catholique dans ce 
monde, Quand on y joint l'étude qui sy fera du 
Mariage, on comprend que cette session s'annonce 
comme la session du laïcat, 

Cependni, ka réforme liturgique aura ici des 
échos. La liturgie tombe directement sous le con- 
trôle du clergé et, en ce sens, les réformes qui 
ont été introduites impliquent davantage l'auto- 
rité de l'Eglise et ja soumission des croyants. Au 
Canada, peu de difficultés, participation joyeuse, 

‘“‘rouspétage” d'un petit groupe de spécialistes, 
musiciens et autres, Mais on ne sait pas encore 
combien de pratiquants deviennent moins en- 
thoustastes, et combien de non-pratiquants seront 
attirés davantage par les cérémonies. 

Ca rouspète en France 

En France, comme toujours, on voit plus loin 
et on réagit plus brusquement, En plus des soirées 
de conférences qui régénèrent en assemblées hou- | 
leuses, naissent des commentaires de haute enver- 
gure, jusque dans les revues littéraires et artis- 
tiques, telles que la “Revue des Deux Mondes” et 
les ‘Ecrits de Paris”. Ces deux revues ont en 
effet publié des articles très acerbes, de la plume 
d'auteurs en vue, Johannet, Delamarre, Moinar, 
etc 

Edith Delamarre et Thomas Molnar ne voient 
dans les transformations de la liturgie et les au- 
tres orientations nouvelles que le triomphe de 
Loisy, de Teilhard et de Robinson. M. René 
Johannet, lui, se limite à analyser les idées qui se 
manifestent par les changements liturgiques, coif- 
fant son article d'un titre signéficatif: “Vieilles 
Croyances, Nouvelles Célébrations”, 

Voici quelques phrases typiques de cet article: 
“Les idées religieuses sont d'ailleurs les plus 
lentes du monde à se mouvoir, et il est dangereux 
d'en accélérer le cours . . .” “Il peut y avoir, et 
il y a une démocratie chrétienne, et je me flatte 
d'avoir élé l'ami, jadis, très jadis, de l'abbé Le- 
mire ,,, mais, ne l'oublions pas, la démocratie 
n'est pas l'Eglise et inversement ce serait une 
erreur de croire que l'Eglise doive être démocra- 
tique . . . Au fait les masses, quoi qu'on dise, 
ont-elles jamais été très religieuses? , , .” “A 
force de PAS PR RE les oeuvres de style scout, une 


| aimosphe Ÿ de jamborte n'envahit-elle pas l'E- 
| dise?" “En faisant part à ses fidèles de m nou- 
vele manière dont la messe serait dite, un ouré 
de paroisse pârisienne déclarait: ‘On boubrverse 
et on scandalise les gens qui vont à la messe pour 
faire plaisir à ceux qui n'y mettent jamais les 
pieds’ ” 

Ton assez réactionnaire, ton “bourgeois”, ton 
“aoticoliectiviste”, Ton, tout de même, qui fait 
comprendre pourquoi, en France, ls réforme litur- 
dique met aux prises des laïcs de classes sociales 
distinctes, de pensée divergente. “Aujourd'hui, 
de conclure M. Johannet, comme Ü y a quatre 
siècles, l'ensemble des Français — incroyants 
compris — reste fidèle à la position prise jadis 
par le pays de propos délibéré. I1 ne croit pas le 
moment venu d'écrire une Histoire des Variations 
de l'Eglise catholique”. 

L'autorité s'en mêle 

Cette réaction mérite d'être signalée, parce 
qu'elle a provoqué une très forte réponse de la 
part de l'épiscopat français et, enfin, du pape 
lui-même qui s'est déclaré solidaire avec l'épisco- 
| pat. Si, sur un point aussi “ecclésiastique” que la 
| liturgie, Ü faut ainsi invoquer l'autorité de Y'E- 
glise jusqu'au sommet, il y a lieu de croire que 
les délibérations à la quatrième session en seront 
profondément influencées, Plus les questions à 
l'étude s'éloignent en effet du terrain strictement 
ecclésial, plus il faut tenir compte de l'apport et 
de l'opinion des laics dans l'élaboration des soiu- 
tions aux problèmes à l'étude. 

Dans un récent article, M. John Cogiey, un 
des observateurs à la troisième session du Con- 
cile, qui vient d'être nommé rédacteur d’informa- 
tion religieuse du New York Times, s'est plaint 
que le laïc demeurait “étranger” à Rome, Il y 
joue le rôle d'un comédien de deuxiète rang, il 
y est comme un “touriste” dans un monde fasci- 
nant mais qui n'est pas le sien, il assiste aux 
cérémonies comme un adulte qui voit les enfants 
“jouer à madame”, M. Cogley n'en souffre pas 
dans sa foi, cer il avoue aussi avoir touché du 
doigt le miracle du Concile, cette présence de 
l'Esprit qui prend tous les pères conciliaires, in- 
dividuellement si humains, et en fait un instru- 


ment de décisions étonnantes. Mais il aspire évi- leurs 


demment à une participation laïque active plus 
prononcée et plus décisive dans les délibérations 
de la quatrième session, Quand on parle de guerre 
nucléaire et de croissance de la population, com- 
mente-t-il, l'esprit clérical est irréel, moralisant 
et vide, 


Le défi et accepté 

Ce problème a été expérimenté au Canada, 
Ï y a une semaine, à l’occasion de la National 
Social Life Conference à Montréal, Un laïc émi- 
nent, donnant le discours inaugural, y est allé 
de déclarations qui identifiaient l'Eglise avec 
l'humanité, faisaient fi de la structure et de l'ins- 
titutionnalité de l'Eglise, réduisaient l'autorité ee- 
clésiastique au rôle de policier bénin. Le lende- 
main soir Son Eminence le cardinal Léger a, ni 
plus ni moins, relevé ce défi en traitant de ces 
graves problèmes, ‘Le chrétien dans la commu- 
nauté catholique”, “L'autorité et dialogue”, 
“L'Eglise dans le monde”, Ce discours soigneuse- 
ment préparé et énergiquement prononcé était un 
appel à un peu plus de prudence dans la concep- 
tion de l'Eglise ‘ouverte’, à une compréhension 
plus normale du rôle de l'autorité épiscopale et de 
l'initiative laïque, à une attitude à la fois syrpa- 
thique et réaliste à l'égard de ce monde ‘dont 
le Christ est absent”, parce qu'il est présent ‘dans 
l'Eglise”, 

Lo fraternisation 

La quatrième session s'annonce dès lors plus 
absorbante que les précédentes, parce que plus 
préoccupée de problèmes de tous les jours, mais 
surtout parce qu'on y pratiquera au niveau su- 
prême cette nouvelle ‘‘fratemnisation”’ entre épis- 
copat et laïcat, qui doit caractériser ‘“le peuple 
de Dieu”, dont tous sont membres, chacun à sa 
place, 

Au risque de prolonger ces remarques outre 
mesure, disons qu'en fin de compte on décou- 
vrira probablement qu'il appartient aux prêtres, 
participants à l’ordre sacerdotal, mais plus près 
du peuple de jouer de plus en plus le rôle d’inter- 
médiaire et de faire en pratique l'unité familiale 
de l'Eglise catholique, Et ainsi se préparera, peut- 
être, le Concile Vatican III. 

(Semaine ras onbenstrtconaire anne red St nr Mo mr miss Les prêtres et le Concile) 


"Du haut de ma Falaise” 
par le Comte Serge Fleury 


Un captivant livre de souve- |Y résidait depuis quelques an- 
après quelques mois, 
À Je première à la!le jeune homme écrivit à sa 


nirs que j'ai lu avec un intérêt | | nées. Mais 
soutenu, 


| grand-mère qu 


Je ne 
téraire, mais je veux pa ee 


devenue si rare chez les écri- 
vains de nos jours. Et la grande | er grand-mère 
variété d'adjectifs, toujours em- |ry lu gea ensui 
ployés à bon escient, qui montre | lui faire visiter 
la richesse du vocabulaire de |elle comptait 


| France, mais l'invitant 
ner la clarté du style, qualité | d'abord quelques sites tunisiens 
avant ce retour en Limousin. 


Lors de la guerre de 1914 
le comte Serge Fleury fut blessé 
à la jambe, Il alla faire sa con- 
välescence en Angleterre, au 
château de sa grand-mère qui 
en avait transformer une partie 
en hôpital. 

Il prit aussi part à la deuxiè- 
me guerre, Une attaque par les 


it son 
donc en 
à visiter 


'ü y 


de Serge Fleu- | 


|gaz le laissa aveugle pendant | 


te à hr de | 
l'Angleterre où | toute une semaine, ñ commen- 


de nombreuses |çait à se remettre, lorsqu'il re- | de 


notre belle langue, amies, Içut l'ordre de rejoindre Bey- 
“Etant d'humeur plutôt voya- La comtesse Fleury, sa grand- | routh en qualité de collabora- 
geuse et restant parfois de longs mère, recevait à sa table des in- ! teur militaire du haut commis- 


mois sans revenir en France”, 

dit-il, ses parents le confièrent 
aux soins intelligents, dévoués 
et affectueux de sa grand-mère, 
la comtesse Fleury, et à sa 
soeur, la duchesse d'Isky. 


Quand son père fut suffisam- 
ment rassasié d’une vie errante, 
il s'adonna, nous dit Serge Fleu- 
ry, aux études historiques. Il 
pi ublia une revue ‘ ‘Le carnet his- 

torique et littéraire”. Sa mère 
écrivit sous le pseudonyme d'Is- 
sit, et fit les délices de Mme 
Deiarue - Mardrus, d'Henri de 
Régnier, et de bien d'autres, 


Parmi les meilleurs souvenirs 


talent culinaire 
apprécié, mais 


table. 
| 


La comtesse 
voulu pouvoir 


faire le sacrifice 


tante, Marie, en 
cevoir pendant 


accueillit avec 


vités distingués: hommes 
science, écrivains, peintres. Le | aussi chargé 


versation régnait aussi à cette | d'une 
bl 


fils auprès d'elle, mais elle sut 


gnie, afin de lui permettre de 
voyager. Elle écrivit donc à sa 


mois, dans sa villa ‘‘Ombelino” 
d'une beauté merveilleuse, dans 
un site enchanteur. Tante Marie 


de | saire de France en Syrie. Il fut 
de missivns en Bul- 
de son chef était garie et divers autres pays. 
l'art de la con- 
ci audience avec le pape Pie 
En 1949, le comte Serge Fleu- 
4 Éd nommé consul de France 
Winnipeg, pour le Manitoba 
et la ne em gr A son arri- 
vée à Québec, il fut reçu 
les notables de la ville. La vieille 
cité de Champlain sut er gd 
sa réputation d’hospitalité. 
consul reçut aussi un po or 
accueil à Winnipeg et à St-Bo- 
re où, pendant dix années, 
il représentera si dignement et 


Fleury aurait 
arder son petit- 


e de sa compa- 


Italie, de le re- 
deux ou trois 


joie son neveu, 


ie l'auteur, ù TS mentionner | à Florence, où à eut l'avantage | $ acement son pays. 

a visite qu'il fit à l'impératrice | Ge s'initier aux chefs-d'oeuvre| L'auteur a donné de nom- 

Eugénie, sa marra ne, à sa Villa | Ge la peinture. Il eut le privilège | breuses conférences au Canada, 

de la Riviera | d'avoir une audience du pape |aux Etats-Unis, etc. Les Roose- 
Quand le temps fut venu, sa| Pie X qui l'a profondément | velt eux-mêmes se firent un 

grand-mère le ça au collège. ému. L'audience terminée, le | plaisir de le recevoir à la Mai- 
Un jour où il parlait favora- | pape se leva, le bénit, et lui dit: |Son Blanche. 


Dieu bénisse la 


blement de l’agriculture et de! 
la campagne, sa grand-mère 
crut qu'il avait des dispositions 
pour l'agriculture, et elle l'en-| 
voya sur une ferme modèle, en | 
Tunisie. 
se familiariser avec les secrets | suréminent 
de la viticulture. ENe choisit | sance 

celte partie de l'Afrique du Nord , gneur, 
parce que le frère de son père | (Ph£ 3, 8) 


Je tiens tout 


au 
du Christ 


La Bible vous parle 


France! Il faut remercier le comte 
Serge Fleury d'avoir bien voulu 
nous communiquer ces souve- 
|nirs, plutôt que de les garder 
désormais pour | pour lui seul. Espérons mainte- 


A Meneville, il devait | désavantageux au prix du gain|nnat qu'il les complétera dans 


‘est Ja connais- |un deuxième volume. 
Jésus mon Seïr- | Mme Emma-D. Lefebvre, 
25, Munroe Place, 
Regina, Sask. 


En 1944, il eut le privilège 


ASPECT ACTUEL 


Le He RE SOS Nana Me Jean Dra 
Mouse deg roger rique de cette 
Sauvegarde, et J es re ues 
imauguralent les travaux de rénovation d'un vieil immeuble 
tour à tour de lieu de naissance du premier archevêque de Mon 


cr se). 'Rablet à hémante pl de 


de retracer l'authenticité À Bus tant du terrain que de la bâtisse, 
bablement parachevés dès l'automne prochain. Cette maison sera 
èrement dans le but de pan d 
u Canada fran 
mais sera strictement vouée 


Les travaux seront 


ues et culturelles, tout 
de la nouvelle génération 
l'oeuvre n'aura auc n'aura aucun but commercial, 


AFRES RESTAURATION 


compagnie d'assurance, 
ue datant de 1795 et qui a 
d'évêché temporaire, de 


{ resta de nuit, fabri de 
PE SAS es abrique 


DO Groulx, le sé- 


Il est bien entendu que 


ainsi que MM, Paul 
Rouleau, pen de La 
des fins \ des fins philanthropiques. 


Déclaration du premier ministre du Québec 
au sujet des minorités canadiennes-françaises 


QUEBEC -—— Le 3 mai 1965, 
le premier ministre du Québec! 
M. Jean Lesage, recevait à son 
bureau, à Québec, un groupe 
de hauts fonctionnaires fédé- 
raux, en voyage d'études à tra- 
vers le Canada. A cette occasion, 
il leur adressa la parole afin de 
leur expliquer la situation du 
Québec et son rôle dans le pays. 

Comme il parlait d’abondan- 
ce, les notes des journalistes et 

comptes rendus ont servi 
à rédiger le texte ci-dessous, 
Toutefois, ce résumé a été sou- 
mis au premier ministre lui-mê- 
me, qui l’a corrigé et en a auto- 
risé la publication, à l'usage des 
gr minoritaires de langue 

ançaise, 

Le Service du Canada fran- 
çais d’outre-frontières du minis- 
tère des Affaires culturelles est 
donc gg de transmettre à 
Lys. af français d'en 

Le bec ce texte offi- 

Le ge Ar la portée n'échappera 
à personne, 

ad rm ministre du Qué- 

bec Jean Lesage, ne voit pas 

pourquoi le Québec traiterait la 

minorité en de sa province 

comme il le fait actuellement, 

si les autres provinces canadien: 

nes n’accordent pas un traite- 


ment équitable à leurs minorités 
canadiennes-françaises, 

Le chef du gouvernement du 
Québec a fait cette déclaration 
le à mai, à Québec, devant un 
groupe de hauts fonctionnaires 
fédéraux (pour la plupart uni- 

lingues) de pee à Québec 
es l’occasion d'un voyage d'étu- 
des ag ils font à travers le Ca- 


À titre de premier ministre 
d'une province dont la majorité 
est de langue française, Le- 
sage a souligné la bilité 
du Québec vis-à-vis des franco- 
phones du continent, Le Québec, 
Lg -il, ñ: mes Lg” À 
mère-patrie des França - 
mérique. Il doit donc veiller à 
ce que les intérêts des minorités 
françaises des neuf autres pro- 
vinces soient sauvegardés et que 
leurs droits soient r we in- 
tégralement, de la même façon 
que le Québec sauvegarde et 
respecte les droits des Anglo- 
ose ue ses Mr à 

“N'oubliez jamais, a +- 
que le pacte confédératif recon- 
sl pe -a Er ge ah 
groupes, © es 
prose et celui des Franco-Cana- 

iens, 

On demande parfois des pri- 


Explorations des immenses 
possibilités de la télévision 


MONTREUX — La télévision 
est encore très loin d'avoir révé- 
lé et développé toutes ses possi- 
bilités, Tel est le sentiment géné- 
ral des techniciens qui partici- 
paient récemment au 4e festival 
intemnationai de télévision de 
Montreux, en Suisse, 

En effet, les organisateurs de 
cette manifestation lui avaient 


cation, 


ents | nada fait 


mentation. Libérée du fil électri- 
que, la télévision peut être ins- 
tallée dans les villages les plus 
recullés. 

De même, on peut concevoir 
des stations émeéttrices très ro- 
busteas en majeure partie auto- 
matisées et qui, de ce fait, fonc- 
tionnent avec un minimum de 
techniciens, 


Gérard Pelletier croit 


trieiles, | davantage à l'identité 


i. | qu'à l'unité canadienne 


LONDON —- Le journaliste 
Gérard Pelletier estime que le 
problème essentiel auquel le Ca- 
fait actuellement face est 
moins celui de sont unité que de 


que l’histoire 


rition pure et simple dans le 
grand ‘“melting-pot” anglo-sa- 
xon. 


Evoquant les “griefs” des Ca- 
nadiens français à 


l'endroit de 


La Liberté et te Patriote 


Membre de l'A.B.C. et de la CWNA 
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premier Pubs né s'oppose pas 
leurs requêtes, mais il souli- 
es que l'Acte de l'Amérique 
ritannique du Nord de 1867 
est d'abord et avant tout un 
traité entre les deux nations, 
l'anglaise et la française, Voilà 
la chose essentielle à ne pas ou- 
blier, dans l'échelle des valeurs. 


En septembre prochain, le 
premier ministre entreprendra, 
ainsi qu’il l'a déjà annoncé, une 
to dans les provinces de 
l'Ouest du 


vilèges al les minorités com 
M. Néo-Canadiens. = 


Canada, “Je ne ia 


pe que je désire contribuer 
la survie du Canada tout en- 
tier”. En effet, M. Lesage veut 
ainsi servir le pays en aidant 
les gens des autres provinces à 
mieux comprendre le Québec et 
ses problèmes afin que les deux 
peuples se montrent plus com- 
réhensifs l’un envers l’autre, 
'est par la compréhension mu- 
tuelle que le Canada restera uni 
et formera un pays que chacun 
se plaira à décrire comme un 
pays heureux, 


“Que diraient, dans ante 
ans, les autres oem: Ca- 
nada éclatait en 1965 ou en 
1968, par suite d’une méseriten- 
te, demanda M. Lesage? Ils ne 
le com: ient pas: ils n’ad- 
mettraient pas que nous ayons 
manqué la meilleure occasion 
qui se présentait à nous. Pour 
en tout cas, je ne me 
le pardonnerais jamais et je ne 
le pardonnerais jamais à mes 
compatriotes de langue anglaise 
si, faute d'entente, nous en arri- 
vions à la faillite.” 


la ferai pas seulement pour le Qué- 
bec ou seulement parce que je 
suis canadien-français, mais bien 


M. Lesage, qui s'adressait en 
anglais à ses auditeurs, les a in- 
vités à se méfier des prophètes 
de malheur et à ignorer autant 
les tenants canadiens-français du 
séparatisme que les Canadiens 
anglais fossilisés, qui, dit-il, ne 
cherchent, les uns et les autres, 
qu'à attirer l'attention du public, 
sans s’apercevoir qu'en fait, ils 
peuvent détruire le Canada. “At- 
tachons-nous plutôt à compren- 


l 
dre la masse et voyons ensem- | 
ble à ce que nos enfants et les 
enfants de leurs enfants n'aient 
{ 


pas à nous blâmer plus tard d’a- 
voir manqué le bateau’, 


Quant au bilinguisme, il ne 
saurait être question de l'impo- 
ser intégralement à tout le pays 
dans chacune de ses parties, On 
n'arrivera pas plus à obtenir du 
cultivateur de la campagne qué- 
bécoise qu'il parle l'anglais 
2. né parviendra à exiger 

u fermier des plaines de l'Ouest 
qu'il s'exprime en français, En 
revanche, dans tous les sec- 
teurs de l'administration publi- 
que, les fonctionnaires devraient 
savoir les deux langues, En par- 
lant ainsi, le premier ministre 
ne vise pas à favoriser ses com- 
gr pour qui le bilinguisme 

re qu'aux Canadiens 

A e tout simple- 
ment c Ps survie du Canada, 

ne at-il expliqué, le Qué- 

a définitivement assuré sa 

cd culturelle et linguis- 

tique, à l'heure actuelle. Il pour- 

suit maintenant un autre but, 

différent, mais tout aussi im- 

portant et nécessaire: le progrès 

économique et social. 

Insistant sur la nécessité du 

bilinguisme au niveau de l’ad- 
ministration publique, il rappela 
que tous les fonctionnaires de 
son cabinet sont bilingues: au 
cun d'eux n’a besoin d'i 
tes pour lire les lettres qu'on 
leur envoie en anglais ou pour 
participer à la conversation avec 


‘| un Canadien anglais. Si une telle 


chose existe, dit M. c'est 
parce qu'un effort a fait | 
dans ce sens et c’est un effort 
qui en vaut la peine. 

AS a-t-l demandé aux Ca- 


fort pour appre françai 
et cette invitation, il l’a adres- | 
sée de façon toute spéciale aux | 
fonctionnaires du gouvernement | 
ue “a 4 
terminant, 

parlé des changements pm 
ui s’opèrent actuellement au 
Québec : depuis le pe de ce 
que on appelle “La révolution 
tranquille”. Autrefois, la provin- 
œ était presque entièrement a- 
gricole, Aujourd'hui, elle de- 
vient de plus en plus industriel- 
le, Cette transformation a des 
conséquences énormes qui, sou- | 
| vent, sont à la racine des phé-| 
nomènes d'ordre social et éco- 
nomique auxquels on assiste 


présentement, 


St-Bonitoce, le 10 juin 1965 


En teuilletant le jou mal 


Je me soutiens 


par J.-R. Doiron 


ll y à 10 ans (1955) 


A Winnipeg, les catholiques 
célébraient, le 18 juin, le 25e 
anniversaire de ise de 
Son Exe, Mgr P. F. Pocock, 
eme A ge À 

n, in 
les du diocèse de Prinoe-Al- 


bert avaient une 2e seu 
ue pour marquer le ju 
Sergent de leur évêque, Son 
Exc. Mgr Léo Blais, 
puiiséonh os dr re 
ie I au Co 

St-Boniface, se classait pre- 
mier de tous les élèves de 
troisième année à cours des 
Arts et Sciences de l'Univer- 
sité de Manitoba. Il recevait la 
bourse “Winnipeg Life Under- 
writers Association”, en plus 
de la bourse Isbister, Les 
bourses Isbister en Rhétori- 
que et Belles-Lettres étaient 
méritées par Léonce Aubin et 
Ernest ourneau,. 

En la cathédrale Ste-Marie 


de Winnipeg, Son Exec, Mgr 
P, F, Pocock élevait au sacer- 
Neue 3. Journee nt Chrie 

rrie et 1$- 
tian Soeterbrek. M. l'abbé Ré- 
célébrait sa première 
messe solennelle dans sa pa- 
roisse natale de St-François- 
Xavier, Man. 


A Degree Pa 
Exec, Mgr C, O'Nell ç 


ne 


sa paroisse natale, L'archevè- 
ita aussi de sa visite 
ur bénir une 
la sainte Vier- 


à l'emplace- 
ment de la construction d'un 
dortoir pour garçons érigé par 
les Frères du Sacré-Coeur, 


ll y à 20 ons (1945) 


Son Exec, Mgr Emile-Marie 
Buroz, O.M.I., vicaire aposto- 
lique de Prince Rupert, mou- 
rait dans un hôpital de cette 
ville à l'âge de 82 ans. Mgr 
Bunoz avait été ordonné à 
Rome en 1886, à l'Age de 22 
ans, Il fut sacré évêque et 
devint vicaire voa de 
Prince Rupert et du 
en 1917, La division du ter- 
ritoire nommaïit un autre évé- 
ms au Yukon et Mgr Bunoz 

emeura vicaire apostolique 
de Prince Rupert. Son Exc, 
Mgr Fergus O'Grady, O.MI, 
est le vicaire sg ac- 
tuel de Prince 

Alors que M. l'abbé C. Dé- 
sorcy célébruit sa première 
messe à Lorette, un vénérable 
vieillard, Mgr J.-C. St-Amant, 
y célébrait son jubilé d'or sa: 


Il y a 30 

Un des grands défenseurs 
de la cause catholique et fran- 
çaise au Manitoba, Mgr A.- 
A. Cherrier, mourait dans la 
85e année de son âge, Mgr 
Cherrier avait toujours été au 
premier plan dans la lutte 
ur les écoles catholiques du 
nitoba et pour la défense 
des droits de la minorité ca+ 
nadienne-française dans cette 
province, Il fut ordonné pré- 
tre en 1874, et quelques an- 
nées plus tard il venait dans 
l'Ouest où Mgr her lui con- 
fia la cure de la cathédrale, 
Pendant trois ans, Mgr Cher- 
rier fut recteur du Collège de 
St-Boniface, et à l'arrivée des 
Pères Jésuites, il devenait cu- 
ré de la paroisse de l’Imma- 
culée-Conception de Winni- 
peg. Pendant 43 4 il occu- 


pa cette charge. même 
temps qu’il à on la pa- 
Il y a 40 


On rapportait que l'impôt 
sur le revenu était us élevé 
au Canada qu'aux États-Unis, 
Pour un revenu annuel de 
$3,000, le Canadien payait 
$40, alors que l'Américain ne 
payait que $7.50; pour un re- 
venu de $4,000, le taux au 
Canada était de $80, alors 
qu'aux Etats-Unis il n'était 
que $22.50; le chanceux qui, 
en 1925, avait un revenu de 
$10,000 payait $619.50, s'il 
était Canadien, alors que l’on 
ne réclamait que $207.50 de 
l'Américain, 

Les députés de 1965 sont- 
ils aussi loquaces que ceux de 
1925? Je l'ignore puisque je 
n'ai pas de statistiques pour 
la dernière session de notre 

lement, si ce n’est que le 

nsard aurait imprimé 18,- 
000,000 de mots pour la ses- 
sion la plus longue de l’histoi- 
re, Cependant, en 1925, quel- 
qu'un Los sen fait l'étude d'une 
session du temps et en voici 
le résultat: 48 libéraux a- 
vaient accaparé un total de 
838 colonnes du Hansard, soit 
une moyenne de 18 colonnes 
chacun; 26 conservateurs pour 


leur part rem nt un total 
de 629 colonnes, une moyen- 

Il y a 50 
- D'après le t annuel 
du département d'agriculture 
du Manitoba, il avait sur 
les fermes de € province, 


en 1914, 75,000 moutons. C'é- 
tait une augmentation de 33 


LE 


vendait de 21 à 28 cents la 
livre aux Etats-Unis, agen les 
fermiers canadiens ne 

vaient profiter de ce pl «ar ÿ 
car le gouvernement canadien 
défendait qu'on exporte la lai- 
ne et tous ses produits ailleurs 
qu’en leterre ou aux co- 
lonies anglaises, Ce règlement 
réduiset de bp le prix 
de revient ur de 


ges. Le gouverne- 
ment venait d'ouvrir à la co- 
lonisation six nouveaux town- 


it ai 0) Le 
que plusieurs, épris de la pos- 
sibilité d'un avenir promet- 


teur, viendraient s’éta Le” 


de Ÿ préparait à 
célébrer le anniversaire de 
sa fondation. Pour organiser 
les fêtes, les comités aivaots 
avaient été formés: comité 

néral, L.-H. Fournier, prési- 
dent; A.-S. Piédalue, 1er vice- 
président: L.-P, Roy, 2e vice- 
président; A. Dubuc, secrétai- 
re; J, Poitras, trésorier; C, Pé- 
lissier, commissaire - ordonna- 
teur; E. Aubin et J.-H.-N. Lé- 
veillé, auditeurs; P. Bissonnet- 
te, sergent d'armes; Henri Pé- 
lissier, Jules Cokon et A.-B, 
Desrochers, directeurs; ie R. 
P. Xyste Portelance, OM, 
aumônier; comité d'invitations 


cerdotal. 


été 0 
tembre 1895, et en octo- 
bre de la même année, il ve- 
nait exercer son zèle dans le 
diocèse de St-Boniface, 
Le troisième enfant de la 
roisse de St-Jean-Baptiste, 
an., à être élevé à la pré- 
trise fut M. l'abbé Léopold 
Sabourin. Après quelques an- 
nées de ministère dans le dio- 
cèse de St-Boniface, M. l'ab- 
bé Sabourin entrait dans la 
Compagnie de Jésus, (Aujour- 
d'hui, le R. P. Sabourin, SJ. 
pa son minisière en Terre 


Sainte.) 

En 1939, 5,265 Canadiens 
avaient reçu du gouverne- 
ment, comme pension aux a 
veugles, la somme de $859,- 
853. En 1943, 6,435 ont reçu 
un lotal de $1,185,018, 


ans (1935) 


roisse, Mgr Cherrier fut tour 
à tour membre du bureau 
d'éducation, section catholi- 
ue; rédacteur de la ‘“North- 

est Review’, journal catho- 
lique de Winnipeg, et vice- 
chancelier de l'Université de 
Manitoba, En 1918 il était 
nommé prolonotaire apostoli- 
que, et en 1924 il célébrait 
son jubilé d'or d'ordination 
sacerdotale, 

En Angleterre, le vicomte 
Byng de Vimy, qui fut gou- 
verneur général du Canada de 
1921 à 1926, mourait à l’âge 
de 73 ans. Il avait été le cen- 
tre de la crise constitution- 
nelle de 1926 alors qu'il pas- 
sa outre les recommandations 
du premier ministre King. Le 
pee uple canadien jui donna :a 

ique lors des élections de 
1926 alors que le gouverne- 
ment King était reporté au 
pouvoir, 


ans (1925) 


ne de 24 colonnes chacun; 25 
rogressisies avaient 382 co- 
onnes à leur crédit, soit une 
moyenne de 15 colonnes cha- 
cun, (Quellék partie de ce tout 
n'était que du verbiage? Si 
les efforts de 1925 peuvent se 
comparer à 1965, on pores 
sans doute mettre 70 
cent de tout ce qui a ét dit 
au gt te du verbiage.) 
éon, Man., Son Exec, 
Ex nr Béliveau, archevé- 
que de St-Boniface, conférait 
le sacrement de l'Ordre au R, 
P. Denys Jubinville, OM. 
et à M. l'abbé Honoré Mazué, 
Le Père Jubinville, curé du 
Sacré-Coeur de Winnipeg 
pendant plusieurs années, est 
actuellement curé de la pa- 
roisse de Lebret, Sask. 

A peu près toutes les chro- 
niques paroissiales parlent de 
soirées dramatiques et musi- 
cales organisées par les diffé- 
rents cercle de l'AC.J.C. à 
travers la province, (Quel 
malheur que cette vaïillante 
société ait dû disparaitre. Si 
aujourd'hui nous en avions 
une pour la remplacer, com- 
bien Ar serein nous parai- 
trait l'avenir des nôtres au 
Manitoba!) 


ans (1915) 


et de presse, le Père "4 
Prog à Coilon, Dr L.-G. Be 
oc JA. Rhéaume, J.-H. N. 
Léveillé, A.-S, Piédalue, L.- 
P, Roy et E. Aubin; comité de 
finances, E. Bélair: comité de 
réception, À A.-B. Desrochers et 
J.-H.-N Léveillé; comité de 
décoration, A.-B, Desrochers, 
V. Rho et E. Aubin. (C'est 
donc cette année, 1965, que 
cette même Société St-Jean- 
Baptiste célébrera le 75e an- 
niversaire de sa fondation, 
Peut-être moins en vue en 
1965 qu'en 1915, elle ne con- 
tinue pas moins ‘a s'intéresser 
aux problèmes des Canadiens 
français de Winnipeg. A l'au- 
tomne de cette année, elle of- 
frira au public une occasion 
de fêter ce 75e anniversaire.) 


“Dialogues” 


responsa 
“Dialogues” prendra congé 
8 ‘au mois de septembre. Ques- 
tion de se reposer un peu pendant 
les mois d'été, et aussi de réduire 
le nombre des pages du journal afin 
de tenir compte des vacances du 
personnel et de la diminution de la 
publicité. 
| Le comité ne sera pas cependant 
inactif, 11 profitera de l'intervalle 
| pour réfléchir sur le travail accom- 
| pli, définir des objectifs plus précis, 
s'assurer des collaborateurs plus 
nombreux, s'organiser. 

Nous tenons à exprimer notre 
reconnaissance, particulièrement à 
M. Georges Laberge, à Mlle Noëlie 
Polud et à leurs aides éd avoir 
mené cette entreprise u non- 
velle dans un esprit y liberté, de 
| responsabilité et de collaboration. 


À le prochaine . . . 
La Direction, 


St-Amant avait 
à Québec 


St-Bonlfoce, le 10 Juin 1965 


La Veillée 


par M. Henry LANE, | 
municipal | 
de La Liberté et le Patriote | 


| 
Lundi soir 7 juin avait Heu! 
la réummon régulière des comités 


mwa de ln vile de St 
mitace | 
M. Joya, 147 rue Auineau, | 


= présenta devant le cunité de | 


finance pour protester contre le | 4% de Manitoba du 14 au 18! 


huume de es taxes foncières 
cette mnnée, Ayant entendu dire | 
qu'une délégation de ls rue PCI 
bert s'était présentée devant le 
cons, À demanda à la ville de | 
bien vouior conmmdérer sa pro- | 
pre plainte, Le k du co-| 
mé, l'échevin Warman, lui ré- | 
pondit qu'Ë aurait dû protester | 
lorsau'# à recu son rôle d'éva: 
luatéon et se prémnter sion de- | 
vant la cour de revision, E #- 
rait trop tard cette anne pour | 
obtenir une révimnn de sn ta-| 
xes, à moins qu'H y af erreur | 
de la part de l'évaluateur, Toute- | 
fois 1! fut nasuré que son Cas sera | 
érudié avec ceux des résidants de | 
la rue Hébert, et Ü em invité 
à revenir dans deux semaines, | 
le comité espérant avotr oeil | 
plus de renseignements. 

Selon le ravvort de l'ingénieur 
éd de som chef mécanicien, le 


Grafton, Dowhan, 
Muldoon & Perreault 


AVOCATS et NOTAIRES 


Éditice Montreal Trust 
304 Electric Railway Chambers 


213, avenue Notre-Dame 


(à quelques pas au nord 
de l'avenue Portage) 


Winnipeg 2, Mon. 
Téléphone: 942-3135 


Clifford W. Brock 
CA., M.A., LL,S. 
AVOCAT-PROCUREUR 


Aviseur légal pour le “Trade and 
Labor Council" de Winnipeg 


150, édifice Somerset, Winnipeg | 


TELEPHONE: 943-0626 | 
114, avenue Provencher, St-Boniface 


Robert Trudel 


AVOCAT et NOTAIRE 


de l'étude 
MORKIN, HAYES & TRUDEL 
3e étage Imperial House 
319, Broadway, Winnipeg 1, Man, 
TELEPHONE: 942-7536 


Joseph-N. Landry, B.A. 


Avocat, Avoué et Notaire 


302, édifice Meclntyre 
416, rue Main Winnipeg 


Téléphones: Bur.: WH 2-7125 
Rés.: GL 3-8338 


Laurier Régnier 
AVOCAT ET NOTAIRE 


304, éditica Avenue 
265, avenue Portage, Winnipeg 1 
Bureau: tél.: WH 2-3924 


Maurice Arpin, C.R. 


AVOCAT ET NOTAIRE 


De l'étude, ARPIN, 
RICH et HOUSTON 


207, édifice Contederation 
457, rue Main, Winnipeg 
Téléphone: 942-6516 


François Avanthay, LL.B. 
AVOCAT et NOTAIRE 


Suite 1 — 147, avenue Provencher 
St-Boniface, Mon. 


Téléphone: 233-5029 


Marcoux, Dureault, 
Bétournay et 
Bétournay 
AVOCATS et NOTAIRES 
700, édifice Great Western 
356, rue Main, Winnipeg 
TELEPHONE: WhHitehall 2-0038 


Membre associé: 
G. MAURICE GELLEY 
Téléphone: 942-4803 


Edwin Fitch 


AVOCAT ET NOTAIRE 


recommande d'acheter 
piuweurs machines pour le main. 
en et la réparation des rues, 
“ins que pour d'autres truvaux 
putin 

Le trésorier demende au co- 


comnsé 


mité de recommander que son |! 


smitunt puise suivre Un cours 
en administration publique, 
qui æra donné à l'Univer- 


juin sous le auspices du dé- 
partenent des Affaires munici- 
ales. Le comité est favorable 
T's requéte 
Le même comité recommande 
de payer la cotisation du maire 
à l'Anmcociation des 
Préfets, soft la somme de $139.33 
gouvernement provincial 
aviæ que dû aux nombreuses 
demandes faites par les munici- 
palités 1 a été décidé de payer 
ke renboursment de 50 pour 
cent de la taxe scolaire, ou de 
$50, lorsque les taxes auront été 
payées, sans tenir compte d'une 
date lire 


Le greffier, M, Maurice Prud'-| 


homme demande la permission 
de prendre deux smaines de 


ses Vacances à partir du 14 juin, | 


et que M. Fernand Marion soit 
rernplaçant pendant cette absen- 
ce 


Le comité de finance recom- 
mande qu'un montant de $65 soit 
payé à la personne qui 
pavé des taxes pour un garage 
qui n'est plus sur sa propriété 
depuis plusieurs années, 

Une délégation de deux rési- 
dants, un de la rue De la Moré- 
nie et l'autre de la rue Des Meu- 
rons, se présenta devant le co- 
mité pour protester comire le 
bruit occasionné par le grand 
nombre d'amateurs de motocy- 
chettes qui se réunissent près du 
no 434 De la Morémie, où l'on 
fait la réparation de motos et 
d'automobiles. On dit que le 
bruit commence parfois à 6 heu- 
res du matin, pour se prolonger 
jusqu'à minuit, On se plant aussi 
du langage qui, parait-f, n'est 
pas celui que les enfants de- 
vraient entendre, Le comité re- 
commande de demander au chef 
de police un rapport détaillé, et 
aussi une étude des possibilités 
de faire respecter le règlement 
concernant les bruits après cer- 
taimes heures. 

Les amis de M. Hugo Pittoors, 
du boulevard Lamond, seront 


R. 4, Stenners 


OPTOMETRISTE 0 
EXAMEN DE LA VUE 


Téléphone: CEdar 3-2850 
141, avenue Provencher 
ST-BONIFACE, MAN. 


EXAMEN DE LA VUE 
James Shaen Ltd. 


M, N. Lecker, OPTOMETRISTE 
Le étage, édifice Hurtig 
264, avenue Portage 
Tél: WHitehall 3-6628 


SUR RENDEZ-VOUS SEULEMENT 


Téléphones: Bur.: CHapel 7-3591 
si Rés.: CEdar 3-2574 


Dr H.-R. Du Charme 


CHIROPRATICIEN 
414, rue Taché St-Boniface, Man. 
En face de l'hôpital 


Dr A.-E. Bourgeois 


DENTISTE 
344, rue Marion, St-Boniface 
Téléphone: CHapel 7-4548 


Dr André-S. Lachance 
DENTISTE 


Chambre 3, 113, rue Marion 
Téléphone: 233-7726 


Dr Edouard-G. Jarjour 
DENTISTE 


301, chemin Ste-Marie 
St-Boniface, Man. 


Téléphone: CEdor 3-2111 


Dr A.-C. Laurin 


DENTISTE 


Téléphone: CEdar 3-2850 
141, ovenue Provencher 
ST-BONIFACE, MAN. 


801, édifice Paris 
Winnipeg, Manitoba 


Bureau 947-1883 
Résidence 253-5704 


Jacques-E. Roy 
B.A., LL.B. 


AVOCAT ET NOTAIRE 


557, chemin Ste-Marie 
St-Vital, Man. 


Tél.: 247-3964 


R.-C, CHAMPAGNE 


Avocat-notaire, de l'étude 
Macinnes, Burbidge & Cie 


333, rue Main, Winnipeg 
Tél.: 947-1877 


Optométristes 
Examen de la vue 


Lunettes ajustées 


te étage 
275, ave Portage 
édifice 
Kensington 
WINNIPEG 


Téléphone 


| WhHitehall 
2-2496 


Dr P.-E. LaFlèche 
R.-G. LaFlèche 


B.Se., M.Se., D.M.D. 
DENTISTES 
709, rue Sherbrook Winnipeg 
Téléphone: SPruce 5-5446 


Dr J.-0. Joyal 


DENTISTE 


Téléphone: WHitehall 3-2023 
413, édifice Boyd 


388, avenue Portage, Winnipeg 


Dr M. À. Mollot 
DENTISTE 
156, rue Sherbrook, Winnipeg 
Téléphone: 775-4270 


Dr JACOB 
DENTISTE 
et associés 


BUREAUX 
situés au-dessus du 
MAGASIN METROPOLITAN 


Angle Portage et Cariton 
Winnipeg, Man. 


Téléphone: 942-8531 


FOREST, GUÉNETTE ET CIE, COMPTABLES AGRÉÉS 
ÉDIFICE CKSB, 607, RUE LANGEVIN, ST-BONIFACE 


TÉLÉPHONE : 


947-1671 


avait | 


LA LIBERTE 


A l'Hôtel de Ville 


heureux d'auprendre qu'# a ob- 
tenu là permission du Municipal 
Bourd d'ériger la clôture de 8 
piéds autour de son terrain, afin 


: 


Le 
| hémie 


! 

| entre 

Auineau, ainsi 
entre 
de 


| gré 1 


[à la 

| Le 16 juin 
| cona 

| tanis 


possibilités d'amalga- 
de la Place Ca- 


de que tous les réservoirs qui ne 
sont pas utilisés sur le terrain 
de l'International Laboratories 
| soient démoilés, et qu'il y aÿt une 
| distance minimum de trois pieds 
entre les réservoirs, et qu'un 
fossé soit creusé autour des ré- 
srvoirs pour former une digue 
qui assurerait une mesure de 
protection en cas d'explosion. 
Plainte d'Easton Cleanes's 


La compagnie Easton Cilea- 
ners’ se plaint du fait qu'elle à 


dant quelques heures, à cause 
| d'une rupture du conrant élec- 
trique par une machine qui tra- 
vallait à la pose des égouts sur 


ville devrait kui verser une cer- 
taine somme en compensation 
des pertes encourues. Cette de- 
mande fut remis à l'avocat de 
la ville pour étude, 

A lundi prochain, 


Le ministre de l'éducation de 
la province du Manitoba, le 
Docteur George Johnson, a an- 
noncé tout récemment que M. 
Brunelle Léveillé, gérant de 
l'imprimerie ‘Canadian Publish- 
ers Limited” et administrateur 
de ‘La Liberté et Le Patriote”, 
avait été nommé pour un 


——_—_—_—_—_—_—û 
Ÿ 


Bureau des gouverneurs de l'U- 


Kilgour, président de la Great 
West Life, et M. D, A. Zaharia, 
gérant de Talbot Realty, ont 
aussi été nommés pour un troi- 
sième et deuxième terme res- 
pectivement. Le Bureau des 
gouverneurs est composé de 
quatorze membres dont neuf 
sont nommés par le Lieutenant- 
Gouverneur en conseil (trois 
chaque année), trois membres 
élus par les diplômés de l’uni- 
versité, ainsi que du président 
et du chancelier de l’université 
qui en font partie ex officio, 


Une librairie protestante, 


la première en Espagne 
BARCELONE (CCC) — Une 
librairie protestante, la premiè- 
re en Espagne, a été inaugurée 
à Barcelone. Elle possède une 
vitrine dans 
être exposés les livres de l'Egli- 
se réformée, qui ne disposait pas 


blic. 
Cette librairie est, en effet, la 


première à recevoir l’autorisa- 
tion des autorités gnoles de- 


gérée 
rold 


voz’”’ (Porte-Parole), 


Accords culturels 


Québec-Vermont? 


QUEBEC -— En présence du 
gouverneur de l'Etat du Ver- 
mont, le premir ministre du 
Québec a annoncé à la Cham- 
bre qu'un comité mixte Québec- 
Vermont, à être crée incessam- 
ment, sera chargé de faire des 
recommandations au  gouver- 
neur et à moi-même sur les pos- 
sibilités d'échanges entre Qué- 
bec et l'Etat du Vermont dans 
les domaines de nos juridictions 
respectives. 

M. Jean Lesage a qualifié de 
“semi-officielle” la vishe que M. 
Philip H. Hoff, gouverneur du 
Vermont, a effectué dans la 
Vieille Capitale. 
| M. Lesage a annoncé qu'une 
lentente est intervenue entre lui- 
|même et le gouverneur du Ver- 
imom qui prévoit la formation 
d'un comité conjoint de six 
|membres qui ææra chargé de 
| faire rapport sur les possibilités 
de conclure des “échanges” dans 
les domaines qui relèvent de la 


RE 


juridiction du Québec et du Ver- 
mont | 


Invité par les journalistes à 
préciser la nature des échan- 
ges qui sont envisagés, M. Le- 
sage a décharé que ces échan- 
|ges pourraient porter r rincipale- 
ment sur be ‘‘tourisme et les af- 
faires culturelles”, 


dû interrompre ses travaux pen- | 


la rue Marion. Elle croit que la | 


deuxième terme de trois ans au | 


niversité de Manitoba. M. D. E. | 


laquelle pourront | 


jusqu'ici de point de vente pu- | 


puis la guerre civile, Elle est | 

r un Américain, M. Ha- | 
régle, qui édite, en outre, | 
un journal bi-mensuel, “Porta- | 


le T. R. P, Pedro Arrupe, S.J. 


| 


| 


ROME (CCC) — Le Père Pe- 
| dro Arrupe, qui vient d'être élu 
vingt-huitième Préposé général 
de ja Compagnie de Jésus, est 
iné NH y a cinqguante-huit ans, 
|en Espagne, à Bilbao, le 14 no- 
| vembre 1907, Son père était l'un 
des fondateurs du journal catho- 
lique ‘La Gaceta del Norte”, 
l'un des premiers en Espagne, 
!Towt jeune encore, Pedro Ar- 
rupe, membre actif d'une con- 
grégation mariale laïque, se fait 
remarquer comme l'un des pion- 
niers de l'apostolat laïque de la 
jeunesse, Il commence à l'uni- 
versité de Madrid des études de 
médecine, Il devait les inter- 
rompre pour suivre sa vocation 
à la vie religieuse: le 15 janvier 
1927, Pedro Arrupe entraït au 
noviciat de la Compagnie de 
Jésus, 

Quelques années plus tard, en 
février 1931, le gouvernement 
républicain espagnol s'attaque 
aux jésuites. L'Ordre doit se 
dissoudre et Pedro Arrupe quitte 
l'Espagne, Il n'y est plus revenu, 
depuis, que pour y faire quel- 
ques conférences ou y traiter des 
affaires touchant sa mission au 
Japon, Il fait ses études de phi- 
losophie à Marneffe (Belgique), 
puis acquiert sa formation théo- 
logique à Valkenburg (Pays- 
Bas) et aux Etats-Unis, où il 
s'intéresse en particulier au sort 
des émigrés mexicains, 

Ordonné prêtre en 1936, il 
est envoyé, deux ans plus tard, 
dans la mission du Japon. Il y 
exerce tout d'abord l'apostolat 
direct comme missionnaire, Puis 
il est nommé maître des novices 
et Recteur du noviciat, En 1954, 
ïl est appelé à Ja direction de la 
vice-province du Japon. Et lors- 


LE PATRIOTE 


Sa Sainteté le pape Paul VI à reçu en audience ée le 31 
mal le supérieur général, nouvellement élu, de la de Jésus, 


Le nouveau Préposé général 
de la compagnie de Jésus 


qu'en 1958, le Japon est érigé 
en province, le Père Pedro Ar- 
rupe devient Préposé provincial, 
charge qu'il a occupée jusqu'à 
son élection au générabat de la 
Compagnie, 


Il était à Hiroshima lorsque 
tomba la bombe atomique, et il 
fut enseveli sous les décombres 
de la maison. Rapidement, l'an- 
cien étudiant en médecine et ses 
novices transformèrent ce qui 
restait de leur résidence en hôpi- 
tal de fortune, et ils se dépen- 
sèrent sans compter pour soi- 
gner les blessés, sauver les vies 
humaines, 

Ses dons d'organisateur lui 
ont permis d'insuffler à la mis- 
sion japonaise une vigueur éton- 
nante, Il y parvint notamment 
en promouvant une collabora- 
tion très étendue et intense, avec 
des jésuites venus d'une tren- 
taine de pays différents, Son ex- 
périence et son attachement à 
la terre japonaise, il les a ex- 
primés dans un ouvrage intitulé 
“Este Japon Increible” (Ce Ja- 
pon incroyable), Il a publié éga- 
lement des ‘Memorias” (Souve- 
nirs), ainsi que des commentai- 
res des exercices spirituels de 
saint Ignace, en plusieurs volu- 
mes, Il a traduit en japonais de 
nombreux classiques de la spiri- 
tualité catholique. 

Grand organisateur, homme 
de mission, le Père Pedro Arru- 
pe a une connaissance profonde 
de la vie internationale, Il a par- 
couru l'Europe, l'Asie, l'Améri- 
que latme et l'Amérique du 
nord. Il parle couramment cinq 
langues: l'anglais, le français, 
l'allemand et le japonais, outre 
sa langue maternelle, 


Les Français de St-Boniface 


M. Damien Giordani, consul 
de France, était accompagné de 
M. Pierre Fontaine, de St-Boni- 
face, président des Vétérans 
Français du Manitoba, lorsqu'il 
déposa une couronne de fleurs 
“au nom du peuple français” au 

ied du cénotaphe de Winnipeg, 


marquant le Jour de la Décora- 
tion des Tombes des Anciens 
Combattants, en présence de 
l'hon. Errick Willis, lieutenant- 
gouverneur, et de nombreuses 
personnalités politiques, militai- 
res et civiques, et de centaines 
de vétérans, 

MM. Giordani et Fontaine se 
rendirent ensuite à St-Boniface 
où les attendaient, au pied du 
Monument aux Morts Français 
dans ke cimetière de la cathé- 
drale, quelque 60 membres de 
la colonie française, MM. Da- 
mien Giordani et Joseph St-Hi- 
laire et Mme E. T. Etsell dépo- 
sèrent des couronnes de fleurs 
au pied du monument au nom 
de la France, de la ville de St- 
Boniface et des Dames Auxiliai- 
res. Dans le groupe présent on 
remarquait la présence de M. 
Joseph Chabalier, président de 
{l'Union Nationale Française, 
dont le drapeau côtoyait celui 
des Vétérans. 

M. le Consul adressa quelques 
mots à l'assistance, rendant 
hommage à ces valeureux Fran- 
çais du Manitoba qui quittèrent 
tout, en 1914 et en 1939, pour 
répondre à l'appel de la patrie. 
Hélas! Plusieurs ne revinrent 
jamais, d'autres sont inhumés ici 
à St-Boniface et en d’autres ci- 
| metières du Manitoba. La Fran- 
ce, dit l’orateur, n'oublie pas les 
sacrifices de ces héros. Il conclut 
ses paroles en évoquant le sou- 
venir ému de celui qui était 
toujours présent dans le passé 
à ces cérémonies du souvenir, 
M. Chabalier, décédé au cours 
de l’année, 

Tous se recueïllirent ensuite, 


rendent hommage à leurs morts 


pendant que M. Eric Barschel, 
inembre de la fanfare des Belges 


| de St-Boniface, rendait les hon- 


| neurs aux morts par une sonne- 


ors de la grande cérémonie | 


ee 


rie de clairon. Enfin, un à un, 
on alla se recueillir au pied de 
la tombe d’un parent ou d'un 
ami. 

Tous refirent les mêmes gestes 
de piété au cimetière de la rue 


Archibald et à celui des Belges, 
Cheval 
evallers 


de Colomb 6 


Conseil Goulet 


Le lundi 7 juin, au Club Si- 
Vincent, avaient lieu les élec- 
tions du nouvel exécutif de no- 
tre conseil. Le frère Noël Gi- 
rard, élu grand chevalier, dirige- 
ra nos activités pour l'année 
1965-66. 

Les autres officiers élus sont: 
Député grand-chevalier, Napo- 
léon Gagnon: chancelier, David 
Filion: secrétaire-archiviste, Al- 
phonse Girard; secrétaire-tréso- 
rier, Armand Lafrenière; avocat, 
Hervé Sala; cérémoniaire, Cilo- 
vis Jeanson; syndic (3 ans), E- 
mike Lafrenière; gardes inté- 
rieurs, Maurice Vachon et Fran- 
çois Michaud; gardes extérieurs, 
LS mu et Denis Norman- 


Félicitations à ces frères. Meil- 
leurs voeux pôur une année co- 
lombienne active et fructueuse! 


RIGOLETTO, 


Celui qui rompt pour une 
blessure d'amour-propre les 
liens d'une vieille affection n'a 
jamais aimé que lui-même, On 
serait bien sot de courir après 
lui, — Père MONSABRE, 


à la 
BANQUE CANADIENNE NATIONALE, 


le gérant, c'est encore 
votre meilleur ami 


FÉDS 


! 


! 


Banque Canadienne Nationale 


| QUATRE SUCCURSALES AU MANITOBA: 


St-Bonitace — St-Jean-Baptiste — St-Pierre — Winnipeg 


1 


Science et religion 
réunies sont un même 
| pavillon à l'Exposition 


Un groupe d'hommes d'af- 
faires Canadiens, de tous des 
coins du pays, participeront à 
l'Exposition universelle de 1967 
en construisant un pavillon qui! 
ære intitulé “Sermons de da 
science" ou encore “L'Ensaigne- 
ment de la science”. 

Le pavillon, qui s'inscrire | 
dans le sous-thème “L'homme | 
et la création”, rendra témoi. | 
gnage au Créateur de l'univers, | 
en montrant aux Viseurs les | 
mervellles de la nature et les | 
découvertes scientifiques. I] 
montrera aussi qu'il n'existe au: | 
cune contradiction entre la 


C'est ce qu'ont annoncé . 
jointement M. S.D. Mackey, 

de “Sermons de la 
science” et M. Robert F, Shaw, 
commissaire général adjoint de 
l'Expo, au cours d'une confé- 
rence de presse, Le pavillon coùû- | 
tera $200,000 et on a prévu un | 
budget de $500,000 pour la du- 
rée de l'Expo, Ce montant sera 
souscrit par des Canadiens de 
toutes confessionnalités chrétien- 
nes, 


Bref, ce pavälon constituera 
un témoignage de chrétiens 
Jaïcs, vis-à-vis du monde entier 
| représenté à l'Expo. M. Mackey 
[a précié: “Nous voulions ainsi 
[répondre à l'appel qui æ fait 
de plus en plus clair aux laïcs 
| de toutes les églises, de partici- 
| per davantage à la vie religieuse 
| de leurs communautés et de té- 
|moigner de leur christianisme”, 


| Le communiqué remis à la 

{conférence de presse précis: 

Le pavillon “Les Sermons de 

la science” n'aura rien à voir, 

Ê le pavillon chrétien, qu 
Î 
| 


sera la responsabilté de sept dif- | 
férentes Eglises chrétiennes du 
Canada, 


De son côté, l'un des gouver- 
neurs de la société ‘‘Sermons de 
la science”, M. Paul T. Hellyer, 
ministre de la Défense, a ajouté ! 

ue Le pavillon utilisera une mé- 
thode originale et différente 
pour inviter les gens à penser 
et permettra à plusieurs de cons- 
tater qu’il existe des choses qui 
dépassent notre compréhension. 


Quant à M. Shaw, il a pré- 


CITÉ DE ST-BONIFACE 


AGENTS DE POLICE 


Département de la Police — St-Bonitace 


Qualificotions: Entre 21 et 30 ans, Grode XI, 
Taille 5° 10" 
Salaire intéressont et autres avantages. 


minimum, excellente sonté, 


S'adresser en personne au Chef de Police 


Marie Laurencelle, membre 
du conseil national des JMC 


Pour la première fois, le Cen-|tre récital de 


viotoncelle par 


tre de St-Boniface des Jeunesses 
Musicales du Canada sera repré- 
senté au Conseil d'Administra- 


tion National de cette organisa: | 


tion qui se réunit périodique- 
ment à Montréal. A la réunion 
annuelle du Circuit D (qui com- 
prend les quatre provinces de 
l'Ouest) tenue à Calgary et à 
Banff les 22 et 23 mai, Marie 
Laurencelle était élue membre 
de ce conseil. Les autres délé- 
gués du Circuit D sont M. De- 
nis Favreau, de Prince-Albert, 
et Miss Frances Horvitz, de Cal- 
£ary, 


Guy Fallot, Comme on le voit, 
ke programme des JMC, la saison 
prochaine, sera aussi varié qu'in- 
téressant, 


24 jeunes Franco- 
 manitobains en visite 
| d'amitié au Kansas 


M. Earle Fraser, directeur ré- 
gional du ‘Canadian Council of 
Christians and Jews'', annonce 
que 24 jeunes Franco-manito- 
bains ont été choisis pour les ‘‘vi- 
sites réciproques’ avec un même 


Mlle Jeannine Mousseau, pré-| nombre d'étudiants d'écoles se- 
sidente, et M. Denis Chénier, tré- | condaires du Kansas, au cours 
sorier, étaient les délégués of-|du mois de ‘uillet, Les étudiants 
ficiels du Centre de St-Boniface | franco-manitobains d'écoles se- 
représenté également par Mmel|condaires sont de St-Boniface, 
M. Benoist, Marie Laurencelle | Ste - Anne-des-Chônes, St - Nor- 
et Rose-Marke Soulodre, bert, Richer, St-Vita!, Winnipeg 

un. à oteur.12t Ross, Ceux du Kansas sont 
Ge Latcbvre, dreeur-| à Topeka, Wichla, Kanme CL 
t réunion le programme de la |, Emporia et Peabody. 
saison 1965-66. Pour la première| Voici la liste des Franco-ma- 
fois, le Circuit D recevra une|nitobains: St-Boniface: Annette 
choraie, nulle autre que Les Pe-|Laurin, Paulette Chaput, Mi- 
tits Chanteurs du Mont-Royuïi.|chelle Normandeau, Pauline 
Une autre nouveauté pour nos|Guichon, Jocelyn Sabourm, Ali- 
membres, un concert de harpe et|ce Sanche, Nicole Beauchemin, 
flûte, et cela par les brillants| Pienrette Hébert, Lucille Ragot 


cisé que l'Expo accueillait celartistes français Claire Jamet|et Gilbert Savard: Winnipeg: 
pavillon, parce qu'il apportait|et Christian Lardet, Le choix|Louise Smith; Ste-Anne-des- 
un supplément valable et un té-|de Dave Bartlette ne fut une|Chênes: Denise Brunette, Ga- 
moignage de la chrétienté au|surprise pour personne, car ce|brielle Jubinvillke, Simone Fiola, 
Canada, “Il ne s'agit pas d'une | jeune pianiste canadien rempor-| Noëlline Arbez, Nicole Préfon- 


affaire d'Eglise, mais bien|tait l'an dernier le premier prix |taine, Doris Hupé, 


Diane La- 


d'hommes chrétiens, de laïcs,| du Concours Musical National!|joie et Hubert Chaput: St-Vital: 
qui tout en montrant, de façon |JMC. Par contre, c'est avec des| Ginette Gauthier et Aline Ber- 
scientifique, l'ordre divin dans |exclamations de surprise autant |trand: St-Norbert: Denise Tho- 


la nature, inciteront plusieurs à | que de plaisir que les délégués | rimbert; 


réfléchir”, 


Richer: Raynald St- 


accueilllirent la nouvellle d'un au-!l Hilaire; Ross: Luce Gauthier, 


vacances! 


y 


C'estle moment de réserver vos places et da 
préparer vos vacances, Et les vacances com- 
mencent dès que vous montez dans un train 
du CN, Adieu soucis, fatigue, problèmes! 
Vous voyagez détendu, vous arrivez frais et 
dispos. Le CN vous offre, à des prix variés, 
un choix de lits et de couchettes allant de la 
nouvelle “dormette" au compartiment et, si 
vous avez une place en voiture-lits, le prix 
comprend les repas. Pour vous délasser, des 
salons spacieux sont à votre disposition. 
Tout est prévu pour faire de votre voyage un 
plaisir . .. même le transport de votre auto 
en vertu du plan Train-Auto du CN. Si vous 
voyagez en groupe, vous profitez de réduc- 
tions spéciales. Avec tout cela, vous écono- 
misez grâce aux tarifs Rouge, Blanc et Bleu 


du CN! 


Exemples: 


“tarif Blanc” en voiture-coach 
de Winnipeg à: 


Vancouver  $28.00 
Edmonton $17.50 
Saskatoon  $11.30 
Toronto $25.00 
Montréal $27.00 


_LA LIBERTE ET LE PATRIOTE St-Bonifoce AB. 


On «a touiours besæm d'un Ne préparez pos votre repas 
ORISTS j j COUT am et Notre-Seugneur 
PARK f st. Boniface Music lui-même avait suit Jean 


Pour pour toutes CES REmS 
411, ovenue Toché 
«e tnce de va) ft Bonifsce) 
Téléphone CHopel 7-3991 


vu et confiseries 


1%, svence Provencher 
Téléphame: EN)-TEN 


LACORDAIRE 
Résidence: UE }-4483 
Leçons de guitare 

Ourent él th pm. 


du lundi au vendredi, et 
le samedi de 16 h. am. à 5 à. pu. 


NORWOOD STAMP 
& COIN SHOP 


Timbres et Monnaie 
Las dift, Etats- Uni 
Commémeoratifs 


de : À. dans toute la ville 
le BOULET, prop 


Yvonne et Lauetl 


PIERRE BRUNET, prop. 15 diff, Australie 


Pharmacie St-Boniface 19 duff. Belgique 
A L4 
or 004 ts - 13 diff, lralie 
334, 000 Mein, À #Hnt NET Au comptoir ou par la poste 288, rve Merion 


Téléphone: CHapel 7-1532 


Nous remplumuns avec 
n et promplütude 1outes 
les ordonnances de médecins. 


Nous payons les frais de posts 


405, rue Bertrand, 5t-Bonitace 
Tél.: 233-7864 


GEO. SARAS 
FOURRURES 
513, rue Des Meurons, $t-Honllace 
Téléphone: CH 7-2460 
Réparations et modifications 


Nouveaux manteaux faits eur 
rommande — Entreposage gratuit 
Prix raisonnables 


Téléphons: Clder 3-6102 


Marion Beauty Nook 


Votre voifieur françsls vous 
‘tre tous les soins de beauté 


224, rue Marion, Norwood. Man. 
Corinne DUFAULÆ, propriétaire 


STATION-SERVICE 
PROVENCHER 
PRODUITS SHELL 


174, ave Provencher, At-Boniface 
Téléphone: 233-7431 


Pourvoyeurs: marioges, diners 


et bonquets 


Pâtisserie PELLAND 


D. PELLAND, propr 
161, ave Prorencher, $t-Bonifocs 
TELEPHONE: CHapel 7-3319 


— Huile — Accessaires 
Pneus — Réparations 
Remorquages 
Herman Labossière, prop. 


BERT'S SERVICE 


Frères Bourgeois, propriétaires 
443, chemin Ste-Anne 


Garage — Réparations de tout 
genre — Pneus Dunlop 
Produits Texaco 


Téléphone: Alpine 3-0769 


NELSON'S 
BICYCLE & HOBEY SHOP 
187, rue Marion Ce 3-3724 


Service de ventes et 
de réparations, Scies, Ciseaux, 
Couteaux et Haches aiguisés, 


Soudage et Brasage 
Patins alguisés et réparés 


Monge x f 


: 


| | pays de leurs ancétres. Dans la 


| et Mme C, Boone et Mile L. Boone, M, et Mme L, 


photo ci-dessus, 


| Filles d'Isabelle 
| de St-Boniface 


A l'assemblée du 18 mai der- 
|nier, la Rév, Soeur Legal 
|a démontré comment faire 


cadres mosaïques, Dès le lende- 


nous | | 
les 


* v h 


U ya riad jours un groupe de sociétaires de la Caisse Métis du Sacré-Coeur des Belges, de St-Boniface, prenaient | 
| place à bord d'un avion d'Air-Canada (Winnipeg-Toronto), puis d'un réacté KLM (Toronto-Amsterdam 
| semaines en Europe. Ils consacreront la majeure Li À de leur séjour sur le continent euro 


Banquet d'adieux, à St-Norbert, 


Le samedi 5 juin, tous les pa- 


lune bourse au 


en l'honneur de M. l'abbé Hébert :- 


nom des pa- 


| roissiens de St-Norbert se réu- | roïssiens, 


à visiter parents et amis en Belgique, 

au départ de Toronto, on reconnait dans le groupe M. et Mme F, Foubert, M, 
Riverd. M. et Mme À. DeRoo, M. et Mme W. Van Walleghem, M. et Mme C, DeBuck, | 
M. et Mme J. DeClereq, M, et Mme G. Devriendt, Mme A. DeGraeve, M. et Mme F. Clincke et bébé, (Photo fournie par l'agence | 
| de voyages D' Eschambault, de St-Boniface. ) 


) pour un voyage de cinq! 


PETITE NOTE 

Cercle Molière | 
le Françoise Belair, secré- | 
tai v annonce que l'assemblée | 
des membres du Cercle Mol ère | 
aura lieu au local, au sous-sol 
de la cathédrale, le jeudi soir 
10 jum à 8 h,, ce jeudi soir 


224, chemin $te-Marie 


LIVRAISON GRATUITE 


DOLORES BEAUTY SALON 


9, Chemin Ste-Marie — Tel.: 


CH7-9713 


SPECIAL: LUNDIS, MARDIS ET MERCREDIS 
Ondularion Permanente $5.95 et plus 


RESTAURANT "TOURIST" 


dans l'hôtel ‘Tourist, 119, rue Tache 


Maintenant sous la direction de 
J.-R, Normandeau, autretois de La Broquerie 


Repas complets, Goûters, Sandwichs, ete 
Serions heureux de vous recevoir de 7 h 


Prix rawonnables 
du matin à minuit 


Pharmacie Paquin 


A.-E, PAQUIN, propriétaire 
Produits phormaceutiques 
Ordonnances de médecin remplies avec soin 


Cortes de souhaits françaises 
157, avenue Provencher, St-Bonitace 


pour toute occasion 


Téléphone: CH 7-3863 


Entreprise Générale d'Electricité 


POUR VOS FOURRURES H Id M BI k main, les bouteilles éclataient | nissaient à l'Ecole Elémentaire| M. le Curé remercia chaleu- | téressées. È . " . 
voyez toujours aro . Dia | dans plusieurs ‘oyers. Ah non! | Pour Len  * y ang | reusement tous ses chers parois- nor Fontaine & (4 ompaygnie 
OPTOMETRISTE ET OPTICIEN |pas des quere es domestique sance à l'occasion qu épart dé | siens pour leur grand coeur et £ F 
MECKLING FURS Examen de la vue chez mais plutôt les membres vou. |M. l'abbé A. Hébert, curé. leur savoir-faire, L'émotion| },., Le mp) ai | 165, avenue Provencher, St-Bonitace 
146, avenue Provencher MITCHELL COPP LTD. |laient montrer leurs taients ar-| Un banquet fui organisé en | faillit l'envahir, mais sa coutu-| 7". Ce DR Téléphone: 233-7425 
St-Boniface Portage et Hargrave tistiques, M. Hector Paul fut|son honneur, Outre M. le Curé | mière bonne humeur sut faire| F mercleni P ‘ 


Téléphone: CHapel 7-8182 Téléphone: WhHitehall 2-5108 


Ouvert tous les jours: 8 à 5.30 


Delannoy's Electric 
Co. Ltd. 


Taché Paint & Glass 


Vendeur des produits 
Benjamin MOORE 


£ - à | Ê | tu avait charge des funérailles 
nu we ré gr Loin 436, rue Louis Riel 233-5258 || I] y en aura pour tous les|comme maître de cérémonies. réunis, la main dans la main, Le défunt laisse pour pleurer & FUEL COMPANY LTD. dl 
ddr: ur Pr rhéesaines Installation et réparation, goûts! Des petits, des grands, des| M. J. Campeau proposa le|français, anglais, Catholiques, | sa perle, outre ses parents, un 4 
Tél: 233-7047 Brochage pour industries, a ” 


CE, Jameault, prop. 


De Gagné Motors Ltd. 


magasins et maisons 


ARCHIBALD 
ROCO SERVICE 


complète et entretien. Maurice Laberge — CE 3-1882 


Angle Marion et Des Meurons 
247-3041 — 233-7018 


Entretien et réparations 


de toutes marques d'appareils 
Heures: de 9 h. a.m. à 9 h. p.m. 


LEO'S 


l'heureux gagnant du tirage: 
cadre en mosaïque, 
merci à Soeur legal pour son 
dévouement à notre égard, 

A l'assemblée sociale du 15 
juin prochain, Marguerite Guay, 
“La Dame aux Chapeaux’, sera 
des nôtres pour nous montrer 


un 


pointus, des plats, 
manquez pas cetie assemblée, 
Le dimanche 23 mai dernier, 
une dizaine de membres se ren- 
daient à Notre-Dame-de-Lourdes 
pour une initiation, Notre régen- 


pèlerine, Bienvenue et sincères 
félicitations à la nouvelle initiée, 
Le Cercle Notre-Dame-de-Lour- 
des nous a, comme toujours, ré- 
galé royallement., Nos sincères re- 
merciements, 


Un sincère | 


etc, Donc ne | 


{on remarquait à la table d'hon- 
neur, le R 
| Fortier, abbé du monastère de 
{N.-D, des Prairies; M. l'abbé KR. 
Campeau, vicaire; la Rév. Sr 
Thérèse Cloutier, s.gm,, supé- 
| rieure; 
Cloutier et Len Raffee et M. Cy- 


toast à la Reine. 
| La Rév. 
senta un bouquet spirituel de la 


des écoles élémentaire et secon- 
daire, 


l'abbé Hébert pour sa grande 
charité et ses efforts incessants 
dans l'entente amicale de tous 
les citoyens de St-Norbert. 
S'adressant à M. le Curé, M. 
Raffee ajouta: ‘‘Nous vous sou- 


Dom Fuilgence | 


| comprendre à chacun que ses 


qualités de chef étaient toujours 


| vivantes, Il se dit heureux d'a- 


Sr Supérieure pré- | te 
festation de fraternité ait 
part du personnel et des élèves | 


voir passé neuf années à St-Nor- 
bert, Comme preuve: ‘je vais 
| demeurer parmi vous et j'ap- 


MM. et Mmes Gabriel | plaudirai efforts et succès,” et 


| il ajouta “Mon rêve s'est réalisé 


|non-catholiques . 

Il est juste qu'une telle mani- 
des 
échos, afin d'honorer un homme | 
qui a toujours travaillé pour la 
bonne entente des différents 


Formation d’un cercle local 

Récemment, on a formé un 
cercle local de l'Association d'E- 
ducation des Canadiens Français 
du Manitoba, Ce groupe a pour 
but de promouvoir la cause 


sincèrement tous ceux et celies 
qui leur ont témoigné de la sym- 
| pa thie à l'occasion du décès de 
leur fils, Jean-Gary, mort à; 
l'hôpital général St-Boniface le | 
2 juin, à l'âge de 22 ans. L'inhu- | 
mation se fit au cimetière Green | 
Acres Memorial. La maison Cou- 


trère, Charles-Léo, ses grands- 
parents M. et Mme Louis Matile, 
de St-Boniface, et M, et Mme E, 
Lafrenière, de Timmins, Ont, 


Le lundi 7 juin 1965, à la ré- 
sidence Ste-Thérèse, Otterburne, 
Man. est décédée Mme Alvhon- 
| sine Blanchette, autrefois de St- 
Malo, Man. et veuve de Ful- 
|gence Blanchette, Mme Blan- 


388, rue Bertrand, St-Bonitace, Manitoba 


276, rue Tache 


Joup1n Lumeer : 


233-7105 


Ld LI 
(SOBERING AUTO ELECTRIC) N à s te, Alice Douville, accompagnaït Après cette présentation, M. | groupes religieux et ethniques de Décè 
Envoyez-nous vos générateurs, ré- Satisfaction garantie Prix modéré || ]a Régente d'Etat, Mme Bertran- Len Raffee ex, dons, au nom des ki paroisse, Aujourd'hui, St- . RUDY' FURNITURE 
en D Page mr ARCHIBALD ET PLINQUET de Desrochers, à cette cérémonie. | citoyens anglais, l'admiration | Norbert en est un exemple con- MME 
rants, essule-glace, pour révision TELEPHONE: 233-3919 Lucille Turenne y allait comme | que ceux-ci portent envers M. | cret. ALPHONSINE BLANCHETTE L 


Tel.: 247-9074 


POUR VENTES, SERVICE ET LOUAGE DE... 


e Téléviseur * Radios 


+ Enregistreurs sur ruban * Machines à laver 


Le mardi 25 mai dernier, |haitons la bienvenue comme | française, et de faire conserver | ® Poêles ® Réfrigérateurs 
— Servi t ES A à ’ , 1 
ELECTRIC SERVICE 7 sa ir , clinique de sang de la | voisin et nous espérons que Dieu | le cachet Fons dans # belle re allo pe mA 6 Rae ed + Aspirateurs ® Polisseuses 
TOIx-Rouge, nous avions ren-|vous garde longtem armi | paroisse qui grandit rapidement, 2 : 
D nggumne ur sg Lo Frontenac TV & Radio dez-vous avec nos frères les Che- | nous.” ie La perception annuelle de de St-Malo le mardi 8 juin, à 8 aUDY MEUBLES 


Tél.: 233-6458 


Entreprise — Posage fil 
mel ve de file 490, ave Provencher, St-Boniface 


Réparation 
Téléphone: 233-7694 


Téléphone: CHapel 7-2356 
LAFRENIÈRE 
Shovet Metal Ltd. 


Chauffage — Ventilation 
Climatisation de l'air 
401, rue Youville 
St-Boniface 


Poils disgracieux 
enlevés du visage 


et des extrémités | 


Enlevés sûrement et de façon 
permanente, Consultation gra- 
tuite, Etabli en 19%. DERMIC 
INSTITUTE, 203 Norlyn Medical 
Bldg., 309, rue Hargrave, Win- 
nipeg 2 — Tél: WHitehall 2-4110 

L SERVICE DE PNEUS COMPLET 


Vuicanisation + Pneus neufs 
et usagés + Batteries 


Baril s Tire Service 


DISTRIBUTEUR DUNLOP 
Beaulieu Frères, propriétaires 
164, ave Provencher, St-Boniface 


St. Boniface 
Messenger Service 


Nous ra cran les bagages 
tels que: malles, valises, meubles, 
SERVICE RAPIDE 


valiers de Colomb, dans leur 
local du club St-Michel. M. Le- | 
wis Lavack agissait comme mai- 
tre de cérémonies, Il nous pré- 
senta l'abbé Roland Bélanger, 
curé de la paroisse Ste-Marie, 
conférencier pour cette occasion. 


nière de coopérer avec nos maris 
pour promouvoir la chevalerie, 
Ce fut une soirée profitable à 


cions sincèrement nos frères, les À 
Chevaliers &e Cc'm\b. 


la sorte. 

Maria Fréchette et son comité | 
demandent encore du linge usa- 
gé. Tout Je linge qui ne sert pas 


caisss de bienfaisance profite 


Le conférencier nous a certaine- L'eapnques 
ment ouvert les yeux sur la ma- | 


Mariage Perrault-Coutu “célébré 
St-Laurent le samedi 29 mai 


ST-LAURENT — En l’église, de jolis cadeaux furent présen- 
tés, 


: | 
tous points de vue. Nous remer- à 


Nous es- | 
pérons avoir d'autres soirées de | 


chez vous pourrait certainement | 
aider à des moins fortunés, La | 


| Vint ensuite l'adresse, lue par 
M. Gabriel Cloutier, exprimant 
les sentiments de gratitude, de 
respectueuse affection et d'admi- 
ration que les oeuvres de M. l’ab- 
bé Hébert ont fait naître dans 
les coeur coeurs, Il lui présent ‘a ensuite 


l'Association d'Education des C. 
F, s'est fait du 30 mai au 2 juin. 
Il reste encore queiques familles 
à visiter, Si personne n'est allé 
à votre demeure, s.v.p. envoyez 
toute contribution à C. P, 128, 
St- Norbert. 


| de St-Laurent, le samedi 29 mai, 


là 4h. p.m,. Mile Malvina Coutu, | 


[tie de M. et Mme Benedict 
|Coutu, unissait sa destinée à 
celle de M. Gérard Perrault, fils 
de M. et Mme Ubald Perrault, 
|Le R. P. L. Brossard, OM, 


Remerciements 


M. et Mme Thomas Lambert | 


désirent remercier très sincère- 
ment tous ceux et celles qui ont 
organisé cette belle soirée, ainsi 
que ceux qui y ont contribué par 


|h, p.m., et le service fut chanté | 
à 10 h. le mercredi 9 juin, par 
M. l'abbé David Roy, suivi de 
l'mhumation au cimetière pa- 
roissiale, Mme Blanchette laisse 
dans le deuil trois soeurs: Mmes 
Saul (Bertha) Lapointe, de M 
Boniface, Caroline Tétreaullt, 
Transcona et Sias Rues | 
Peiletier, de Prince-Albert, Sask., 
un frère, Thomas Coulombe. de 
St-Malo, et des neveux et nièces. 
La chapel! ke funéraire de St-Pier- | 
re était en charge des arrange- 
ments funéraires. 


Avis aux abonnés 
Tarif des Abonnements 
à 


La Liberté 


BILODEAU 


Madame, 


Louez un téléviseur: 


$10.00 par mois 


Avez-vous nettoyé vos fourrures avant de les 


entreposer? Si non, vous prenez un plus grand risque 


que celui d'entreposer vos lainages sans les nettoyer. 


Pour plus d'informations, appelez 


ANT. LANTHIER et FILS 


254, RUE MAIN 


WINNIPEG 


TEL.: WH 2-3891 


Apveles toujours 13501208 Téléphone: CH 7-7468 aussi de toutes les guenilles | curé, bénit le mariage et célébra | leurs cadeaux ou souhaits. | et le Patriote UE Elégantes chaussures 
mes amer St-Boniface (rags) que vous ere la messe. A cette fêté on remarquait ui CANADA | pour dames, hommes et enfants 
.), Robitaille, prop. ser pour ensuile vendre eN| La mariée, vêtue d'une courte | invités suivants: MM. et Mmes || 1 on: $3,50 2 4 
M Haslund's Auto Servi grosses balles. Tél. 233-1869 \|robe blanche, fit son entrée au|C. Lambert, W. Tonn, R. Lam- ps : nt Fin MAGASIN DE CHAUSSURES 
_ pin A _ hd dr Les membres qui ms donné | bras de son père. Son voile court | bert, Miles Rhéa et Donaïda enger: un an: ÿ4,30 
À a e Dr. leurs noms pour prendre part|bouffant était retenu par un pe- Chartrand et MM. N. Char- Rébaratiôns ‘de chéuetires 
la : Globe 2-7313 - Norwood, Mon. || au programme ‘Pick A Num-|{it chapeau de fleurs. Elle tenait | trand, tous de Winnipeg, Jean — nn pa 
/ © JHARMACIE Vérifications complètes et répa- || ber” au poste de télévision CJ- | un bouquet de roses rouges. | Guiboche, de Kamsack, Sask., et 


ration de moteurs, transmissions, 
freins, embrayage, etc 


AY seront heureuses de savoir 


|Brucy Bruce, de 


Saskatoon, | 


; w . P 
ROVENCHER Nous vulcanisons les pneus sans || Qu'elles participeront au pro- Les og ra Fe ere. Sask., M, et Mme R. Boyer, de | Sterling Upholstery J. " G U A + 
+ chambre-à-air. # gramme le 15 juin prochain. | Miles ee _— , soeur du | Headingiy. | 

Pa ge Monge Agiergre: son peu- || Des automobiles seront à votre | DRE let Vos tollettes Décès Se spécialise dans tout genre de 196, avenue Provencher, 

: disposition pour cette occasion, | là Ma p ; 1 | capitonnage et rembourrage ‘ 

Lo pharmacie de bon accueil - ” : bi L bou- Le 19 mai, M. Ovila Dumont St-Boniface 
4 il où l' Veuillez contacter Germaine Rit-|de couleur bleue. Leurs bou tut victime d’une novade surve- | 449 P om 
sage conseil où l'on chot, Tél. 233-5903. quets étaient composés de fleurs | ut victime d'une noyade sUTVE- | , avenue Provencher 


parle français en tout temps. 


GRATTON ELECTRIC 


REPARATIONS 


Brochage résidentiel, 
commercial et industriel 


37, rue St-Pierre 
Téléphone: 284-3509 


182, avenue Provencher 


en face de la 
Banque Canadienne Mationale 


Téléphone: 233-1407 


Livraison à domicile 


Daoust Grimard Lid. 


ENTREPRENEURS ELECTRICIENS 


ACCESSOIRES ET INSTALLATIONS ELECTRIQUES, 
ARTICLES DE SPORT 


202, ave Provencher, St-Boniface 
J.-C. Daoust 


Téléphone: 233-7447 
O.-L, Grimard 


DUFFY'S TAXI 


Téléphone: 7735 = 0101 


La fête des Saïnts Apôtres 
Pierre et Paul est la journée de 
prières officielles des Filles d'I- 


à faïre un exercice 
cial, soit 


etc. Le point important est de 
faire un effort tout spécial 
La REDACTRICE. 


Transcona 


Réunion de la L.F.C. 

La Ligue des Femmes Catho- 
liques, section française, de la 
paroisse l’Assompton, tiendra sa | 
dernière réunion générale de la 
saison le mardi 15 
p.m. dans l'auditorrum 
cole 

Mme C. Bourgeois, du comité 
de recrutement, prépare un pro- 
gramme spécial pour souhaïter 
la bienvenue aux aspirantes. La | 
partie récréative, cartes, jeux, et | 


de l’é- 


sabelle, Nous vous encourageons | 
spirituel spé- | 
assistance à la messe, | 
chemin de croix, Heure Sainte, | 


juin à 8 h.| 


blanches. Les garçons d'honneur 
étaient MM. Charlie Connelly, 
cousin du marié, et Paul Com- 
bot, ami des mariés. M. R. Per- 
rault servait de père à son ne- 
veu. 

Après la cérémonie religieuse, 
| un repas fut servi chez l'oncle de 
| la mariée. La journée se termina 
| par une veillée dansante, à la- 
| | quelle participait un grand nom- 
| bre de parents et d'amis. 
| Parmi les invités on remar- 
| quait: M. et ee W. Keiri 
| (Herveline) et leurs enfants, de 
South Gilles, Ont., et M. et Mme 
H. Kouch (Sylvia) et leurs r 1 
| fants, de Fort William, Ont., 
et Mme U. Perrault, de Win 
peg, soeur et beau-frère du ma- 
rié. Malheureusement, M. Ubald 
| Perraulf, père du marié, actuel- 

lement employé à Ball Lake, 

Ont., ne put assister au mariage. 


| 25e anniversaire de mariage 


|nue à Amos, 


Abitibi, 
jeune homme travaillait comme 
guide de pêche sur un grand lac. 
Le jundi 24 mai, en l'église de 
St-Laurent, le R. P. L. Brossard, 


O.M.I., curé, chanta la messe de | 


Requiem. 


Le défunt laisse dans le deuil | 


son épouse et quatre jeunes en- 
fants, sa mère et des frères et 
soeurs 


A la famille éprouvée, nos | 


plus sincères condoléances, 
Çà et là 
M. et Mme Joseph Boucher 
recevaient 
Mme M. Lebron, 


fille et gendre, M. et Mme Le- 

bron ont aussi rendu visile à M, 

et Mme E. Gaudry, récemment, 
M. et Mme Alex DeLaronde, | 

accompagnés de leurs homes el 

M. et Mme W. Chartrand 

sont rendus à Gravelbourg po a 


Au domicile de M. et Mme E. [fe à à comen Ou Gene de | 


Qué. Ce | 


la visite de M. et} 
de Hartney, | 
| qui étaient accompagnés de leurs | 


Tél.: 233-6266 


Clark's, 


ment, 


MACLEUDS 


Ouvert les jeudis et vendredis soir jusqu'à 9 h. p.m. 
Ouvert toute la journée le mercredi 


M. Chale, autrefois du magasin à rayons 
invite cordialement tous ses clients et 
amis à ‘venir le visiter dans son nouvel établisse- 


À l'occasion de l'entrée en fonction de M 
Léon Chale comme gérant de notre rayon d'ap- 
pareils électriques, MacLeod's offre ces aubaines 


Téléphone: CEdar 3-1119 


FAMILY 
SHOPPING 
: CENTRE 


leur fiks, Darius DeLaronde, 
|Tous lui souhaïtent succès el 
| ges études en éducation, qu'i | 
(pass vra à Ottawa. 


ON DEMANDE 
FILLES OU FEMMES 


Travail délicat — Meilleurs gages 
Femmes inexpérimentées 
demandées pour apprendre 

le métier de 


COIFFEUSES 


Les offres d'emplois pour les 
coiffeuses diplômées sont plus 
nombreuses que celles-ci 


prix, sera couronnée par un dé- | Carri ère, une soirée fut organi- d'écoulement. 


Mcieux goûter, Cordiale invita- | sée à l'occasion du 25e anniver- 
tion à toutes les dames de la pa- ,saire de mariage de M. et Mme | 
roisse. | Thomas Lambert. 
—- | Plusieurs parents et amis se |© 
La plus haute distinction est | réunirent pour la circonstance. | 
de servir les autres. — Georges | Le fils des jubilaires, Thomas, | 
VI, le jour de son couronnement. ! lut une à adress à ses parents, et | 


DESSERVANT ST-BONIFACE ET ST-VITAL 


LEON CHALE, 
gérant, rayon des 
accessoires 


Aubaines de Bienvenue 


1 seul réfrigérateur Coronado 1964, 14 ns cubes, sans givre 
Avec remise d'appareil usagé 


Nettoyage à sec 


à la livre 
6 1bs.... 52-25 


EPARGNEZ EN L'APPORTANT 


$259.95 
$229.95 
5234.95 


Notre rayon d'accessoires usagés offre également des téléviseurs, 
réfrigérateurs et cuisinières à prix réduits 


1 seule laveuse automatique deluxe Coronade 1964 
Avec remise d'appareil usagé 


Plombier journalier demande 2 seuls téléviseurs Westinghouse instantonés 23", 1965 


We Avec remise d'appareil usagé 
Pourquoi risquer de le 


faire vous-même? 


Lo C St-Bonifoce r 


urnaiier 


Division Scolaire cite des demandes 


secde un permis pour 


Service de 
chemises 
3 heures 


Service de 
gŒ y" à sec 
2 heures 


NORWOOD CLEANERS 


288, RUE TACHE 


l'emploi d'un plombier 
ut est y 
Jamais auparavant y a-t-il eu 
tant d'occasions pour 
les jeunes filles ambitieuses 


Ecrivez pour obtenir 
un catalogue gratuit 


MARVEL BEAUTY 
SCHOOL 


309, rue Donald, Winnipeg, Man. 


Laissez notre personnel stylé 
le faire pour vous, 


Foire la demande par écrit eu 


SURINTENDANT DE L'ENTRETIEN 


Boîte Postale 59 St-Bonifoce, Mon. 
en mentionnant êge, expérience et salaire désiré. 


Ne manquez pas de participer au concours ‘’Win Something White” 


MACLEODS 


507-509, chemin Ste-Marie 
Téléphone: CE 3-2653 


nouvellement établi, offre d'excellents avantages 
eu condidet quelifie. 


Cet emploi, 


Succursales 


Regina, Saskatoon, 
Calgary, Edmonton, Toronto 


EELEZLLELELELLEET 


St-Bonitace Tel.: 233-2491 


Yt-Bonitoce, le 10 ju 


Norwood Jewellers 


{l 
_— 


20 crenue Tache Pour obleuir des renseigne- 
“OR WOOD ments supplementaires ou pour 
exprimer des cm d Pr 

! . émissions de ( signa 
Tr Chapel bdiss SP 4-2541, poste 249, ou ecrivez 
Inspecteur obhiciel des montres au Service (Français) d'infer- 
du Conodien Moronal mation, Societe Radio-Canada, 


CF. 160, Winnipeg. Adresez- 
vous en français. 


Nos chansonniers chantent 
le nouveau visage du Quebec 


La di 14 jum, 8h L 
réseau françcals de léieviwon de 
Munistére des Travaux publics Ra Canada présentera la pre- 
du Conode mière d'une nouvelle série mu 
Cam " u'êé Mon 5, Mes 
SOUMISSIONS chansons”. Le réseau français d 
DES SOUMI UETEES, | Radio-Cana offre déja à ses 
sdremtes à Secrétaire M % dite « la série rad phon que 
Ls 2 .". | : ! LEE 2 | V +a : nat ot eTs M Fr 
+ à 2 € +. ar ie 
PTE . « pa : . Le 4 ser à 1€ 
0 Ç SOUMISSION | visite aux chansonniers, à la té 
POUR CONTRAT No 14/68/JY-NA | 5 { t 
TERRASSEMENT JUCHE DE | * no . AY a di 
re | \ PONT } férence q M )à mes 
RIV1 ; 1 R r'r A chanso sét à irné en pie 
YELLOWHEAD, PARC NA : 
qu r L ce 
DE JASPER, ALBERTA". «e .- 4 jui en fera ex 
es sau'à 1 he apré ente série # ile 
ture : : D j 
Dante US à “p ère” à 
On ‘ se pro n . n . m an 
re « : ou #50 00 à d récital Claude 
L e anca L L La La À a ete 10 
$ ' 
ADA d' ; à né à la B e à Mathi ( 
à Dire sera la s êf nn de la 5 
pié 0 ce gistrée à ntèr r, On 
L C B M , € 
: # ésions + t nf } 104 p fa 
+ ire 4 0 C el 1 | à pe L2 
eoue, F à ère | boite de V Day est « de 
en Trava p sl4 C2 | réc nr 6 berceau de a 
L 4 “ A L. « 
reg . a Dire ni or Queéb Le la qué 
Fe ù . tnas ‘ piece se proauiser nos p popu:a 
) 510, .. nerle p es interpré ‘ rmpositeurs 
mnenade Rive Ottawa i 
eur régional inté arte est là qu éumssen ) fin 
entr, édifice Fédéral, Banff: M. 3. | dk maine surtout, les plus dif 
A. Fia fénie téional (aména- | fic amateurs de chansons ca 
eme MI, édifice Fédéral, 260, rue 
{a ns es: et The Heavy 
matruet ie Associatior British 
otumbia 1122 1e rrd, Va 
ouve C.-B 
Le dér sers remis dés que le 
documents seront L 1) e 0 
état dans Le mo qui « » le vu 
iu décachetage x w \à iné 1 1 
On ne tiendra compte que ; rète de chansons folkloriqu 
Ni LAS CA eront pré ve N 
es formules fournies par le Minis- | AU programme, par la suite 
ère «tt seront ac pagnées du | Clémence Desrochers “active 
1épôt specifié dans les ments de | quand elle a du travail, de l'ins 
LOU mn bai Or ñ mn 
piralion el pas lrop de peine 
On n'acceptersa pas nécessaireme Sue À 1 P 
{ la plus busse ni aucune des sou- | A4Ymond Lévesque, dans une 
missions cabane à sucre de Saint-Marc- 
ROBERT FORTIER, Secrétaire, |sur-Richelieu; Monique Leyrac 
DPW-DEV-65-12 | dans une émission sur le Mont- 


Billinkoff’s Ltd. 


Bois de construction et contre-plaqués 


DEMANDEZ À VOIR M. MARCEL MARCOUX 
625, rue Marion (en face de Canada Packers) 


St-Bonitace Tél.: 233-7121 


MAURICE E. SABOURIN LTD. 


Assurances de tous genres 


Voyages 
Chemin de fer — Paquebot — Avion 


195, avenue Provencher, St-Boniface 
Téléphone: 233-7351 


Prenez avantage de notre spécialité 
courante: coupe de cheveux gratuite 


avec shampooing 
et mise en plis $150 
Les mordi, mercredi et jeudi 
de 9 h. a.m. à 6 h, p.m. 


Sur rendez-vous le vendredi soir 
FERME LE LUNDI 


Clara's St. Norbert Salon 


3529, chemin Pembina 
Téléphone: 452-2914 


Comment aimeriez-vous être en offaires à votre 
propre compte, sans investissement sauf votre 
temps et votre habileté? Pos de plafond sur vos 
revenus. 


Si vous vez vous auolifier, cette position 
ottre une carriere permanente et la sécurité fi- 
noncière 

Nos tests d'aptitude vous aideront à décider 
# oui ou non cefte Corrière vous convient, 


Pour fixer un rendex-vous, 
signolezx 947-0341 ou écrivez à: 


E, M. MARCHAND 


Gerant de Succursale 


Fidelity Lite Assurance Company 
500 — 373, avenue Broadway, Winnipeg 1! 


Ohé, Les jeunes! Les voici! 


Les merveilleuses motocyclettes D.K.W., 
manufacturees en Allemagne de l'Ouest 


250 MILLES AU GALLON 


Appelez PIERRE CHAMPAGNE à 786-4848 
qui vous fournira un service des plus complets, 


Aussi la ligne entière des voitures de prix 
de modele recent et des remorques à chevaux “Irwin”’, 


ÉCRIVEZ POUR PROSPECTUS 


HILL FARHAN, 
PARC POLO, vis-à-vis TOPP'S 
Téléphone: 786-4848 


Chronique de 


CBWFT | 


| 


réal de 1965; Renée Claude qui, | 
pour sortur du mythe de ‘la fille 
en noir”, ve chante plus qu'en 
robe rouge; Tex, æ prince de 
la bohème montréatauwse, Chris 
tune Charbonnesau et Claude 
Gauth Monique Mrviie-Des 
cneènts QU: a L ül de Chantier 
des Chansons Le Gimanche et d'en 
faire la semaine’; Pierre Caivé 
Yolande Leciere et Pierre Lé- 
ournéau dans lle d'Orléans; 
Jacques Blanchet et Raoul Roy 
à St-Hilaire, ‘pays de la pom- 
mé Gikes Vignes nt à la Ma 
nicouagan el, de nouveau, Mo- 
nique Mivike-Deschènes qui ac 
cueiliera à ‘Mon pays, mes 
Chansons e doyen Ge là Chan 
son canadienne, le toujours aimé 
et loujours populaire Félix Le. 
. 
mon Van de Wie L ca 
lisateur de Mon pays, mes 
Cnansons em nouanqails 
gine. Elabli au Québec 
plus de 15 ans, ce Néer 
se passionne 
Dec, 14 ChANSOI 
que DeEaucou 
Anton Var Chu 
tian Larser Pa 
line Julien de !la 
série, et tous Mor 
pa nes Cha { 
au ec pecialt 1 L: à 
frança le Ra ana q 
1 Cna n ref.e [ 
l'a vu naitre us les lundis 
à 8 h. à compter du 14 juin, 
Wilfrid Pelletier 
rencontre , ., 
Qui, dans la province de Qué 
bec et même au Canada 
né COonNail le dynamique direc 
teur de la section musicale, al 
ministère des Affaires culture 
es de .? vir Wüfrid Pel- 
letier a ngiemps été chef d r« 
chestre au Metropolitan Opera 
de New York. Il a fondé, avec 
Claude Champagne, le Conser- 
valoire de musique de la pro- 
vince ei l'a dirigé jusqu'à ces 
dérmières années, Il à aussi di- 
rigé l'orchestre des Matinées 
symphoniques et il peut se glo 
rifier d'avoir donné, en premié- 
ré auaion, Deaucoup a oeuvre 
de compositeurs canadiens. De 
tout temps, Wilfrid Pelletier a 
encouragé les artistes et les com- | 
positeurs du Canada. C'est dans 
ce même rôle d'éveilleur de ta- 
lents musicaux que les téléspec- 
tateurs auront le plaisir de le! 
voir à l'émission ‘Wilfrid Pel-| 
letier rencontre diffusée | 


tous les dimanches soir à comp- 
ter du 13 juin. 


En présentant cette série d'é- | 


, Radio-Canada 
faire connaitre au public 


missions estivales 
veut 


En direct et en differe 


Une femme et une artiste: 
LUCILLE DUMONT 
par Gisele THEROUX 
Lucile Dumont s'excuse d'ê 
tre lége 1 en re tré 
rendez-\ $ Je pa 
d qu'une Û ie b 
rv s are Ca 
vais Qeja apetrçue &in pen 
sur bijoi Non; j'en a- 
neie Dea P [A4 ns Mmaur 
nant, ma de meilleure qua 
ë L Dumont me fa 
voir un méda n d'arger c 
scre à 0 1 a | pa 
{ { Signe d 
a pu ct D } 
n à quiit amaäals Féti 
n 0 
Des bijoux nd 
1OUS GIsCU avec à al 
nous passons aux ac es a 
Lucille Dumon 
Les mardi et jeudi de chaque 
semaine, à 10 30 du malin 
au reseau rad ophoniq ie de Ra 
dio-Canada, Luc e Dumon A 
nime l'émission imtitulée ‘Hier 
et aujourd'ht Accompagnée 
par l'ensemble de Rod Trem 
blay, e chante quelques-unes 
des Chansons que le public 


r'éclam constamment, mails 


su de la chanson 
Finie ou à peu près la ro 

mance,; je vais directement vers 
| ia Chanson pus r} inmeée ,, cela 
fait déjà un bon moment, d'a 
leurs, depuis le disque où ja 
présenté les chansons de Michel 
| Comte” 

— Qui sont très belles, d'ail- 
eurs; Dites-moi, y a-t-i, des au- 
teurs dont les chansons sont plus 
difficiles à interpréter”? 

— Oui. Jacques Brel, par ex- 
emple, Après qu'il a fait con 
naitre une chanson, il est très 


canadien quelques-uns des jeu- | 


nes musiciens les 
teurs de chez nous. Devant nous, 
ces jeunes musiciens exécuteront 
des oeuvres du répertoire et Wi- 
frid Pelletier leur donnera les 
conseils et les encouragements 
opportuns. Cette 
entre un grand maitre et des ar- 


tistes qui se destinent à une car- | 
| sion, de 


rière aussi exigeante que la car- 
rière musicale nous fera com- 
prendre davantage les aspira- 
tons de ces jeunes et les diffi- 
cultés qu' ils doivent surmonter 


pour réaliser leur vocation, 

I arrivera qu'au cours de 
cette série des professeurs du 
Conservatoire parucipent à lè- 


mission. C'est ainsi que Walter 
Joachim, qui peut se giorifier 
d'avoir la plus importanie clas 
se de violoncellistes (il a 32 éle- 
ves) en Amérique du Nord — 
et peut-être aussi- ailleurs — 
sera à l'émission du 11 juillet, 
où seront invités huit de ses éle 
ves du Conservatoire. De son 
côté, Pierre Bourque, 
au Conservatoire, à Québec, par- 


ticipera à l'émission où nous en- 
tendrons, le 22 août, trois jeunes 


saxophonistes 

Réalisées par Pierre Morin et 
Jean- Yves Landry, les émissions 
“Wilfrid Pelletier rencontre . . .” 
sont télévisées le dimanche soir 
à 8 h, 30, 


Paroisse St-Francis 


Assemblée de la L.F.C, 


Les membres de ja L.F.C. tin- 
rent leur réunion annueïe, à le- 
quelle se fit l'élection des offi- 
cières. Furent élues: présidente, 
Mme Arthur Beghin, qui rem- 
place Mme E. Simard; lère vice- 
présidente, Mile E., Sys; 2ème 

e-présidente, Mme L. Verboe- 
ket; 3ème vice-présidente, Mme 
J. Mer; secrétaire, Mme A 
De Baëts, trésorière, Mme A. 
Kestelott; recrutement, Mme L 
Bérard; comité spirituel, Mme 
A. Hébert; action sociaie, Mme 
L. Verboeket; press, Mme H. 
DeW yngaert 

Le nombre de membres es de 
26 

L'on présenta des Spingleties 
à trois ex-présidentes, comme 
marque de gratitude pour leurs 
bons services 

Voici les acthvités auxquelles 
dames prirent part durant 
assletance aux 
paroïssia'e et fermée; 

e duram les Quarante-Heu- 
pr retien de l'église et des 
t turgiques: envoi de 
Fr Noë et de 
s: de douceurs et 
dé suhans aux 


‘année écoulée 
retrartes 
vel 


carres 
maades de la 

> vivres 
néces- 


et vêtements aux families 
siteuses 

A une conférence à laqueile 
æ membres assistèrent, K fut 
décidé de faire un don pour un 
fonce dit ‘de boursæ’ pour la 
ecoleriré d'une jeune 
te. Nos activriés prév 
prélever des fonds ant: un thé, 
un souper à la volaïle et un 
bingo dont bes prix seront une 
dmde et un jambon 

Le RP. S. Tommeikeyn O.F M 
Cap., remercia es les dames 
pour leur coopération et leur 
appui, et termma l'assemblée 
a prière 


$ pour 


tou 


par 


HUB SERVICE 


Touage, Alignement des roues, 
Réparations, Réglage, Service de 
freins, Pneus, essence et huile 


160, rue St-Joseph 247-4533 
Gérard Privé, propriétaire 


conversallon | 


plus promei- | 


|heure agréable où le 
|le bon 


difficile de répéter après lui ,., 
C'était aussi le cas pour les chan- 
sons qu'Edith Piaf avait mises 
à son repertoire 


Cette émission que réalise Ro- 
ger de Vaudreuil depuis trois 
ans, passait depuis le début 


vers | 
la fin de Ja soirée; depuis qu'elie 
est inscrite à l'horaire du matin, 
l'auditoire est beaucoup pius | 
vaste, certaines gens vont jus- | 
qu'à dire: ‘Tiens, une nouvelle | 
émission avec Lucille Dumont!” 

Au cours de l'été, nous aurons 
le plaisir, cette fois à la télévi- | 
voir Lucille Dumont 
dans une nouvelle série de treize | 
émiss sions qui aura pour tit 
“Lucille Dumont”. Tout simple- | 
ment. Ce titre est déjà une in- 
vitation à regarder l'émission. | 
C'est une garantie d'une demi- 
rythme, 


goût se marieront avec 
Je charme et la simplicité. Car 
Lucille Dumont est très fémi- 
nine, Romantique aussi, Peut- 
être un peu fleur bleue , ., Une 
pointe de naiveté aussi, chez 
ielle, l'a conservée très jeune, 
d'esprit et d'allure, 
_ Quand débute cette nou- 
velle serie? 


professeur ! 


| Gainsbourg et Mario Escud 


| j'espère? 


| compre 


! nadiens 


imbres aux | 
| les jeunes 


séminarts- | 


| Sa or 


| Des transistors 


— Le mardi 15 juim prochain, 
à 8 heures du soir. A chacune 
des émissions, je présenterai un 
chansonnier, vedette de la 
chanson et “nouvelle figu- 
re” 

— Cetie vedette de Ja 
son sera-l-eile canadienne? 

— Pas toujours, Déjà, 
avons prévu recevoir, à 
émission, Mouloudji, 


une 
une 


chan- 


nous 


ros, 
erez, 

se Un 
ion? 

1 lq ues 

chacune 


Vous-même, 
Votre 
finera pas à 


chan 
rôle ne 
la pl ‘ésentat 

— Je chanterai que 
chansons au pin de 
des émissions 

Les amateurs de belle chan- 
son se réjouiront d'apprendre 
que Lucilie Dumont présentera, 
marché, vers la fin de 
un nouveau microsillon 
nant douze chansons iné- 
dites de douze chansonniers ca- 
différents, parmi les- 
ques nous reirouverons Michel 
Comte, Pierre Calvé, Pierre Lé- 
tourneau, Jacques Blanchet et 
quelques autres qui ont vu let 
compositions si bien inter pré- 
tées par cetie grande diseuse de 
chez nous. 

Pour ka premié 
le disque sera d 
çais et en anglais 
l'autre du Canada 

L'automne prochain, Lucille 
Dumont se propose de consacrer 
une partie de son temps au tour 
de chant qu'elle fera ici et là 
à travers la province de Québec 
Voilà une excellente nouvelle. 
Lucille Dumont une vedette 
qui ite son public aux qua- 
tre coins de notre pays 
que 1es moins jeunes 
apprécient Son laremt, tous iront 
certainement l'accueïlir avec 
enthousiasme dans les villes où 
elle passera 
Dumont, 
poignée de main 
prend son pas m 
rendre à un en 
petit canolier, coule de prin- 
temps, a tourne je coin de la 
Un effiuve parfumé resi 
une femme qui poursuit 
illante carrière tout en res- 
lant essentiellement fémir 


sur je 
l'été, 


re fois aussi, 
bué en fran- 


d'un bout à 


esi 


et autant 


Lucille après une 
cordiale, 
nu pour se 


egistrement. Le 


Voilà 


Transistors pour 
les religieuses 
DAR ES SALAAM (CCC) - 


om ete recem 


mie à des cour 
igreuses sûues dans 
s0%6es de Tanzank, 
metuwe aux soeurs de garder 
comact avec le monde extérieur 
Ces transistors on 
£Tace au produi a ne C 
gne lancée par ks femmes ca 


thohques du diocèse de Haar- 


ee acnetes 


AaTrpe 


|kem (Pays-Bas) 
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63%0-Méedard et Barnabé 
0 s Trava e 6 “urs 
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Mon trère à pe tes temmes 
MARDI 15 JUIN 
. Bob 
4 Des s et des hommes 
‘ ‘ à 
' Mes o s 


FIL 


SERVICE 
Office 
es 


DE PRESSE 
Catholique national 
Techniques de diffusion 


Samedi 12 juin 


8 h. 30 Prisonniers de la 
brousse: Fr, 1959. Fiim d'aven 
ires de W. Rozier avec Geor- 
ges Marchal et André Claveau 

Cinq rescapés de la chute 
a un avion dans 14 Jungle re- 
cherchent du secours Histoi- 
re banale, Bonne photographie. 
Interprétation quelconque — 
Courage. Images osées, Aduites, 


des reserves, 


10 h. 30 Tirez sur le pia- 
niste: Fr. 1960, Drame de F. 
Truffaut avec Charles Aznavour 
et Nicole Berger, — Un pianis- 
te raté gagne sa vie en faisant 
danser les habitués % un bistrot 
minable Original et dyna- 
mique, Grande virtuosité, Azna- 
vour remarquable, — Amora- 
lisme. Liaison, Suicide, Aduites, 
de nettes reserves, 


Lundi 14 juin 


10 h. 30 Mon frere a peur 
des femmes: It. 1950, Comédie 
de M. Mattoli avec Silvana Pam- 
panini et Walter Chiari, — Des 
quiproquos compliquent la vie 
de deux jumeaux dont l’un igno- 
re l'existence de l'autre. — Plein 
d'entrain, Interprétation faible, 
— Scènes équivoques et sca- | 
breuses, En version intégrale: 
Déconseille, 


Mardi 15 juin 
10 h. 30 Pot-bouille: Fr. 
1957. Comédie de moeurs de | 
J. Duvivier avec Gérard Phi- 
lipe et Dany Carrel, —— Un hom- 
me s'installe à Paris où il fait 
la conquête de plusieurs jeunes 
femmes, — Soirgné mais con- 
ventionnel. Tableaux d'époque 
réussis, Interprétation de valeur. 
Etalage d'inconduites et de 

désordres, Inacceptable, 


Mercredi 16 juin 

30 — Fumée blonde: 
1957, Comédie de R. 
avec Sophie Desmareis 
et Darry Cowil. Une femme 
détective connait des aventures 
mouvementées. — Comique sou- 
vent lourd. Sophie Desmarets 
dynamique, — Épisode peu édi- 
fiant, Liaisons évoquées avec 
discrétion, Adultes, 


Jeudi 17 juin 


8 h. — Cadet Rousselle: Fr, 
1954. Comédie d'A. Hunebelle 


Belg 


ernay 


avec François Périer et Bourvil. | 


aventures 


rocamboles- 


— Les 


La paix dans le 
désarmement et l'aide 


aux pays défavorisés 
ROME L'appa ‘an- 
par Pape depuis Bombay, 
en faveur d'une aide aux pays 
en vole de déveoppement, par 
ine réducuon des frais d’arme- 
évoqué par ‘‘l'Osserva- 
Romano’ qui insiste 
“ préparer 
réparant ja guerre 
en prenant des mitiatives 
es en faveur des 


CCC) 


lt, @3 
zur ia 
la paix” 


ssité ‘‘de 
non pas en fr 
mals 


ons les pius démun.es 
Le journal rappele qu'à l'O.- | 
J, le représentant de l'Itaiie 
ord, pus les représentants | 
d'auires nations telles que j’Ir- 
ande ei l'Inde ont préconisé l'a- | 
dopton des mesures proposées | 
par Paul VI. I] indique que tou 
récemmem encore, Mgr Alber- 
0 iovannetti, observateur du 
Saint-Siège aux Nations-Unies, 
a attiré de nouveau l'attention | 
dés déégations des autres gou- 


au poste 
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301 Bonhe ug à 
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-{'inems 
Fumée binnde 
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1$— Bobino 
Les Cr 
5 Téléjor 
bMes 
00—ine-]eunesse 
a de Paru 


un 


CEPLI 


JUIN 


110 68 


PRET. 


La Fontaine 


La de d' 
VENDREDI 
$—Bobino 
45—Radisson 
1 Téléjou 
(endarmerie Royale 
100—Connaissance d noncie 
800-F, Pourcel et son orchestre 
850-Cinéma int ationa 
nants KArcons 
ffaires de Etat 


wnme 


18 JUIN 


conduil Île 


MS 


ques et les amours d'un cheva- 
lier intrépide Eniram et fan 
taisie, Des longueurs. Adultes et 
adolescents, 

10 h. 30 La loi de l’'hom- 
me: !i, 1958. Drame sentimental 
de C. Mastrocinque avec Magali 
Noël et Jorge Mistra Une 
jeune danseuse est sauvée du 


aésespoir par un colporteur am- 


bulant Réalisation moyenne. 
Sympathique Détails sugges- 
Uifs, Adultes, des reserves, 


Vendredi 18 juin 


8 h. 30 Charmants gar- 
çons: Fr. 1957. Film musical de | 
H. Decoin avec Zizi Jeanmaire 
et Daniel Gél Une dan- 
seuse de music-hall rêve d’un 
amour unique et durable, — 


Rien de neuf. Superticiel. Quel- 
ques bons numéros de music- 
hall, — Personnages amoraux 
Danses suggestives. Adultes, des 
réserves. 

10 h. 30 — Et Satan conduit 
le bal: Fr. 1962. Drame de G 
M. Dabat avec Françoise Brion 
et Catherine Deneuve Chas- 
sé-croisé d'intrigues amoureuses 
dans un groupe de jeunes gens, 
— Faux et prétentieux, Quel- 
ques belles photos, Bons acteurs, 

Amoralité toiale, Scènes au- 
dacieuses, Déconseillé, 


Décès 
MME L. LEBLEU 
Le vendredi 4 juin, à l'hôpital 
général St-Bonifene. es décédée, 
à l'âge de 33 ans, Mme Laurent 
LeB'eu, de 451, rue Dumoudin, 


| St-Boniface. Elle naquit à Ot- 
terburne, Man, 


| Les prières furent réciées au 
salon funéraire Desjardins le 7 
juin à 8 h. pm. Une messe de 
Requiem fui chantée en la Ba 
| silique de St-Boniface, le mardi 
à 10 am. L'entemrement suivi 
au cimetière de St-Boniface, 

La défunte laïase dans le deuil, 
outre son époux, deux fis, Nor 
man et Marc; deux files, Moni- 
que et Suzanne: ses parents, M 
et Mme J. Saltal; quatre soeurs 


| 
| 
| 
[1 


0 


Mme W, Winding (Yvonne), ja 
Rév, Sr Ste-Emiie (Cécile) 
m.0,, Annette et Emilie, 


Poge Ÿ 


ee rs rmaemen meer ememeersenana 


sont 


de train: 


au bout 


vos billets 


t-boniface 
wh-6-2361 


Hos itolité protestante catholique romaine qui luttent 
: pour la responsmabDmlIe oeumeé- 
au Congrès des nique et le renouveau de l'E 
catholiques allemands #3 par l'Evangile, nous nous 
rt pfa e k sentons unis dans celte tâche 
HAMBOURG (CCC L'e-| bar le Saint-ERaor Nous savons 
vêéque Hans-Ot ) Woïber de | bien ce aui nous divise encore 
Eglise évangélique-uthérienne | à avons nue raison de le 
de Hambourg, avec d'autres di-|, " ou de le taire Mais 
rigeants de l'église de cette ré- |; hui, nous pouvohs nous 
gion, a demandé aux protes- | rencontrer brement & nous 
‘ans de jte grande vile d'of-| percevons partout dans la chré 
fre l'hosprtalité aux parte ienté des forces nouvelles À 
pants di Rassemblement ca oeuvre. Le Rassemblement ca 
holique” nordique (18 au 20!tholique nous offre l'occasion 
\uin } de nous demander où en e# [1 
L'appe des dignitaires protrés'antisme, Et nous espérons 
riens déclare Puwsqu lue »*“ cathohaques réunis à 
smbiement catholique se Hambourg se demanderom ce 
chez nous, rappelons que que smgmfie pour eux la Réfor 
breux som les fidèles de me." 


mn 
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e- 
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Apprenez le métier 
de Coiffeuse 


Sous la direction de nos ins 
tructrices expérimenteées, toutes 
ayant fait leur apprentissoge 


ie AE 


ovec Mlle Cecilia 


Fate & Coifleuses 


ÿ. 
centific 


Johnson 


Ve 3 
KATHERINE BOBYCHUK 
Directrice 

® Enseigne les toutes dernieres 
nouveoutés en fait de coit. 
fures 

®e Donne des cours oraux 

® Artiste dons l'ort de 
démontrer 

® À pris port recemment 
1965 Style Releose' à 
Oklahoma, E.-U 


ENREGISTREMENT DES ELEVES CHAQUE LUNDI 


Air climatisé pour votre confort 


4254 avenue Portage 


au WH 3-2245 


Winnipeg 


Parisian Variety Shop 
181, AVENUE PROVENCHER 
ST-BONIFACE 
Tel.: CE 3-5173 


VENTE  D'ÉCOULEMENT 


Prix réduits —— moins que le prix coûtant 
Vêtements pour dames et enfants 


Venez et épargnez 


Voici une occasion exceptionnelle 
de vêtir vos enfants à des prix d'épargne! 


| UN NOUVEAU 
SERVICE DE 


vernements sur l'appa du Saint- 
Père ei qu'il a reçu de p.us eurs | 
cotés des assurances dans un | 
sens j1avoraDné 

Après avoir souhaité que ces 
assurances puisse se concréti- | 
ser en ‘‘résd'utions courageuses 


et admis que nui ne 
tendre cepenchant 


s'at- 
que les 


saura À 
à ce 


budgets milite sont anus és 
de but en b pour que les 
sommes y afférant deri- 
ées aux pays en voie de dé- 
nt, ‘1'Osservaiore Ro- 

Mano CONCYR : 
“Ce serait déjà un grand ré- 
ia or. réaffirmait solen- 
n » principe de l'aide 
aux pays moins favorisés à réa- 
ser par des économies sur les 


on commen- 


| LA BNE 


Achetez un certificat de $10 seulement. 
qui VOUS Convient. 


DRAPERIES aires sur commanoe” GRATIS 


avec l'achat de tissu de $2.99 le yard et plus; longueur minimum: 80" 


«+ Un choix tres vorié de dessins, 
Vous épargnez jusqu'à 1/3, 


Beaucoup, beaucoup d'autres 
spéciaux non-annoncés 


Toute commande par 
est remphe 


la poste 
promptement 


? ENDROITS POUR VOUS SERVIR 
255, RUE VAUGHAN 
vis-à-vis de la Baie 
CENTRE D'ACHATS 
DU POLO PARK 


. Ou de toute autre valeur 


Remboursable à tout moment. | 


LA BANQUE DE NOUVELLE-ÉCOSSE 


"A économie imi- 
ae oo cofatéra e comme 
nm pourrañ le dire en angage 
chnique, Cela suffira pour 
uvrir le ‘fonds mondial pro- | 
sé, invoqué même, par Pau 
I. Et ce serait un grand jour 
pour l'humanité.’ 

1 at +e pour être | 
heureux es d'æmer son de 


voir et d'y chercher son par 


Madame de MOTTEVILLE. 


| ssc 


ee . ur 


: " 
les heureuses puma furent: 
came junior, Suzanne Sabourin 


let Mar Flkon;, classe senior, 
|Durothée Fillion et Raymonde 


| Lavallée, Les juges encouragé. 
LAN-BAPTISTE — Une | nuel, organisé et animé par .e na 

M 0 -p un organisa: | vaillant vicaire, M. l'abbé Gé- | rent les gagÿnanies et télicitérent 
eur dynamique, voilà lout ce | rard Dionne Lg ceux Qui avaient participé 
qu'il faut pour transformer un | Pendant plusieurs jours, on| mor rs 
beau ‘un petit village | passe de porte en porte pour |, À gg ag à Raymonde La- 
en une amusante de loi- Fecueills des dons. Les gens ont | vallée. qui a orié la paime 
sur pour tout le monde très bien u Club junior 4-H et qui dé- 


cheurs partrent; Ü y avait une 
auto qui passa avec une pro- 
vision d'eau et d'oranges pour 
soulager la soif des jeunes. Ils 


Nétoills substance 


4 les arriveéremt au vers 11 h. 
Rétracte Le premier groupe des pe- 
F L tits état Denis Jobin; ler 
Hémorroides des moyens, Maurice Désaui- 
mers, le premier des grands, 
Une cuatraante exchusrre Claude ete. 
prorsque La rétrechon des hémerredes Après la marche, un diner fut 
et La cicatrisation des tissus. servi dans le gymnase de l'éco 
| € Clémentaire. ès quoi À y 
Un grand institut de recherche vient ! eul présentation trophées 


de mettre au point une substance Ci- 
catrisanie sans pareille pour la ré- 
traction des hemorroides, le soulage- 
ment de la démangeaison et la cica- 
unsauon des Lissus. ; 

Cette substance ne fait pas qu'apai- 
ser les douleurs locales ; dans nombre 
de cas, on a pu observer une rélrac- 
tion notoire des hémorroides. 

Mieux encore, l'effet cicatrisant du 
médicament s'est prolongé durant 
plusieurs mois. 

Cetie substance aux effets si bien- 
faisants se nomme la Bio-Dyne; elle 
aide ra t à la cicatrisation 
des crilules et stimule la croissance 
des tissus nouveaux. 

La nouvelle Bio-Dyne est offerte 
soit en onguent, soit en suppositoires 
sous le nom de Préparation H. Elle 
est en vente dans toutes les bonnes 
pharmacies et s'accompagne d'une | 
offre de remboursement. 


Il est à remarquer que les 


| pratiqué. 
Le marcholon n'a pas fourni 
seulement qu'un bon exercice, 


alors que nul sport ne pouvait 
être organisé, 


marchoton, et chacun pouvait 
dire: “J'ai travaillé et ce fut un 
beau succès”, 
Club 4-H 

Le 21 mai fut le jour réservé 
pour le concours oratoire de la 
paroisse, Mme Louis Sabourin, 
{chef du Club 4-H, souhaita la 
| bienvenue au nouvel agronome, 
| M. Van Dewelde. 


SOUS L'ACTE DE PLANIFICATION 


Avis de projet initial, 
soit le 


Projet de planification DeSalaberry 1965 
et plan de développement proposé 


Avis est par les présentes donné qu'un projet de planification 
et un Plan de développement pro , dési et connu sous le 
nom de “Projet de Planification DeSala 1965”, et s'appliquant 
à toute la région dite ‘“’Designated Reservoir Area” à St- , au 
Manitoba, laquelle est plus spécifiquement décrite comme suit: 


Premièrement: Fraction de la Section 24, la moitié nord de la 
Section 13 et la moitié est du quartier sud-est de 
LE vo 13, toutes dans le Township 4, Rang 4 


Section 18 et le quartier sud-ouest de la Section 
19, tous deux dans le Township 4, Rang 5 EP.M,; 


Lot “F'' du groupement de St-Malo et toutes les 
parties des lots 92, 93, 97, 98, 99 et “E'” dudit 
groupement, situés à l’est de la route publique 
connue sous le nom de P.T.H. 59, et indiquée sur 
: plan enregistré dans le W.L.T.O, comme le no 


, 


Deuxièmement: 


Troisièmement: 


a été 


réparé pour l'étude du Conseil de la Municipalité Rurale 
de 


alaberry, aux termes duquel il est proposé que: 


a) L'usage du terrain, des bâtisses et structures soit soumis à 
un règlement, 


b) L'emplacement, la hauteur, la superficie, la grandeur et la 
construction des bâtisses et structures, l'étendue des terrains 
cours et autres espaces ouverts, le pourcentage d’un site qui 
peut être occupé par une bâtisse ou structure et la densité 
de la population soient soumis à un règlement. 


Une copie de ce Projet de Planification, ainsi que les plans 
qui l'accompagnent, peuvent être examinés, sans frais, au bureau 
de la Municipalité de DeSalaberry à St-Pierre, et au Bureau du 
Directeur de la Planification, Section de la Planification Munici- 
ve Département des Affaires Municipales, 1181, avenue Portage, 

innipeg, Manitoba, entre 8 h. 30 a.m. et 5 h. p.m. du lundi au 
vendredi, inclusivement, 

Toute représentation, pour ou contre l'adoption de ce Projet 
de Planification et Plan de développement proposé, doit être faite 
par écrit et déposée chez le secrétaire-trésorier de ladite Munici- 
palité avant le 13e jour de juillet 1965. Toute personne désireuse 
de se présenter devant le Conseil de ladite Municipalité pour ap- 
puyer cette représentation, devrait avertir le secrétaire-trésorier 
de son intention de le faire. 

Après la seconde lecture du règlement proposé, par ledit 
Conseil, lesdits Projet de Planification et Plan de Développement 
proposé et autres documents pertinents seront soumis au Ministre 
des Affaires Municipales pour robation. Toute personne ayant 
fait des représentations contre l'adoption desdits Projet de Plani- 
fication et Plan de Développement, sera avisée de la décision dudit 
Conseil et notifiée qu'elle peut faire d'autres représentations sem- 
biables, lesquelles doivent être faïtes par écrit et adressées au 
Ministre des Affaires Municipales en dedans d'une période de qua- 
torze (14) jours commençant à la date où fut posté l'avis en 
question. 

Après l'examen de ces représentations, s’il y a lieu, le Minis- 
tre pourra approuver le Projet de Planification et le Plan de Dé- 
veloppement proposé, sans autre avis à qui que œæ soit. 

Le Projet de Planification et le Plan approuvés nt 
force de loi et seront mis en vigueur au jour et après la date à 
laquelle ke règlement adoptant lesdits Projet et Plan sera soumis 
à sa troisième jecture par ledit Conseil, 


G.-M. CHENARD, 
Secrétaire-trésorier de la 
MR, de DeSalaberry, 


Les Chevaliers de Colomb 
du Conseil Iberville 4415 


vous invitent cordialement à prendre part au 


Pique-nique régional 


qui aura lieu à 


T-MALO 


le dimanche 13 juin 


Programme de la journée: 


— 


10 h. 30 e.m.—Messe à la grotte 
Midi—Diner sur le terrain (Chacun apporte son panier) 
Th. p.m.—Morchoton—Déport de St-Pierre vers St-Malo, 
9 milles 
Trois (3) trophées et prix en argent seront décernés aux gagnants 
ler groupe: jusqu'à 40 ons 
2ème groupe: 40 ons et plus 
3ème groupe: de La Rochelle à St-Malo (3 milles) 


pour les Grands Chevaliers 
Chaque Conseil commandite son Grand Chevalier 


3h. p.m.—Jeux divers (balle molle) — Trophée au gagnant 
Choque Conseil se fera un devoir de fournir une équipe 


4h. p.m.—Courses—Adultes et enfonts, lutte de traction à la 
corde, sauts en houteur et longueur 


NB. N 2nt occeptes pour le Marchoton et la Balle molle que les 


rs qu' Ont leur corte de voyage en bonne et due forme 


s marcheurs doivent être commandités pour la voleur de 
s (in 


L£ . LL 
Pour tous renseignements, communiquer avec 
Cyrille Hébert, secrétaire 
St-Malo 


Le public est bienvenu Téléphone 340 - 1 - 2 


| Dunrea 


premiers qui arrivèrem au poste | 
étaient ceux qui avaient le plus | 


| mais a tenu les jeunes occupés | 


Tous étaient contents de ce! 


Dix-huit membres du club 
| participérent à ce concours, et 


Premiere communion 
Le dimanche 30 mai fut un 
jour de jubliation spéciale pour 
| une vingtaine de jeunes garçons 
et filles de la paroisse qui re- 
çurent pour la première fois Jé- 
sus dans leur coeur, 

La cérémome débuta par l'en- 
trée en procession du jeune cor- 
tège, à gné de M. l'abbé 
C. Vachon, curé, du R. P, Ed- 
ee D OQ.M.L., et des + 
anis de choeur, pendant que des 
voix enfantines, dirigées par le 


piété un beau cantique appro- 
prié. Mme Gérard Boulet s'était 


communiants en rangs bien or- 
donnés et à voir à ce que tout 
soit parfait. 


re Paradis officia à la messe 
dominicale. 

M. le curé fut très éloquent 
en un sermon spécial à l'adresse 
des jeunes communiants, leur 
donnant des conseils paternels 
| en des mots d'une touchante sim- 


plicité. 
A l'offertoire, pendant la coim- 
munion et à l'issue de la céré- 


monde, les frèles voix d'enfants 
se firent entendre, rendant des 
cantiques appropriés en français 
et en anglais. Puisse le souvenir 
de ce grand jour demeurer tou- 
jours vivace cars le coeur de 
ces jeunes privilégiés! 
Va-et-vient 

Le R. P. Edmond Paradis, 
O.M.L, qui vient de terminer ses 
études théologiques au scolasti- 
cat de Lebret, passe un 
de quelques semaines dans sa 
famille avant de recevoir son 
obédience, Tous lui souhaitent 
un fructueux apostolat, courage 
et santé. 

Mme P, Bisson se rendait, ré- 
cemment, à St-Boniface pour 
visiter parents et amis. 

Mme Clara Fifi fut conduite 
à l'hôpital de rep | pour 
recevoir, pendant quelques 
iours, des soins spéciaux que re- 
quérait son état de santé. 


Ste-Amélie 
Malades 


Prompt rétablissement à Mme 
Ludger Soucy, patiente à l'hô- 
pital de Ste-Rose-du-Lac, ainsi 
qu'à M. Rene Yyekman, qui fut 
hospitalisé pendant quelques 


jours. 
M. Ai Fe SL Wine i 
* Im: , , 
a passé la fin de semaine du 
28 mai chez ses parents. 

Mme C, De ne (Perrine 
Corbel), de Detroit, E.-U,., a pas- 
sé quelque temps chez M. et 
Mme Joe Corbel, son frère étant 
sérieusement malade, 

Mme Marie Chaput, de Lau- 
rier, a passé la semaine du 24 
mai chez M. et Mme J. Corbel. 

M. et Mme Georges Casavant 
et leurs filles, Doreen et Odelia, 
se sont rendus à Winnipeg, le 
vendredi 28 mai, pour la colla- 
tion des diplômes des gardes- 
malades. 

M. Noël L'Heureux et son fils, 
Eugène, ont passé quelques jours 
dans leur foyer et sont retour- 
nés à Le Pas, le dimanche 30 


mai. 

M. Gilbert L'Heureux est allé 
travailler aux environs de Red 
Lake Road, Ont, 

M. Ted Wolchuk, de Port Ra- 
dium, T.N.-O., est en congé dans 
sa famille, mais retournera à 
son travail sous peu, 

Félicitations aux heureux ga- 
gnants du concours de compo- 
sition des Chevaliers de Colomb 
sur la vocation: Stella Grand- 
bois et René Gagnon. 


STE-ANNE — A sa réunion 
du 2 juin, l'Association de Pa- 
rents et Maïtres avait l’insigne 
honneur d'avoir comme confé- 
M. Arthur , 
qui parka des changements qui 
s'effectuent présentement dans 
les programmes scolaires. 

Plusieurs facteurs, dit-il, ont 
|amené ces changements, entre 
lautres les naissances, qui aug- 
|mentent à une rapidité inouïe, 
let le règlement scolaire qui exi- 
|ge qu'un enfant fréquente l'é- 

cole jusqu'à l'âge de 16 ans. 
| Autrefois l’élite seulement pour- 
| suivait ses études, tandis qu'au- 
| jourd’hui, les exigences du mon- 
| de moderne font qu’un nombre 
| plus élevé d'étudiants fréquente 
| l'école. 

Devant cette complexité des 
choses qu'est-ce que les écoles, 
les programmes, le personnel en- 
| signant peuvent faire pour ai- 
| der la jeunesse? 

Un groupe d'éducateurs fu- 
rent convoqués à un séminar où 
| fut conçue l'idée du cours géné- 
| ral pour ceux qui ne peuvent se 
| diriger vers l'umiversité, étant 
| donné que le cours d'immatricu- 
(lation oriente surtout vers les 
études universitaires, Par la suite 
| les cadres de ce cours furent éta- 
blis, 

Liberté à tous de prendre le 
| cours de choix, et si l'élève 
décide de suivre le cours d'im- 
|matriculation au eu du cours 


| 
| 


|tion se ferait assez facilement, 
| pourvu qu'il n'y ait pas de faïli- 
tes et que l'élève ait obtenu une 
|moyenne de 60 pour cent au 
| cours général 

Avis aux éducateurs de diri- 
ger et guider l'enfant afin qu'il 


| plus profitable et qui le conduira 
|au plein épanouissement de sa 


| personnalité. 

| M. Albert Lepage remercia 

lavec dékicatesse IT Corriveau. 
Un film sur “Le renouveau 

en mathématiques” figurait aus- 

s au programme 


choisisse le cours qui lui sera le| 4, 


LA LIBERTE ET LE PATRIOTE 


| 


| 


M. René Touchette 


! 


M. Gilbert Dupuis 


| Deux anciens élèves du Collège de St-Boniface, dont l'un, M. 


Gilbert Dupuis, en 
| maire, ont bien vou 


| du Manitoba. 


Rév. Sr St-René, rendaient avec | Rene Touchette, est en iroisieme année de théologie 


, et l'autre, M 


! M. Touchette est le frère de Louis et de Maurice Touchette 
| qui depuis trois semaines visitent au nom du journal les foyers de 


| est le fils de M. et 


| et leurs efforts couronnés de 


| 


Le commentateur à la messe | langue française de St-Boniface et du Grand-Winnipeg, Tous trois 
| fut M. Denis Rondeau, et le Pè. | sont fils de Mme Célestine Touchette, d'Aubigny. 
M. Gilbert nn nouvel associé de l'équi 


de propagande, 


e Rosaire Dupuis, de Ste-Elisabeth, 
| Puissent nos compatriotes du Manitoba leur être accueillan 
succes! 


Mme Onésime Rondeau, de 


Somerset, décédée à l'âge de 74 ans 


SOMERSET — Le vendredi 
14 mai, la paroisse était éprou- 
vée par la mort subite de Mme 
Onésime Rondeau (née Louise 
Labossière), Celle-ci, âgée de 74 
ans, remit son âme à Dieu à sa 
demeure, Elle fut un modèle de 
parfaite chrétienne, Elle sut tou- 
te sa vie rendre des services 
comme membre des Dames de 
Ste-Anne. 

La défunte laisse dans le 
deuil son époux, Onésime; trois 
soeurs, Mmes Marie Dupras, de 
Somerset, Zoé Cousineau, de 
Sudbury, Ont., et Amanda Bru- 
net, de Siurgeon Falls, Ont.; 
quatre frères, Joseph, Charles, 
Alexandre et Félicien, tous de 
Somerset. 


Les prières furent récitées en | 


| l'église de Somerset, le lundi 17 
| mai, et les funérailles eurent 
lieu le mardi 18 mai, à 10 h. 
a.m. La messe de Requiem fut 
chantée par M. l'abbé O. Mo- 
quin, assisté de MM. les abbés 
R. Prescott, de St-Léon, et V. 
Beaulieu, de Swan Lake, com- 
me diacre et sous-diacre, 

Les porteurs étaient MM. 
Léon Rondeau, Roger Rondeau, 
Marcel Labossière, Damien Ron- 

| deau, Donat Fortier et Hermas 
Labossière, {ous neveux de la 


défunte, La quête fut faite par 
deux nièces, es R. Pantel et 
M. Dion. 


L'inhumation se fit dans le 
cimetière paroissial. 
Remerciements 
M. Onésime Rondeau désire 
exprimer sa reconnaissance à 


Otterburne 


Thé annuel 

Vous êtes invités à visiter la 
Providence Ste-Thérèse, rési- 
dence pour personnes âgées À 
Otterburne, le dimanche 13 juin. 
Un thé sera servi entre 2 h. et 
4 h. 30 p.m. Des pâtisseries con- 
fectionnées à la maison seront 
en vente, Cordiale bienvenue, 


PETITE NOTE 
Fiançailles 

M. et Mme Roméo Pelletier, 
de Portage-la-Prairie, annoncent 
les fiançailles de leur fille Pa- 
tricia à M. Jules Huot, de Mont- 
réal, fiis de M. et Mme Pierre 
Huot, de New York. Le mariage 
aura lieu à 4 h. 30 p.m., le sa- 
medi 26 juin, dans l'église St, 
John's à Portage-la-Prairie. 


M. Arthur Corriveau, conférencier 
à la réunion de l'APM de Ste-Anne 


Après une courte discussion 
sur l'établissement d'un atelier 
à l'école et des cours du soir, 
deux comités furent formés pour 
en étudier la possibilité, 

Furent élus officiers pour 
l'année 1965-66: Président: M. 
Philippe Perrin; vice-président, 
M. Laurent Fillion: trésorière, 
Mme Eloi Lessard; secrétaire, 
Mme Robert Lafrenière. 


toutes les personnes qui lui ont 
témoigné de la sympathie lors 
de son récent deuil. Les offran- 
des de prières et de messes et 
l'assistance nombreuse aux fu- 
nérailles furent très appréciées. 
Un merci tout spécial à MM. les 
abbés Moquin, Prescott et Beau- 
lieu, ainsi qu'à l'organiste et aux 
chantres de la paroisse. 


La Salle 


Shower 


Un shower d'articles divers 
fut organisé, en l'honneur de 
Mlle Louise Cormier, de Winni- 
peg, autrefois de La Salle, le di- 
manche 30 mai, chez sa tante, 
Mme Georges Bernuy. 

L'héroïne du jour, dont le 

rochain mariage avec M. Gilles 

ault aura lieu le 19 juin, re- 
mercia gentiment toutes celles 

ui ont participé à la fête. Cet 

énement qui avait réuni plu- 
sieurs parentes et amies se clô- 
tura par un délicieux goûter. 


Malades 


Souhaits de prompt rétablisse- 
ment à Mme Alfréda Lagacé qui 
a dû subir une intervention chi- 
rurgicale à l'hôpital St-Boniface: 
ainsi qu'à Mile Eveline Lagacé 
qui suit des traitements au Cen- 
tre de Réhabilitation pour une 
fracture à une cheville et à M. 
Armand Schaubroeck qui est de 
retour chez lui après un séjour 
: l'hôpital général de St-Boni- 

ace. 


Ça et là 
Dernièrement M. l'abbé Ga- 
briel Poitras, curé, avait la 


joie de recevoir la visite de son 
ancien professeur, Mgr J.-A., 
David, curé de Huntingdon, Qué, 

M. le Curé a suivi, au cours 
de la semaine du 30 mai, les 
exercices de la retraite sacerdo- 
tale à Villa-Maria de St-Norbert, 

Durant la semaine du 23 mai, 
le Frère Fernand Rousseau, 
O.F.M., du monastère des Fran- 
ciscains de Winnipeg, était de 
passage chez sa mère, Mme M. 
A. Rousseau, et sa soeur, Mme 
Denis Schaubroeck. 

Le R. P. Arthur Lacerte, 
O.M.I., d'Edmonton, Alta, visita 
sa tante, Mme Albert Vouriot et 
sa cousine, Mme Georges Ber- 
nuy, le dimanche 30 mai. 

La Rév. Sr Marie-Irène, des 
SS. de l’Enfant-Jésus, de Nel- 
son, C.-B., est en promenade 
pour 15 jours chez sa mère, 
Mme Emma Tellier, et visitera 
aussi sa soeur, Mme Paul-Emile 
Lagacé et son frère, M. Norman 
Tellier. 

M. Etienne Tellier, de Mani- 
tou Lodge, est en promenade 
chez Mme Emma Tellier et au- 
tres parents, 

Bonne chance à M. et Mme 
Alva Lavallée qui sont déména- 
gés à Fort Garry depuis la fin 
de mai. 

Plusieurs élèves de la 3e à la 
8e année participèrent à l'exa- 
men annuel de français qui eut 
lieu les 2 et 3 juin à l’école con- 
solidée St-Hyacinthe. 


COURS DU GRAIN FOURNI PAR 
JAMES RICHARDSON & SONS LIMITED 


1019, édifice Grain Exchange, Winnipeg — Tél.: WHitehall 2-3451 
Prix déchargé à Fort William ou Port Arthur 
PRIX COMPTANTS À WINNIPEG 


général, ou vice versa, l’adapta- | Mai 


AVOINE — Lundi Mardi Mercredi Jeudi vendredi 
C.W. no 2 ne nes 832 832 832 832 832 
C.W. no 3 ue HN #02 802 #02 802 802 
Fourrage no | Fr 792 192 792 792 792 
Fourrage no 2 smilies 762 762 16.2 162 162 
Foutrage no 3 mme mes 732 732 132 732 732 
ORGE — 
C.W, no 2—£$ rangs … 136.6 1%.6 137 136.6 137 
C.W, no 3—$ rangs 1346 148 135 146 135 
Fourrage no | …… 12486 1242 1242 1242 1244 
Fourrage no 2 … 1236 1332 1232 1232 123.4 
FOUFTAZSE NO 3 mm 120,6 1202 1202 1202 1204 
SEIGLE — 
.W. 1206 1206 
.W. 11714 117 
.W. 1172 1172 
,W. 107!, 107 4 
LA 1025 101.4 
| 1206 120% 
| 
1 
283.2 24 
246: 246 4 
45% 246 
832 832 
817% 82 
80 6 807. 
1275 127$ 127%» 
122.4 1232 1232 1232 
120% 12114 1211. 1212 | 
LIN — 
sua msiststenenstéte 328 
Juillet mms ÊET2 3212 326 4 327 3272 
QUES mme 324$ M4, 24 3242 3242 
Décembre 522 322 312 321% 32% 
SEIGLE — 
Mai 12114 
1225, 1224 126 12214 122 
ee . 1262 1261. 1262 126 12574 | 
| Décembre … otmssétatnamene 126 12%!, 1262 12574 125% 


(Pour la semaine du 31 mai au 4 juin 1965) 


De A FLE ne amas me À 


Ernest 
Tremblay servaient la 
Jeanne Fouillard touchait l'or- 
gue et MM. Denis Fouillard et 


La Pâque de l'Ancien Testament 


est célébrée à Villa Maria 


| ST-NORBERT — En la fête 
| de l'Ascension, kes pères de Vila 
{Maria recevaient à leur table 
uelque 60 mvités spèxriaux à 
l'occasion d'un repas pascal servi 
selon les rites et la tradition du 
| “peuple choisi”. Cette cérémo- 
nie — qui clôturait les cours de 
| Bible donnés à Villa Maria 
le R. P. R. Beauregard, O.MI, 
| d'octobre à avrii — était prési- 
dée par le KR. P. Vincent M. 
Goldstein, O.M.I, qui, en qua- 
lité de “père” de la famäle réu- 
nie, célébra la Pâque de l'An- 
cien Testament telle que célé- 
brée par les Juifs depuis Moïse 
et jusqu'à nos jours et telle que 
l'observa le Christ lui-même la 
| nuit où fut trahi. 
Expliquant les divers symbo- 
les et rites du repas, le Père 
| Goldstein montra clairement la 
|nécessité pour nous, chrétiens, 


fre année de théologie au Grand Sémi- | de comprendre et d'apprécier la 
fu se 


charger de la campagne de propagande | 
occupée de placer les jeunes | en faveur de “La Liberté et le Patriote” dans les centres français 


base historique sur laquelle la 
messe est fondée. Participer à 
; un même repas, dit-il, est pour 
iles hommes une action sacrée, 


St-Lazare 


Mariage Longstreet-Dupont 
Le samedi 20 mai, en l'église 


15, |de St-Lazare, M. l'abbé G, Ré-! 
|gnier, curé, bénigsait le mariage |” 


N'enflammez pas les jeunes du Québec 


|de Mile Lisian Dupont, file de 
|M. et Mme Léon Dupont, de 
cette paroës, à M. Edward 
Caiffornd Longsireet, fs de M 
et Mme George Longstreet de 
MacDonald, 

La mariée fit son entrée en 
l'église au bras de son père, Elle 
{portait une robe blanche, dont 
Ile corsage de denialle sur satin 
était omé de peries et de pail- 
|lettes, Son bouquet se composait 
| de roses rouges. 


Les demoiselles d'honneur, 
|Miües Pauline Dupont, soeur de 
|la mariée, et Shirley Longstreet, 
soeur du marié, étaient revêtues 
de longues robes beues aux 
| manches bouffantes. Elles por- 
|taient des bouquels de roses ro- 
1ses. MM. Vi Richmond et Don 
| Deile étaient garçons d'honneur. 
| MM. Don Del et Earl Adrian 
|agissaient comme, huissiers. 
Dupont et Daniel 
messe, 


Guay Selby firent les frais du 
chant, 

Un grand nombre de parents 
et d'amis étaient venus à cette 
occasion, MM, et Mmes Art. 
Doublas, Olivier Perreault, Jean 
Perreauit, Mmes Cliff Oison et 


Don Shimming, tous de Bran- |: 


don; M. et Mme Paul Dupont, 
de Pilot Mound; Mme Arnie Mil- 
ler, de Saskatoon: M. Richard 
Dupont, de Vancouver; M. et 
Mme Léo Martel, de Redversæ; 
M. et Mme Roland Perreaullt, 
de Pipestone; MM. et Mmes C.-B. 
Blaïr et B. Adrian, de MacDo- 
nald; M. et Mme Edgar Ritchie, 
de Bagot; et M Martin Shimmel, 
de Portage-la-Prairie, 

Les nouveaux mariés réside- 
ront à MacDonald, 


PartiOuHeremen IOFSQUE Ce re 
pas représente un sacrifice offert 
en conformité avec un comman- 
dement de Dieu. C'est pourquoi 
notre compréhension de la mes- 
se et notre participation à ce 
sacrifice ne se développeront 
qu'en autant que grandira en 
|nous ce concept du sens vèri- 
| table de la messe: un repas sa- 
| crificiel réunissant la famille du 
peuple de Dieu. 


En fin de soirée, la sainte 


messe fut concélébrée par les! 
Dans son; 


six prètres 
homélie, le 


agna 


résenis. 
ère Goldstein sou- 
comment le pe de Dieu 
| " de la Päque de l'An- 
| cienne Loi à la Pâque de le Loi 
| Nouvelie, la messe, “Mais gar- 
dons-nous d'oublier, dit-il, la 
dette que nous, les Fils d'Abra- 
|ham par la foi, avons contractée 
envers le peuple juif, les fils 
d'Abraham selon la chair”. Et 
ici, citant un mot de Pie XI, il 
[nous rappela que nous sommes 
tous ‘“spirituellement Sémites”, 


| Le Père Goldstein, lui-même 
d'origine juive, a reçu l’ordina- 
| tion sacerdotale à Ottawa en dé- 
cembre dernier, Il était de pas- 
sage à St-Norbert en route pour 
| l'Ouest où il exercera son mi- 
nistère. 


St-Boniface, le 10 juin 1965 


LE RENOUVEAU 
DANS L'EGLISE 

ROME (CCC) Parlant 
l'effort que fournit 
travers le Con pour se rono0- 
ver & 


aider les hommes dans 


la solution d problèmes des 


temps modernes, le Pape, dans 


un discours adressé aux mêm 
bres du Chapitre général des 
Salésiens, après avoir célébré 


| l'oeuvre qu'accomplissent ces re- 
ligieux, a du 

“Ceux qui interprèteraient le 
Concile comme un relichement 
des engagements de l'Eglise en- 
vers sa loi, ses traditions, son 
ascèse, sa charité, son esprit de 
sacrifice et adhésion à la 
parole et à la croix du Christ, 
et comme un acqiuescement m- 
duigent à la mentalité relativis- 
te, fragile et changeante, du 
monde sans principes et sans fins 
transcendantes, auraiemt tort, Le 
Concile tend, àl est vrai, à intro- 
duire une plus sage discipline 
et une manière plus moderne 
pour l'Eglise d'entrer en con- 
tact avec l'Âme humaine et avec 
la société d'aujourd'hui, mais 
cela non pas au détriment de 
la fidélité profonde au Christ 
et du témoignage généreux, mais 
bien au contraire pour le ren- 
forcement de l'un et de l'autre, 
C'est pourquoi cette heure est 
grande et décisive pour l'Eglise," 


son 


s'écrie l'exministre Pierre Sévigny 


MONTREAL -— C'est un ap- 
pal aux politiciens et aux jour- 
nalistes de ‘cesser d'enfhammer 
es jeunes du Québeæx'’ qu'a lancé 
M. Pierre Sévigny, ex-minisire 
associé de la Défense, 

L'ancien député de Longueuil 
aux Communes s'adressait à une 
centaine de personnes, membres 
de la Ligue des propriétaires de 
la paroisse de St-Euslache. Il 
a particulièrement déploré l'ac- 
tion des politiciens qui ‘veulent 
séduire la jeunesse pour obtenir 
son vote en lui laissant entendre 
que le monde lui appartient” 
ainsi que l'attitude de la presse 
écrite et parlée qui favorise cette 
façon de voir les choses. 

On devrait, selon M. Sévigny, 
‘“‘cesser d'exploiter l'émativité et 
ne plus employer les arguments 
démagogiques qui dirigent iné- 
vitabiement la jeunesse sur la 
voie de la perdition." 

C'est ce au'on fait, a-t-il ex- 
pliqué, quand on décrie tout ce 
qui s'est fait dans le domaine 


que de mettre fin à l'ordre et 
au respect de l'autorité que l'on 
a toujours connus au Québec, 

“Ces appals à la passion, à 
l'émotivité, conduisent la j 
nesse sur sentiers dange- 
reux, a dit M. Sévigny. Mainte- 
nant, nos jeunes étudiants se 
menacent de 


syndicalisent et 


L'Anglais doit promouvoir 
la culture française 


“Protéger les droits d'une mi- 
norité n'est pas un devoir ex- 
clusif de la minorité * 

C'est ce que rappelait Mgr 
Adolphe Proulx, évêque auxi- 
laire à Sault-Ste-Marie, lors du 
diner des membres du Conseil 
des régents de l'Université de 


En parlant des conditions de 
l'Univensité de Sudbury, Mgr 
Proulx déclara que “les conseils 
des régents des universités con- 
fesssionnelles et les gouverneurs 
del’'université Laurentienne 
doivent considérer. la. protection 
et le plein épanouissement des 
deux cultures représentées sur 
le campus comme un devoir sa- 
cré 


“L'élément anglais doit être 
aussi conscient de l'obligation 


une partie 

héritage commun, Ceci ne veut 
pas nécessaïrement dire qu'ils 
doivent être les champions d'un 
bilinguisme absolu, maïs ils doi- 
vent faire tout en leur pouvoir 
pour faciliter à tous les étudiants 
E mel'eure connaissance de 
cette culture. 

“Protéger les droits d'une mi- 
norité n'est pas un devoir ex- 
ciusif de la minonité seulement, 
de dire Mgr Proulx. Peut-être 
que cette notion a été mal com- 
prise par la majorité de langue 
françaïse qui n'a pas suffisam- 
ment compté sur le sens de jus- 
tice de la majorité et n'a pas 
demandé suffisamment l'aide de 


langue françaïs doit fournir 
tous les renseignements néces- 
saires concernant ses problè- 
mes majeurs. Une majorité peut 
devenir aussi très nerveuse 
quand on la laïsse dans l’igno- 
rance des principaux problèmes 
en cause.” 
Un devoir 


“Vous avez tenté, membres 
du conseil des régents, de tra- 


vailer ensemble à réaliser ce 


que tout Canadien de bonne vo- | 


lonté est anxieux de voir dans 
le concret. Vous connaissez, au 


frustrations qui se trouvent sur 
la voie qui doit nous conduire 
|à l'harmonie parfaite dans une 
| société bilingue et bicultureile, 

“Une meilleure compréhen- 
{sion les uns des autres, une sin- 
icère volonté de protéger vos 
| dron#ts mutuels, doit présider non 


seulement à vos activités sur le 
conæ! des , Mais aussi 
dans chaque de vos acti- 


vités dans la société où vous 
êtes, d'insister Mgr Proulx. 
“C'est votre devoir comme ci- 
|tovens et comme membres du 
(const! des régents de promou- 


voir le bien commun dans la 
société du Nord-Ontario, Dans 


’|son encyclique ‘’Pacem In Ter- 


ris”, le pape Jean XXIII d'heu- 
reuse mémoire, rappelle que les 
minorités dans chaque société 
politique ont un droit strict à 
l'existence, à l'épanouissement de 
leur personnalité et à tous les 
moyens pour les atteimdre, Les 
deux groupes représentés sur le 
conseil des régents ont la nes- 
ponsabillité d'édifier dans la s0- 
ciété en général, ce genre de 
compréhension et de respect qui 
doit prévaloir dans notre paye.” 


(Photographe régulier de 


renvoyer leurs maitres, Ils ont 
recours à la violence contre l'or- 
dre établi." 


‘Ce climat, de dire l'ex-minis- 
tre, ne peut que conduire les 
jeunes du Québec au pénitencier, 
comme c'est le cas pour cer- 
tains d'entre eux qui paient ac- 
ep en le prix de leur for- 
fait." 


M. Sévigny est d'avis qu'à 
l'heure des grandes alliances, 
plutôt que d'encourager le sé- 
paraïisme, on ferait mieux de 
s'appliquer à faire voir aux 
jeunes qu'au Québec, ‘‘tenre bé- 
nie de Dieu’’, on ne saurait être 
plus bre qu'actuellement et que 
la reconnaissance des deux na- 
tions égales en tous points, est 
un principe qui pourait être é- 
noncé clairement dans la consti- 
tution et deviendrait notre phi- 
losophie politique future, 


ends Ep —e 


SOUMISSIONS 
Allonge de 6 classes 
pour le 
| District Scolaire Consolidé 
no 2379 
Ste-Anne Manitoba 


Des soumissions cachetées se- 
| ront reçues aux bureaux des 
architectes jusqu'à midi (heure 
avancée) le vendredi 18 juin 
1965, pour la construction de 
l'allonge mentionnée plus haut, 
Les devis, spécifications et 
formules de soumissions peuvent 
être obtenus des Architectes Pratt 
Lindgren, Snider Tomcej et As- 
socié, 187, Chemin Ste-Marie, 
St-Boniface, Winnipeg 6, Mani- 
tobo, sur dépôt de cent dollors 
(5100.00). 

Le dépôt sera remboursé sur 
réception d'une soumission en 
bonne et due forme et renvoi 
des devis et spécifications, en 
bon étot. 

Chaque soumission devra être 
accompagnée d'une caution de 
10% du montant de la sou- 
mission. La plus basse ou aucune 
soumission ne sera pas nécessai- 
rement acceptée, Ce projet est 
soumissionné por l'entremise du 
“Winnipeg  Builders' 
Bid Depository". 

Mme T. Bisson 
Secrétaire-trésorière 
District Scolaire 

! Consolidé no 2379 

| Ste-Anne, Manitoba 


Exchange 


Noces — Fêtes scolaires — Sociétés 
PHOTOS DE GROUPE 


NAPOLEON MILEJSZO 


La Liberté et le Patriote) 


253, rue Henderson, Elmwood, Winnipeg 5, Man. 
Téléphone: 


533-2037 


THE WESTERN PAINT CO. LTD. 


ON VEND LA PEINTU 
ON DONNE LE SERVIC 
“La maison d'approvisionnement 


RE QUE VOUS VOULEZ; 
E QUE VOUS DESIREZ.” 
des peintres avisés depuis 1908," 


521, rue Horgrave — Tél.: WHitehall 3-7395 — Winnipeg 


GEORGES BOISJO 


1700, avenue Portage 
3433, chemin Pembina 


CO-OP Insurance Serrivces 
Tél.: 888-7911 


LI, représentant de 


Tél: GL 2-4724 


Assurances: auto — feu —- vie 


INSTITUTEURS 
| DEMANDES 


| 


L'école catholique de Pinewood, Ont., requiert 


pour septembre prochain, 
(| Enseignement de base en 
français pour grades 1-2 et 


deux instituteurs qualifiés 
anglais avec un cours en 
3-4, Solaire selon qualifica- 


tions et expérience, Minimum de $3,650.00. Prières 


d'adresser demandes en anglais à: Mme Marie Gavel, 


secrétaire-trésorière, Pinewood, Ont, 


À noter: Service quotidien d'autobus Greyhound 
de Winnipeg et vers Winnipeg. 


LI 


#- Boniface, le 10 Juin 1965 


d'un ancien 


ST-JOSEPH — Le vendredi 
21 mai, à l'hôpital général St- 
Boniface, est décédé M Frédé 
re Moquia, ge de 78 ans (ce 
vendredis était le jour de son an- | 
niversaire Ge DASRSanCE ) 

Né à Québec, M. Moquin vint 
au Manitobe en 1887. I s'établit 
à St-Jowph et y demeurs pru- 
meurs années. L déméngrait en- 


suite à South Junetion, et de à | breuse 


à Norwood. Finalement !l se re- 


ürs au village d'Ise-de-Chênes | 
trés dévoué | 
envers les oeuvres paromsiaies, | 


M. Moquin fut 


les affaires dé la communauté | 
et fut suan 


à St-Joseph 


| 
Le défunt laisse dans le deuil 


son épouse, Reine-Blanche, neuf 
ts, David et Isidore, de St-Jo- 

ph, Omer, de St-Boniface, | 
Narcisse, de S1, James 
Paradis et Joseph 
Chênes, Denis 
Fädy, de La Broquerie, et Adel- 

mar, d'East Kildonan; quatre | 
filles, Mmes Arcade Sarrasin | 


commissaire d'école | 


paroissien 


L'enterrement 
tère de St-Joseph 
Sincères condoléances à la fa- 
mille éprouvée 
Remerciements 
La famille éplorée désire re- 


mercier lous ceux et celles qui | 
FA 


ont témoigné de la sympa- 
, oh par honoraires de mes- 
es wi par leur présence nom- 
eux prières et aux funé- 


Malade 
Prompt rétablissement à M. 
Philippe , patient à l'hÔ- 
pitai de Morris, 


Isle-de-Chènes 


Soirée de la L.F.C, 
La un des Femmes Catho- 


| ratiles 


y | dE à leur soirée nécréeuve le | 
de St-Vita), | dimanche 30 mai. 


Merci spécial 
[à ceux qui ont bien voulu égayer 
[la veiée par leur musique et 
leurs chants. Merci aussi à ceux 


suIvIt au Cune- | 


Le dunanche 30 “#4 eut Leu 
|la soée de “Bass” avec 125 
permonnes prémantes, Voici #8 | 
noms des gagnants: #25 Mme |, 
Léon Comte, de St-Lupicin: $10, 
M. Bernard Comte, :!, Noël Vui. 
guier, M. Alban Magne, M. 
Léon Comte, Mie Liliane Dupas. 
quier, Mme Maurice Benoit, 
Mme Louts Brouzes, M. Robert 
Labossière, de St-Léon, Mme L 
| Carsweit, de Manitou, M. Cliff 
| Beaudry, de Swan Lake, Mme 
| Antoine  Lecoq, de Trees. 
[ie Robert Yarjau, de Cardi- 

$5, M. Les Murdy, de Ma- 
is Mme Maurice VanCau- 
| wenbergue, de Swan Lake, M. 
| O, Brown, de Manitou, et André 
Collet, Les prix d'entrée allé- 
| rent à: M. Maurice VanCauwen- 
|bergue, de Swan- Lake, et Mme 
| Victor Pantel, de dansant 
| de Lourdes. 
| La prochaine soirée de Bingo | 
laura lieu le dimanche 13 juin 


Soirée sociale 
| Le vendredi 11 juin, à 9 h. 
| P.n., à la sale parosmeale, à y 
aura une soirée sociale en l'hon- 


LA LIBERTE 


Funérailles à St-Joseph N- -D.-de-Lourdes Ÿ 


! 


| 


René Préfontaine, de LÀ 


M. 


d'honneur, vendredi SE | 
11 juin, lors de la collation des | 

diplômes au collège universi- | 
rm de Brandon. 


| manche dernier, à 2 h. 30 pm. 


ET LE PATRIOTE 


ST.PIERRE-JOLYS D:- 


eurent leu la bénédeuon et 


£yMmnase-aucdivormm de 


que 150 personnes M. 
| Edmond Lavoie, curé, qui reve- 
| nant récemment d'un long voya- 
| ge en Amérique du Sud, bénit | 
| le EyYrmnase et les appartements 
| attenants, (cuisine, conciergerie, | 
sulle de la fournaise, entrepôt 
des jeux, etc.) et dit en quetques 
mots sa joie, celle des parents, 
des profemæeurs et des 435 élé- 
vés qui pourront désormais 
jouir d'excellentes facilités d'é- 
ducation physique et sportive, 
M. Armand Desharnais, pré- 


| silent de la commission scolaire, 


|souhaita à le foule présente, et 
particulièrement à aueilques in- 


| l'ouverture officielle du nouveau | une partie des 
l'école | été 
|consoikiée, en présence de quel- | l'aile, Le plan circulaire, au con- 
l'ahbé }traire, permet la 


| 


été jugé nécessaire par les res- |; 


ponsables, Enfin, il exprima son 

espoir que les nombreux servi- 
ces ainsi offerts à la gent éco- 
| lière justifieront, dans un avenir 


Ouverture du nouveau gymnase de l'école de St-Pierre-Jolys 


termes: Si l'on eût pack 
OU rECLANEUIAUr a 
sud-ouest de 


un audi. ! De pius, Ë favorise les activités 
l'ange , d'un gYmMANMAS, ef Ce ss QU 
a présente école, | procure le maximum de super 
fenêtres eussent!ficie pour les jeux, et que la 
murs de!voûte converge Vers un point 
maAxENnUuEmM Au Ccénire, Ce qui en 
diffusion in- | iièni pour les jeux de baile, de 

tacte de la jumiere de \ous côtés dire M. Gaboury. 


obetruées par les 


1,000 personnes rendent 


Après 


l'heure de 


ce fut 
n Ve gLonerme «d 
l'écoie et du gyimnasæ, Tous fu 
ront cnaute invités à amister à 
une partie de ballon volant que 
sæ disputèrent les jeunes athlè 
tes de St-Pierre-Jolys et d'Otter 
lburne, , 


ls discours 


hommage à 


Notre-Dame du Laus à Powerview 


POWERVIEW Sans étre cas et en anglais, en commen- 
le facteur le plus mportant, la | tant un passage de l'évangie 
température clémente aïda cer-|du jour: la Maternité de Marie, 
tainement au succès du pèler!- Durant la procession, le chant 
nage diocésain à Notre-Dame du | et les prières furent dirigés par | 
Laus, Powerview MM. bles abbés Joseph Pageau 

La journée débuta par unelet Gustave G. Bergeron, Les| 
messe à 8 h. 30 am. célébrée | pèlerins revinrent ensuite À la 
par M. l'abbé Noël Delaquis, | grotte, où Son Exec, Mgr Henri 
professeur au Grand Séminaire | Belleau, O.M.I., ex-Vicaire A- 
de St-Bonfice, qui donna aussi | postolique de la Baie James, cé- 
le sermon. La messe de 10 h. 30 |lébra ba messe, assisté de M, 
a.m, fut célébrée par M. Emilius Jean Roy, P.S.S. et de M. le 
Goulet, P.S.S, Le sermon, à cette | Curé L'homélie fut donnée par | 
messe, fut aussi donné par M.!son Exc, Mgr Belleau qui rem- 


| La Légion de Marie, le Grand 
Séminuire et k Petit Séminaire 
étaient très bien représentés, 
Plusieurs pèlerins prirent le 
souper dans la salle paroissiale, 
en présence de Son Exec, Mzgr 
| Belleau et de plusieurs membres 
|du clergé 
| M. le Curé et tous les parois 
sens remercient sincèrement les 
pèlerins, venus de loin et des en- 
virons, rehausser de leur pré- 
sance cette fête et en faire une 
| journée digne de Marbe, 


l'abbé Noël Delaquis. Ces deux | pi açat Son Exec, Mgr Maurice! M. le Curé remercie aussi les 
Georgine), Noël Devigne (Al- | Qui om fait des dons. Ces per- | | neur de Mile Shiriey Fisher et M. | très prochain, les dépenses sup- derniers ainsi que d'autres pré- | Baudoux, qui n'avait pu assis | dames de la Ligue des Femmes 
ma), de St-Joseph, Léon = sonnes som: MM et Mmes Xavier | | Aimé Delaquis. Bienvenue à tous Avis aux abonnés plémentaires que s'étaient im- tres entendirent les confessions. | ter Cathohiques, les présidents de 
lon (Rita), de St-Jean-Bapt Ge | Phaippe. Albert Lamoureux, Aj- | le? amis. Pour toute demende de chen- || 2965 les contribuables. | En l'église à 2 h., M. l'abbé! Environ 600 pèlerins prirent | comités et leurs assistants, enfin 
et Arthur Roy (Clara), mé Dumaine, Edouard Mondor | Balle dure 


M. Etienne Gaboury, archi- 
|tecte, fit ressortir que pour Ja 
|première fois au Canada l’on 
, vient de faire usage de pièces de 
contreplaqué en sapin comme 


gement d'adresse, il faut men- | 
tiomner l'ANCIENNE et la NOU- 
VELLE adresse. 

Chaque demande de change- 
ment d'adresse doit aussi être 


Odilon Larochetle, curé, souhaita part à cette cérémonie et au-de- 
Boniface; #1 petits-enfants # 3 | et la bienvenue aux nombreux pè-|là de 1,000 vinrent durant la | d'une autre, ont aidé à faire de 
lerins assemblés pour l'Heure | journée rendre hommage à deur |cette fête un succès digne de 
Mariale conduite par M. l'abbé Mère du Ciel. | Notre- + Dame _di du | Laus. 
Albert Fréchette 


tous ceux qui, d'une manière ou 
Léonard Carrière, ainsi que | dimanche 6 juin, trois équi- 
arrière-petits-enfants: deux frè- | Mmes Bertha Petit et M. Dupras. |pes de la parois æ rendirent | 
res, M. l'abbé Ovila Moquin,| M Edouard Lacroix à eu l'a- | au grand tournoi à St-Jean-Bap- 
curé de Somerset, et Al exandre, | mabälité de faire un maillet pour | L'équipe Notre-Dame “Co- 


de St-Boniface, deux soeurs, |la Ligue: remarquons que ce met” remporta le 2e prix, et l'é-| 


Lrste 


Gédéon Trudeau, curé de St- | calm, et du député René Jutras, 
. | rique de St-Boniface a édifié un | comté de Provencher, 
Georges. ports le parcie. ea fren cairn, les Chevaliers de pus un 


eccom née d'une des derniè- charpente de structure, En effet, | Vers 3 h, 15 pm. la foule se S | d L Latallier ‘ 
Rév. Sr Si-lsidore (Alma). de | best marteau représente l'auto- |quipe Noire-Dame “Braves” ob- || 44 Band jaunes cellées our le ||a nouvelle aîte de l'école conso-|mit en marche, présidée vel DUT là route de Letelller . .. 
Pelican Rapids, et Mme Nar- |rité, Les membres de La Ligue re- |ünt le 4e prix. Félicitations à | journai, lidée de St-Pierre, qui srvira| Mgr Joseph Bellavance, LETELLIER — Le 9 Fr c ñ \ Le 
cise Bouchard (Rosa), de St- |merc ient beaucoup M. E. La- | Ces joueurs, | de gymnase, est construite de ces | curé de Pine-Falls, pour se ren-| 1 re, mai der- | minion City oo gp 20 À 
Boniface. |croix de sa générosité, Tes | pièces, uniques en leur genre. |dre au reposoir érigé à l'école | nier, en mémoire a la TS | député Pa: M aussi 7} À 
Le salon mortuaire Green | Baptème De forme ronde, l'édifice offre | Léonard, Au reposoir, M. l'abbé ddr “+. méga hr et é-| député Parent, comté de Mont 
Acres, où des prières furent ré- Le 30 mai: Daniei-Joseph-A- Jubilés d'o of dé d argent célébrés avet de nombreux avantages, que M. renarye à qui à isto- 


citées le lundi 24 mai, était en | lain. fils de Jake Kranh et d'E- 


| Gaboury a fait ressortir en ces 
charge des arrangements funé- | veiyne Pañllé, né le 14 mai, Par- a 


rares. 

La dépouille mortelle fut ex- 
posée en l'église d'Isle-de-Ché- 
nes, le mardi, de 8 h. a.m, jus- 
qu'à l'heure du service qui fut 
chanté par M. l'abbé O. Moquin, 
MM. les abbés Robert Nadeau, 
curé d'Aubigny, et Marcel Dac- 
quay, curé d'iske-de-Chênes, à- 
£isalent comme diacre et sous- 
diacre, 

Parmi les nombreux memn- 
bres du clergé qui prenaient pla- 
ce au sanctuaire, on remarquait 
MM. les abbés Louis Morin, cu- 
ré de St-Joseph, Pierre Gagné, 
curé de Notre-Dame-de-Lour- 
ce David Roy, curé de St-Ma- 


Jean-Louis Caron, curé de | 


Vassar, et Paul Deschènes, de | 
St- “Boniface. 

rteurs étaient MM. Ro- 

remblay, de St-Joseph, 
Ji Moquin, de St-Boniface, 
Paul St-Vincent, de Ste- Anne- 
des-Chênes, Paul Beaudry et 
Lionel Lacroix, de St-Boniface, 
et Louis Brisebois, de St-Vital, 


MM. Alexandre Moquin et 
Adelmar Beaudry firent la quê- 
te, tandis que M. l'abbé Jean- 


Louis Caron touchait l'orgue. 
Le service terminé, la dé- 

gous mortelle fut transportés 
St-Joseph où des RER fu- 


|raln et marraine, M. Mme Jo- 
seph Dugas, oncle et 
l'enfant, 
Baseball 

Comme la belle saison est ar- 
rivée, les jeunes sportifs ont or- 
ganisé un club de baseball, ‘Ma- 
mitoba South Central Baseball 
League”, Les équipes compren- 
nent les parokses suivantes: 
Starbuck, Domain, St-Adolphe, 
Lorette et Idle-de-Chênes. L'é- 
quipe gagnante de l'année der- 
nière fut Domain. 

Le dimanche 30 mai, lse-de- 
ea rencontra Domain dans 


une partie double et Iske-de-Ché- | D 


nes remporta la victoire au com- 
pte de 1 à O0. Le lanceur gagnant 
|a été Raymond Philippe, tandis 
que le lanceur perdant fut Le- 
verne Manness, Dans le deuxiè- 
me tour de batte il y eut triple 
joute exécutée par l'ID.C, La 
course gagnante a été remportée 
par Raymond Philippe, 
pe. deuxième partie a élé ga- 
par Domain qui a compté 
Fa  k "Le lanceur gagnant a été 
Gérald Holden tandis que le lan- 
ceur perdant fut Raymond Phi- 


& 


Félicitations les gars et bonne 
chance! 


rent Mes jusqu'à 2 h, p.m. 


"SOUMISSIONS" 


Des soumissions seront reçues par la gérante, le 
ou avant le 30 juin 1965, pour la vente du lot 11 part 
lot 26 (occupé auparavant par All-Star Motors), 
dons le Village de St-Pierre. 


cachetée et marquée 


"’Sournission”. 


situé 
L'enveloppe doit être 


La Caisse 


Populaire de St-Pierre se réserve le droit de reje- 
ter n'importe qu'elle ou toutes les soumissions, et la 
plus haute ne sera pas nécessairement acceptée. Les 


Directeurs de La Caisse 
Pierre, Manitoba. 


ATTENTION! 


Populaire de St-Pierre, St- 


ATTENTION! 


Le grand Pique-Nique annuel au profit de 
l'église de Ste-Geneviève 


le 13 juin 


Rendez-vous nombreux à partir de 10 h. du matin, 
jusqu'à 10 h. du soir, 


Venex veus rendre compte des projets à venir! 


Il y aura : ® grand tournoi de balle-au-camp; 16 clubs seront en lice 
* plusieurs kiosques d'omusements 


Des repas ou rafraichissements seront servis au restaurant 


L 


Ceux qui aiment le repos et l'ombre pourront sallonger sur de 
grands bancs pourvus à cet effet 


Plusieurs tables seront disposées 


ici et là sur le terrain pour 


occommoder les visiteurs, amateurs et spectateurs. 


Encore une fois venez en foule encourager la paroisse 
de Ste-Geneviève 


Vous jouirez d'une journée agréable! 


VENTE D'ÉTÉ 


PNEUS 


PREMIUM “500” 
À double flanc blanc sans chambre à air 


\ sidi 
EM 


À 


Le premier pneu 
à prix régulier. 
Le deuxième pneu 
moitié prix. 


Tous les autres 
pneus FIRESTONE 
à prix de 


rebers. 


LABOSSIÈRE SERVICE 


Angle Provencher et Des Meurons, St-Bonifoce 


tante de | 


| LA BROQUERIE — Le sa- 
| medi 22 mai, une belle fête avait 
lieu à La Broquerie à l’occasion 
d'un double jubilé, selui de M. 
et Mme Joseph Daxonneau qui 
célébratent leur noces d'or, alors 
que leurs gendre et fille, M. et 
Mme Aïbini Grimard fétaient 
leur jubilé d'argent. 
Une messe d'action de grâces 
| fut célébrée à 4h. pm. par M. 
l'abbé Pierre Raymond, assisté 
au choeur par Miche et Marcel 
ionne, petits-flis de M. et Mme 
Dandonneau, 
Une réception eut lieu ensuite 
à la salle de l'arène à La Broque- 
rie, M. Isidore Dandonneau 
remplhssait les fonctions de mai- 
tre de cérémonies. Un toast en 
l'honneur des héros du jublié 
d'or fut proposé par M. Adélard 
Fournier, et un autre en l’hon- 
neur des héros du jublié d'argent 
ar leur fils, M. Jean Grimard. 
voeux furent également ad- 
ressés aux heureux jubilaires 
par la soeur de M. Joseph Dan- 
donneau, la Rév. Mère M. St- 
Wilfrid, religieuse de Notre- 
Dame-des- Missions et actueille- 


fit entendre en w chant appro- 
prié et très goûté de tous: ‘Le 
Chef d'oeuvre du bon Dieu”, 
MM. Joseph Dandonneau et Al- 
bini Grimard exprimèrent aux 
nombreux parents et amis leurs 
smcères remerciements, 

Né à St-Pie de Bagot en 1879, 
M. Dandonneau arriva à St-Jo- 
| seph, Manitoba, avec ses pa- 

| rents, à l’âge de 12 ans. Mme 

| Dandonneau (Emilie Sorin) est 

| née à Loire Inférieure, France, 
| en 1891. En 1913 exe émigrait 

avec sa famille à Ste-Agathe au 
| Manitoba. C'est le 25 mai 1915 
| en la Cathédrale de St-Boniface, 
que fut bénit le mariage des vé- 
| nérés jubilaires et en 1929 ils 
| s'installèrent sur une ferme à La 
| Broquerie avec leurs enfants en- 
core en bas âge dont quatre en- 
core vivants: Antoine, à La Bro- 
querie; Cécile (Mme Noël Dion- 
ne); Thérèse, (Mme Albini Gri- 
mard); et Isidore, de St-Boni- 
face, M. et Mme Dandonneau 
ont, en outre, 22 petits-enfants et 
3 arrière-petits-enfants. 

M, Dandonneau a toujouns été 
actif dans les diverses organisa- 
| tions paroïssiales, comme dans 
| les cercles récréatifs et au choeur 
| de chant. 

Tout en accomplissant avec 
grande modestie sa noble tâche 
d’épouse et de mère, Mme Dan- 
donneau n'a jamais manqué une 
| occasion d'exercer la charité en- 

vers les personnes qui récla- 
mauent ses services de même que 
| sa générosité envers les mission- 
| naires. Demeurant maintenant 
| au coeur du village, les deux 
bons vieillards mènent une vie 
paisible alors qu'ils demeurent 
fidèles à l'assistance aux offices 
| religieux de même qu'à leurs 
| visites aux malades. 

| M, et Mme Grimard 

| M. Albini Grimard est né à 
| Ste-Rosalie, Québec, en 1912. 
| Quelques années plus tard il 
vint résider au Manitoba et de- 
meura à Transcona et à St-La- 
| zare., En 1940 il épousait à La) 
| Broquerke, Mlle Thérèse Dan- 
| donneau. Après avoir demeuré | 
Là St-Georges et en Colombie- 
| Britannique, M. et Mme Grimard 
| vinrent s'installer à La Broque- 
| rie où M. Grimard remplit la 
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éclat à La Broquerie le 22 mai 
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| 
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fonction de garagiste tout en | 
étant très dévoué dans les oeu- 
vres  paroissiales, particulière- | 
ment dans les organisations de 
loisins des jeunes, Quant à son 
épouse, toujours attentive aux 
besoins des siens, on la retrouve 
également empressée dans les 
divers mouvements de la vie 


| paroissiale, Les plus anciens se 


souviennent avec reconnaissance 
que longtemps avant l'installa- 
tion die l'électricité, personne n'é- 
tait en peine lorsque s'organisait 
une soirée publique, Chez Mme 
Grimard, qui demeurait à proxi- 
mité de l'ancienne salle parois- 
sale, on était assuré de trouver 
un accueil cordial et un endroit 
propice pour préparer le café 
quand ce n'était pas une partie 
du menu d'un banquet, Aussi 
c'est avec regret que les parois- 
siens de La Broquerie virent 
la famille Grimard démé- 
nager À St-Boniface en 1963 
alors que M. Grimard dut aban- 
donner son métier de machiniste 
pour cause de santé. 

Les jubilaires sont les heu- 
reux parents d'une belle famille 
de huit enfants: Alma (la Rév. 
Sr Jeanne-Thérèse, Fille de la 
Croix) actuellement à St-Clau- 
de; Madeleine (Mme Lucien Poi- 
ron), de St-Labre; Marie (Mme 
Edouard Bouchard); Pierre, 
Jean, Yvonne, Lucie, Diane, de 
St-Boniface, Aux heureux jubi- 
laires, félicitations et voeux de 
bonheur, prospérité, longue vie, 


— EH ne faut pas prendre 
l'homme à qui la place convient 
maîs l’homme qui convient à la 
place. — NAPOLEON ler, | 


Récit de voyage de M. l'abbé Nadeau 
à la réunion de la LFC d'Aubigny 


AUBIGNY -— Le lundi 31 
mai, la Ligue des Femmes Ca- 
tholique, section paroissiale St- 
Antoine, tenait son assemblée 
mensuelie, 

Elle fut dirigée par notre nou- 
velle présidente, Mme O. Ro- 
bert. Les divers comités lurent 
leurs rapports. Mme F .Pallud, 
responsable du comité d'éduca- 
tion, donna un compte rendu du 
congrès des parents et maîtres 
auquel elle a pu participer, Mme 
la Présidente étant ailée à la 
réunion préliminaire en vue du 
congrès diocésain, nous fit part 
des sujets traités. 

I fut décidé que nous accep- 
terions la requête qui nous fut 


faite, d'avoir l'an prochain, 
le congrès diocésain de la Ligue 
à Aubigny. 


dames consentirent de 
contribuer des pâtisseries pour 
le bazar des Soeurs de la Provi- 
dence d'Otterburne. 

M. l'abbé R. Nadeau, curé, fé- 
licita le nouvel exécutif, qui, dit- 
il, a pris la relève d'un pas fer- 
me afin d'assurer la bonne mar- 
che de notre organisation. 

Les dames avaient hâte 
d'entendre M. le curé nous par- 
ler de son voyage en Europe, sur- 
tout de son audience avec le Pa- 
pe. Il eut l’insigne privilège de 
le voir en trois circonstances. 
Etant donné la fouille de 60,000 
fidèles qui se presse debout pour 
voir le Souevrain Porstife, il hui 
fut impossible de lui parler per- 
sonnelllement. 


ST-BONIFACE —- CE SB - ST-BONIFACE 


DIMANCHE 12.00—Nouvelles JEUDI 
1210-Chronique sport, à 

7.55—Q Canada 1214—Rendez-vous 43%0—Hier et 

8.00—Nouvelles 1.00— Nouvelles aujourd'hui 

802—Bonjour dimanche | 1'15_Rendez-vous 730—Interview ou 

900—Le jour du 125— Nouvelles intermède 

s1 Aisne agricoles FE - et) pen 
5—Concer w 30— renom 

955—Nouvelles oopegase du jour | 539-Nations au micro 


1000—Pour nos malades | 
1100-—Causerie des 
Pères Blancs 
1110—V'ariétés 
1130—Temps nouveaux- 


2.15—Psychologie de la 
vie quotidienne 

2.30— Témoignage 

248—Vies de femmes 


VENDREDI 


} æ| 3.00—Nouvelles, 4.20—Pourquo pas 
HE ue Ranch 1060: 00—Toute la gamme 
12.00—Radio-Journal 400—Sélection spéciale 830—Les nouveaux 
1210—Chronique sport, | 455—Chronique sport, citoyens 
1215— Musique légère 5.00—Nouvelles 9.30—Or) estre 
12.25— Nouvelles | 515—Tous les garçons, | 10.00—Chorales 
1230—Nations au micro | les filles 10.30—Chronique de la 
600—Vie croissante 600—Nouvelles vie musicale au 
t1-Camnet mondain | has ee Je mon Canada 
623—Nouvelles à 618—Tout les garçons, Pre 
Fio=Match intercités | 645—Le chapelet | BD Reel et 
13—Le cabaret du 1.00—Nouvelles, Carnet 


soir qui penche 
900—Trente minutes 


715—Prière du matin 


7120—Réveille-matin et des 


mondain 
7115—Détente musicale 


8.30—La revue des arts 


LU rr rod musicale 


lettres | 125—Nouvelles 


; i chez Eaton 
d'informations | og Ÿ me eues 1 9.55— Nouvelles 
9.10— Tour des capitales 1000—Tante Lucille 

9.30— Terre nouvelle 1100—Est-ce ainsi que tez en 
1000—Invitation à la | cr À at travaillant 
rêverie 10.55—Nouvelles 
WX-Lheue ex sh | pitié "Tire 1100—A votre santé 
; da sur Tormeture |1200—Nouvelles, Pensée bus ‘ce JP ins 
: | du soir, Fermeture 
| 11.30—Divertissement 
k k | 12.00.—Radio-Journal 
Du lumdi au samedi | 12.10—Chronique sport, 
inclusivement | LUNDI 141 De aan 
dd Dodetitée 42%—Pour ceux qui 1 mens à. 

## à | aimen $ 
Re eneur | 1 tie ou |14-Rendervou 
6.53—-Intermède | intermède 105—Prévisions 
654—Chronique sport, | 800—Un compositeur 110—Condition des 
700—Nouvelles | vous parle £ routes ; 
705—-Réveille-matin | 815-—Sérénade 115—Rendez-vous 

| 


7.30—-Nouvelles 
735—Réveille-matin | 
745—Chronique sport, | 


9.30—Sur toutes les scè- | 
| nes du monde 


agricoles 
| 1.30—Folklore 
1.45—Carrousel 


30—Digest Music H 
748—Réveille-matin | MARDI Rd au 
755—-Nouvelles | 430—Hier 24 | 305—Ranch 1050 

| aujourd nu 4.30—Quand on file 
Du lumdi au vendredi | ne = "44% À et 5 00—Radio-Journal 
i i | x ar 
inclusivement 4.00 -D'amour et de et 2 * À çons, 
800—Chez Miville chansons 6.00— Nouvelles 
9.00—Nouvelles 830—Musique de Sport 
910-De la cave au chambre Heu ous les garçons, 
renier 9.3%0-—Place publique les filles 
9.50— ez-vous 10.00—Concert 645—Le chapelet 
chez Eaton symphonique 7.00—Nouvelles ; 
955—Nouvelles | MERCREDI | 705—Carnet mondain 
1000—Nouvelles, Marie 715—Détente musicale 
Tellier, avocate 43%0—Pour ceux qui 7.30—Salut les copains 
|1015-Chantez en aiment | 830—Au clavier 
travaillant | 7.30—Veillée À la | 9.00—Trente minutes 
10.55—Nouvelles chandelle | d'information 
11100—Jeunesse dorée #00—Toute la gamme | A30— Visite aux 
1115—Visages de 820—Les auteurs chansonniers 
l'amour étrangers 1000—Concert léger 
11M-Les Joyeux 93%0-Concert du | 1020—Musique de danse 
Troubadours mercredi 12.00--Nouvelles 


1—Y'a plus d'enfants 
2—Mon premier amour 
3—A vot bon coeur 
4—C'esi un secret 

5—_Mon père à moi 

me chérif 

1—N'oublie pas que je t'aime 
8— Pourquoi toujours 

9—Le temps de l'amour 


11=Tu danses dans mes bras 
12—Les cloches sonnent 

13—-A Lieluia 

14— Quand on est jeune 
15-—Je ne sais pas 


AR ne suis plus rien sans toi 


Palmarès de CKSB 


Programme “Tous les garçons, les filles” à 5 h. 15 


Colette Deréal 
Classeis 

Adamo 

Michel Louvain 
Gilbert Bécaud 
Petula Clark 
Denise Rousseau 
Les Frangins 
Françoise Hardy 
Dick Rivers 
Sacha Diste! 
Ginette Reno 
Charles Aznavour 
Les Missies 
Michelle Richard 


| Dans les semi-finales, l'équipe 


iquipe de Ste-Rose du Lac, i 


vité M. Godias Brunet pour leur 
ce qu premiers colons de 


Lan cent personnes ont | 
écouté d'une oreille attentive 
l'histoire de leurs valeureux an- 
ps vrose les Saurette, Jutras, Dan- 
sereau, Graveline, Breton, Boi- 
teau, etc., qui ont ouvert cette 
région à l'a riculture en 1879, 
Venus de Woonsocket, R.I,, ils 
se sont rapatriés pour vivre sur 
les terres fertiles de la Riviè- 
re-Rouge, Mais quelle épopée! 
grand Dieu, pris dans les glaces 
du Lac Supérieur, souffrant de 
froid, de faim et d'angoisse du- 
rant ‘dix- -sept jours .,, 


A St-Pie de Letellier fut éri- 
gée la première église, Aujour- 
d'hui, une croix en béton de 20 
pieds de hauteur marque l’en- 

oi 


Le conférencier a souligné 
quelques traits historiques qui 
ont fait mieux connaître les dé- 
buts de la paroisse: le premier 
orgue de la paroisse St-Pie, le 
premier magasin Graveline et le 
premier hôtel, l'auberge du Che- 


,® D val Blanc, construit aux deux 
heur, en septembre, d'admirer | Petites Pointes à deux milles au 


les diapositives prises par M.|sud de Letellier, la construction 
l'abbé Nadeau dans les lieux de | d'un pont reliant Letellier à Do- 
pélerinage. Fe 
Soirée d'adieux 

Le vendredi 28 mai, eut lieu 
dans notre salle Normandin, la 
soirée d'adieux des finissantes de 
l’Institut Collégial de Sie-Aga- 
the, Une vingtaine de jeunes fil- 
les, accompagnées de leurs pa- 
rents, firent leur entrée solen- 
nelle dans la salle, Une foule de 
plus de 300 personnes vint fêter 
les élues du jour. L'orchestre 
‘“Furnacemen’” fit les frais de 
la musique. 


Ste-Rose-du-Lac 


Prix de rédaction 
Voici les gagnants des prix 
offerts par les Chevaliers de Co- 
lomb du Conseil de Ste-Rose du 
Lac pour les concours de rédac- 
tion sur les vocations: 7e et 8e 
années, garçons, Gaston Pélo- 
quin (Laurier), et René Gagon 
(Ste-Amélie), filles Stella 
Grandbois (Ste-Amélie), et Ju- 
dith Béass, (Ste-Rose-du-Lac); 
9e et 10 années, garçons, Al- 
fred Chatwell (Laurier), et Mar- 
cel Berthaudin, (Ste-Rose du 
Lac), filles, Janine Archambault 
et Audry Baptiste, de Ste-Rose 
du Lac; lle et 12e années, gar- 
cons, Léo Valcourt (Ste-Rose du 
Lac), Arthur Gagnon (Ste-Amé- | 
lie), filles, Louise Jackson (Lau- 
eh et Betty Ives (Ste-Rose du | 
ac). | 
Mlle Virginia Cook de l'Insti- | 
tut Collégial de Laurier se méri- 
ta un prix provincial de $25 en| 
plus d'un missel. Félicitations à 
tous ces méritants, | 
Confirmation 
Le DORE 2 juin avait heu 
la cérémonie de confirmation à | 
Ste-Rose du Lac et les missions | 
environnantes. Dans la matinée, 
Mgr G. B. Flahiff, C.S.B. ar- 
chevêque de Winnipeg, se ren- 
dait à Cayer en compagnie de | 
son vice-chancelier, M. l'abbe 
Charles Halpin, et des Pères J, 
Dorge (missionnaüre) et F, Tur- 
geon, O.MI. pour y confirmer 
28 jeunes. Dans l'après-midi, 
Mgr était à Ebb & Flow pour y | 
confirmer 61 jeunes indiens et | 
deux adultes. al 
Le soir, Mgr Fiahiff confir- 
maït 87 jeunes et deux adultes | 
de la paroïsse, Plusieurs prêtres 
présents pour assister 
A ge le RP, J. Alarie, 
OM... MM. les abbés C. 
Haloin, de W Winnipeg, A. J. Bacz- 
kowski, de Dauphin, N. Trzas- 
koma, de Winnipegosis, A. Ger- 
vais, de Ste-Amélie, et les RAR. 
P.P. À, Girard, de Crane River, 
Dorge et Turgeon, OM.I. 
Féficitations aux jeunes qui 
ont su donner à tous une bonne 
leçon de catéchiame, et aux pa- 
rents et professeurs qui ont si] 
bien préparé les enfants. | 
Baseball 
Le dimanche 30 mai avait keu | 
le tournoi de Baseball des Juvé- 
niles, organisé par les Cheva- | 
liers de Colomb. Huit équipes y | 
participèrent, à savoir: Laurier | 
MecCrearv, Eddystone, Ochre Ri- 
ver, Robin, Kelwood, Kinneso:- | 
|ta et Ste-Roæ du Lac, 


Un saisissement indicikile 
s'empare des coeurs, quand le 
St-Père apparaît dans l'embra- 
sure de St-Pierre de Rome sur la 
‘“‘sedia gestaria'’ assisté de douze 
porteuns, Cet auguste person- 
nage est très affable, Il possède 
le génie de Pie XII et la man- 
suétude de Jean XXII À un 
temps marqué, une fanfare joue 
des airs bien solennels, Les sons 
émis par les trompettes d'argent 
donnent une sonorité particuliè- 
rement agréable, A tour de rôle 
les groupes de nationalités en- 
tonnent des chants dans leur 
langue. C'est très impression- 
nant! Le Saint-Père parle à cha- 
que groupe, s'adressant à eux 
dans leur langue, car il en con- 
naît cinq. Pour les audiences 
privées, les groupes revêtent le 
costume propre à leur pays res- 
respectif. 

Il nous tarde d'avoir le bon- 


La Defense Civile dit: 


Soyez au moins aussi prévoyant que vos voisins, faites vos 


1767, avenue 


À 
René 


© Chandeliers 


© Crédences 


© Balustrades 


en fer forgé 


S'adresser à 


3449, chemin Pembina 


(Commission 


Contactez: 
de Robiin remporta la victoire 
Dans Ja partie finale, Robin | 


remporta la victoire de justesse | 
par un compte de 6 à 5 sur l'é- | 


du Cercle Montcalm avaient in- | 


plans de survivance dès mainte: 
Défense Civile Métropolitaine, 


Téléphone: 888-2351 


"ACHETEZ CHEZ VOTRE PHARMACIEN” 


® Prescriptions 
© Vitamines 
® Articles de toilette 


PHARMACIE ST-PIERRE 


Faudrait-4l oublier de se rap- 
peler l’apôtre de la culture mix- 
| te du Manitoba, M. l'abbé N.-C 
| Jutras, qui fut ‘curé de Letellier 
| pendant 46 ans, Figure qui pour- 

| rait être comparée au curé La- 
| belle 


Cette causerie eut le don de 
plaire à l'auditoire venu de Le- 
tellier, St-Joseph et St-Jean- 
Baptiste. Cette dernière pue 
se était représentée par M. 
mette, maire de la Lee t" 

Le conférencier fut présenté 
par le dynami »" ei ÿ ds 
chevalier, M. 
meault, et remer À y pre nn lab. 
bé M. Messier, curé, qui rap- 
pela à l'auditoire l'importance 
de mieux connaitre son histoire 
locale en évoquant et en imitant 
les vertus et les qualités des pre- 
miers colons de Letellier, 


G.-R, B. 


La Bible vous parle 


(Ces textes sont choisis par la 
Société Catholique de la Bible.) 


Que le soleil ne se couche 
pas sur votre colère; il ne faut 
pas donner prise au diable, 
(Eph 4, 26-27) 


L L LL 


Ne vous lassez pes de faire le 
bien. D MR. Thess 3, 


nant, 


Porta à CH Winnipeg 12, 


© Cartes de souhaits 
« Service de films 


Mulaire, pharmacien 


FER ORNEMENTAL POUR ÉGLISES 


© Fonts baptismaux 1 


Pour tout ouvrage 


fait sur commande 


PAUL BÉDARD 


Tél: GL 3-7092 


Une chance pour homme d'affaires 


Imperial Oil Ltd. 


DEMANDE 


un agent à commission 
POUR L'AGENCE DE 


ST-CLAUDE, MAN. 


initiale garantie) 


D. Savoie, 


REPRESENTANT DES VENTES 
Signalez : 92-2 — St-Claude 
ou 453-1611 — Winnipeg 


LA LIBERTE ET LE PATRIOTE 


Les Canadiens, dons 
ments -—— comparativement à 
ponible est celui qui reste 
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ensemble, affectent seulement le quart 
en Grande-Bretagne, 45 © 
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, en Italie et 69% 


(Extrart d'une causerle pro-,pour cent conviennem à l'egri- qui représente 10 pour cent du 
noncée par M. W. C. Cameron, culture, L'étendue de terre ara- | Lotal des nouveaux placements 
directeur général de la Direction | ble ne dépassera probablement | au Canada 
de la production et des marchés, | jamais de 12 à 15 pour cent | ESC 
ministère de l'Agricukure du CNET EE, En 1962 et 1963, ka valeur 
Canada.) Environ 10 pour cent des 6.3 moyenne des exportations de 


l'idée que Je! mäons de travailleurs 


On a souvent 
Canada compte un nombre ili- 
mité de fermes, Te t pas le 
cas, D'une superficie de 3.8 mii- 
hons de mi carrés, quelque 
300,000 milles seulement ou 5 


mes en 1963. L'agriculture em- 


nes 


es 
tries primaires combinées 


Les capitaux placés dans les 


. 
Guertin Implement Ltd. dollars se décomposant, ainsi 
qu'A suit: 65 pour cent pour 
Lot 149, chemin du Périmetre l'immeuble, 19 pour cent pour 
(prés de la Route 50) les machines et 16 pour cent 


-V 1, Man, 

Case postale 54, 8t-Vital 5, M nm 1962 et 
Vente John Decre, pièces, 
service, pneus Firestone pris la péche et le piégeage) se 
sont établis à une moyenne d'en- 
viron 704 millions de dollars, ce 


Tél: 256-1394 


L'EUROPE VOUS INVITE 


VISITEZ * La France — La Hollande -— La Belgique 
L'Angleterre 
INCLUS * Transport — par Avion à réacté de 
Winnipeg aux dates d'excursions 
Hôtels et Déjeuners 
Excursions et Visites des Grandes Villes 
pendant 21 jours 
PRIX * Seulement 5563.00 pour chacune de 


2 personnes 
Pour renseignements concernant tous vos plans de VOYAGES — 
Consultez: 


L'AGENCE DE VOYAGES D'ESCHAMBAULT 


136, avenue Provencher, 
St-Bonitace 6, Manitoba. 
Téléphone: CE 3-3457 
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fermes dépassent 12 milliards de | 


ur les bestiaux et les volailles. | 
1963, les nouveaux | 
placements de capitaux (y com- 


ploie trois fois plus de person- | cinquième 
nes que loutes les autres indus- | d'exportation 
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| d'hui 


cana- | produñs agricoles s est élevée à 
diens ont travaillé sur des fer-|1.2 mülliard de dollars par an- 


née un 


ré présentant environ 
du commerce total 


Les Canadiens ne doivent dé- 
penser que 25 pour cent de leur 


revenu disponible pour des den- | 
comparative- | 
| ment à 30 pour cent en Grande- | 


rées alimentaires 


Bretagne, 45 pour cent en Italie 
et 60 pour cent en Russie, 
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Aujourd'hui, on compte un 
quart de million moms de fer- 
mes au Canada qu'il y a 25 ans, 
Toutefois, les fermes d’aujour- 
(481,000 en 1961) sont 
plus grandes en moyenne, com- 
prenant 360 acres € 1961 com- 
parativement à 240 acres en 
1941. Durant cette période, le 
rendement s'est accru de 25 à 
30 pour cent, 
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La productivité accrue signi- 


| fie qu'aujourd'hui un travailleur 


sur la ferme produit des denrées 
alimentaires pour 32 personnes. 
Au cours des années 30, sa pro- 
duction ne suflisait que pour 
10 personnes. 
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Depuis 1940, la production du 

boeud, du porc et de la volaille 


au Canada s'est accrue de 90, 


80 et 300 pour cent, respective- 


|ment. D'après les experts, la 


production actuelle pourrait être 
plus que doublée. Des possibi- 
lités semblables existent pour les 
oeufs et les produits laitiers. 
* L1 * 
Si nos chercheurs et nos amé- 
liorateurs de plantes ne produi- 


LR 


%) de leur revenu disponible à l'achat d'ali. 
en Union soviétique. Le revenu dis- 


L'Agriculture dans l'économie canadienne 


saient pas de nouvelles variétés 
on ne pourrail pas cuIUver avan- 
|tageusement des récoltes sur de 
grandes étendues des provinces 
des Prairies. Grâce aux blés ré- 
sistants à la rouïllk, on a pu 
épargner une production estima- 
tive de 250 millions de boisseaux 
en 1962 seulement, La fléole (le 
mil) Climax, introduite au début 
des années 50, se cultive dans 


toutes les provinces et donne 12 | 


pour cent de plus de fourrage 
que les autres variétés. 


La clef de la production ac- 
crue en vue de satisfaire aux 
besoins non seulement de la po- 
| pulation future du Canada qui, 
| d'après les estimations, atteindra 
27 millions en 1980, mais aussi 
| à ceux des pays sous-développés, 
| consiste à intensifier la produc- 
Ition plutôt qu'à défricher de 
| nouvelles étendues, Au pays, la 
| consommation des céréales et 
|des pommes de terre ira en di- 
|minuant, tandis que celle des 
viandes, des produits animaux 
et des fruits et des légumes frais 
| augmentera. 


L'objectif actuel de l'agricul- 
ture canadienne doit être de 
trouver des débouchés satisfai- 
sants pour l'avenir immédict. 
Les producteurs devront non 
seulement produire la plus gran- 
| de quantité possible des meil- 
leurs produits au plus bas coût 
possible, mais ils devront satis- 
faire aux désirs des consom- 
matéurs. Le Canada fait partie 
d'une Commission des Nations 
Unies qui cherche à coordonner 
135 organisations imtéressées à 
|la mise au point de normes pour 
|les denrées alimentaires qui se- 
ront acceptables dans le monde 
entier pour des fins commer- 
| ciales. 


Coupé sport Impala 


meilleure que jamais pour son prix ! 
Echangez la vieille, roulez neuf 
c'est le moment tout indique ! 


La Chevrolet 65 est plus belle, plus maniable et plus confortable que toutes ceiles qui l'ont 
précédée, En un mot, elle est meilleure que jamais pour son prix. 
Nous sommes à la saison idéale pour “échanger la vieille et rouler neuf”, 
C'est donc en ce moment que vous trouverez chez le concessionnaire Chevrolet de votre 
localité, l'assortiment de modèles le plus complet. Mieux encore, on vous livrera rapidement 
le modèle de votre choix. Quant aux reprises, elles sont plus généreuses que jamais, car le con- 


cessionnaire veut aussi profiter de l'activité intense du marché des voitures d'occasion. 
Voilà réunies les conditions idéales pour ‘rouler neuf’: Une voiture parfaite, des conditions 


avantageuses. 


Rendez visite au concessionnaire Chevrolet. Vous serez convaincu que toutes les chances 
sont de votre côté. Vous aurez la satisfaction de prendre la décision qui Convient au moment 


nt: 
116. 


qui convi 


Acheter une magnifique Chevrolet 65. 


constatez comme elle est différente! 


cr1aset 


PORTLI NOUS  PRSABMEL 
UMELI S'RSRER 


Voyez le 


onquez FE 


CHEVROLET. CHEVELLE . CHEVY E . CORVAIR CORVETTE 


; Echangez la vieille! Roulez neuf! Chez votre concessionnaire Chevrolet-Oldsmobile dès maintenant! 


concessionnaire CHEVROLET de 


6, à 9h. le dimanche soir 


votre localité 


Concours sur les vocations 


| Les Chevaliers de Colomb du 
Mansoba viennent de publrer la 
|liste complète des gagnants de 
PUrT CONCOUrS AIME fur Les vo- 
| cata 
| Prix provinciaux 
| Schnerch, 7 
solidée de Marhapoiss, 5100: 525 
|chacun à Katiieen Nadler, Be 
| Ecole du Sacré-Coeur de Bran- 


Barry 


>" des Chevaliers de Colomb 


ICHRUX-SANE, 
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Goutet no 3681: Ame 
Eco tu Pr 
Gañ An 7 

Ec re 5 Eugène 
Conseil de Tranaona no 3853 
Lucienne Moreau, 7e, Ecole du 


Cons 
Gendreau. 12e 


année. Ecole Con. | St-Sacrement 


Consef Cariion no 3953: Ca- 
roi Péloquin, 7e, Ecote Conso 
dée de S!-Plerre-Jaiys. Paulette | 


| don, Sean Mohr, 9e, Ecole Sir | Mulaure, 9e, Institut Collégiai de | 


| Maurice Roche de Flm Fion | St-Pierre Joiye, et 


Virginia Cook, Se, Inst Col- 
|légial de Laurier, Jean Gaudrv, 
|1le, Collège St-Joseph d'Otter- 


| burne, «tt Yvonne Massicotte, 
| lle, Institut Collégiai de St. 
| Pierre-Joivs 


Conseil no 1107 de Wimniveg 
|Vivian Brown, Académie Ste- 
Marie, Vaber > Vanstone, Notre- 
Dames-des- Victoires, Danse Ny- 
kon, St-Ignace, Marie Freitas, 
Cathédrale Ste-Marse, Margaret 
Stout, St-Jean-de-Brébeuf 
Arpin, Couvent du Sacré-Coeur, 
et Christopher Dunn, Collège 
| St-Paul 

|  Consel de Brandon no 
Eddie Cancade, Ecole St-Augus- 
| tin. 

| __ Conseil 
Claudette Piché, 8e, Ecole Far.- 


Bérard, 9e 
St-Adolphe, et Pamela Vien, 11e, 
Ecole du Sacré-Coeur de Winru- 


8 

Conseil Langevin no 2658: Ca- 
ri Brandt, 10e, Instt Collégial 
ide Somerst, Gisèle Detaquis, 
|8e, Ecole Consahidée de Notre- 
Dame-de-Lourdes, et Yvette 
| Beaudry, 9e, Institut 
| de Notre-Dame-de-Lourdes 

Conseil de Flin Flon no 2746 
Michelle Joyale, 11e, 
Sacré-Coeur de Le Pas 

Conseil St-Boniface no 3158: 
Jocelyne Soulodre, 8e, Institut 
Coilégial St-Joseph, Réal La- 
vergne, %e, Collège de St-Boni- 
face, et Bernard Boucher, 12e, 
Institut Collégial Provencher. 

Conseil de Dauphin no 3497: 
Denis Wawrykow, 
Vladimir de Roblin 
| Conseil Norwood no 3538: 
| Dennis Garroni, St. Thomas Mo- 
re, et Rosemary Brown, Ecole 
de Holy Cross. 

Conseil 


Joy | 


1435: | 


Coliégial | 


Collège St-| 


| 


| 
| 


| 


Jacques Go 
bel, 7e, Ecole Consolidée d'Ot- 
ver hurne | 


Cons d'Eas& Kädonan no 
4107: Audrey Brem, Ecole St- 
Gérard | 

Conseil Ibervikle no 4415 


Ciaude Levesque, 8e, Ecole Pro- 
vencher d'Aubigny, Denis Ga- 
gnon, 8e, Ecoe St-Aiphonse, 
Paulette Foidard, 8e, Ecole Ste- | 
Marie de Bruxelles, et Gérald | 
Labossière, 7e, Ecole de St-Léon. | 

Conseñ de St-James no 4557: | 
Patrice Scholl, fe, Académie 
St-Charles, et Daniel McCathy, 
Ecole de Ste-Anne 

Conseil de La Broauerie no 
4595: Lucille Laurencelle, 7e, E- 
cole St-Joachim de La Broque- | 


Provencher no 2450:,71e 


Conseil de Ste-Anne-des-Ché- 


Conseil de Ste-Rose-du-Lac no 
5105: Stella Grandbois, 8e, Eco- 
le St-Vincem-de-Paui de Ste-| 
Amélie, et Gaston Péloquin, 7e, | 
Ecole Consolidée de Laurier, | 

Consfl de St-Norbert no 
5264: Dolores Mailhot, 8e, Ecole 
Consalidée de St-Norbert, Marie 
Lemoine, 10e, Institut Coillégial | 

| 
| 


de Ste-Agathe, et Jacques Dorge, 


noi al! Ecole Consolidée de Ste-A- 
soi | 


gathe 


Conseil St-John no 5369: Re- | 
nala Partvka, Ecole Holy Ghost, 
et John Ford, Ecole Paroissiale 
St-Joseph's 

Conseil de Letellier no 5413 
Paulette Comeauilt, 9e, Institut 
Collégial de St-Jean-Baptiste, 
Paul Barnabé, 8e, Ecole Inver- 
nes de Letellier, Denis Filion, 
7e, Ecole de St-Joseph, et Sylvio 
Sabourim, 7e, Ecole Consalidée 
de St-Jean-Baptiste, 

Conseil d'Etat: Shirley Boyer, 


Jubinville no 3579:|9e, Institut Collégial de St-Lau- 


Henri Bérard, 7e, Ecole Riel de|rent, et Léonard Conrad, 8e, 


Grande-Pointe. 


Ecole du village de St-Laurent. 


Souvenir du Cardinal Beran 
Après dix-sept ans d'incarcération 
par les nazis et les communistes 


(CCC) L'archevéque de 
Prague, Mgr Joseph Beran, a 
été élevé à la dignité cardinalice 
lors du récent consistoire. Peu 
avant celui-ci, il a quitté la Tché- 
coslovaquie et s'est installé au 
Collège Népomucène à Rome. La 
Tchécoslovaquie, Etat constitué 
après la disparition de l'Empire 
austro-hongrois, adopta tout d'a- 
bord une politique passablement 
anticléricalle, Mais très rapide- 
ment, la vie catholique enregis- 
tra des progrès réjouissants, dus 
en grande partie à l'activité de 
l'actuel cardinal Beran. Nous pu- 
blions ici une interview qu'il a 
accordée à un envoyé spécial 
de l'Agence KIPA. 


Quelle était votre activité 
avant la dernière guerre? 


J'étais professeur à la Faculté 
de théologie de l’Université de 
Prague. J'y enseignais les bran- 
ches pastorales, c'est-à-dire Ja 
théologie pastorale, la liturgie, 
l'éloquence sacrée et l'introduc- 
tion au ministère du confession- 
ral, J'étais en outre Supérieur 
du Grand Séminaire. 


Quels étaient les thèmes 
principaux de votre activite et 
quels en ont été les fruits? 


J'insistais, enire autres, sur 
l'importance de l'msertion des 


| 


Û 


| 


Que s'est-il passé après l’ef- 
fondrement du régime hitlé- 
rien et le départ des troupes 
allemandes? 


A la suite du décès de mon 
édécesseur, le cardinal Kas- 
par, le Saint-Père m'a nommé 
archevêque de Prague le 4 no- 
vembre 1946. J'ai reçu la con- 
sécration épiscopale le 8 décem- 
bre survant, 

Après un peu plus de deux 
ans d'existence, le nouveau ré- 
gime tchécoslovaque a passé 
au communisme (25 février 
1949). Lorsque Gottwald devint 
Président de la République tché- 
caslovaque, il me demanda de 
chanter un ‘Te Deum'” à cette 
occasion, Ayant tout bien consi- 
déré, je n'ai pas cru devoir re- 
pousser sa demande, 

Mais bientôt, le régime me 
posa des conditions que je ne 
pus accepter. On n'exigeait rien 
de moins qu'une adaptation in- 
conditionnelle au programme 
athéiste du régime. Ji va de soi 
que je ne pouvais pas y sous- 
crire. C'est pourquoi, j'ai été 
interné du 19 juillet 1949 au 7 
mars 1951, dans ma résidence 
épiscopale et complètement isalé 
du clergé et des fidèles, Je ne 
n'avais plus aucun contact. En- 
suite j'ai été intberné pendant 
trois ans à Rosenthal près de 


laïcs dans l’apostolat. Ce que je|Reichenberg, puis pendant qua- 
cherchais par là, c'était la dif-|tre ans, en compagnie d'autres 
fusion et la consolation de la!évêaues, dans la petite localité 
mentalité religieuse et de la vieide Mysievec. Je pouvais célé- 
chrétienne. En d'autres termes: 'brer la messe tous les jours, En- 


je prônais l'Action catholique. 
Des circonstances particulière- 
ment favorables me permettaient 
de former les jeunes prêtres à 
organiser leur apostolat dans le 
cadre de communautés d'action 
et très souvent j'ai dirigé des 
entretiens très concrets et prali- 
ques sur les différentes tentaii- 
ves pastorales effectuées dans di- 
verses localités et les résultats 


année, ces communautés Sacer- 
dotales avaient leurs exercices 


rigeais, tout d’abord comme Su- 
| périeur du Séminaire, puis COM- 
me Archevêque. Nous avions 
| également nos propres publica- 
| tions. À 
C'est avec joie que je puis 
| constater que votre activité a eu 
des résutats durabies. 

J'insistais d'autant plus sur la 
formation et la collaboration 
| pastorale du clergé diocésain que 
l'on pouvait constater un Zzeile 
apostolique très grand chez les 
membres des Instituts religieux. 


Quelle a été votre vie pen- 
dant l'occupation de votre 
pays par les troupes hiltérien- 
nes”? 

Je n'ai pas pu accéder à toutes 
les volontés des autorités d'oc- 
cupation dans le domaine de la 
| portique linguistique. Ensuite, 
| j'ai été transféré au camp de con- 
centration de Dachau, où j'ai sé- 
journé trois ans et ai été maïade 


obtenus par ces essais, Chaque; 
| pendant 


soirituels particuliers, que je di- | 


| 
| 


| 


Î 
| 
| 
| 


| 


guite, j'ai été pendant cinq ans 
à Pabenice, prés de Caslau, où, 
en octobre 1963, j'ai recouvré la 
liberté — tout au moins sur le 
papier! 


Pendant la durée de votre 
internement, pouviez-vous a- 
voir des contacts avec le mon- 
de extérieur? 

Nublement. Cela a été une de 
mes épreuves les plus pénibles: 
près de auatorze ans, 
être totalement isolé du clergé 
et du peuple chrétien, et même 
du monde extérieur et ne rien sa- 
voir de la vie religieuse de mon 
archidiocèse, Le lieu où je sé- 


journaïs a toujours fat l'obiet | l'Eglise méthodiste 


du secret le plus absoïu. Nom- 
breux étaient ceux qui me cro- 


DIVISION SCOLAIRE DE 
septembre, des 
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et Somerset 


emonde, pou 
Les ec 
t-L'ouoe 
«+ échelle de salaire 
Solaires de 


pour 3% 


dore 


Allocation à | 
5 


echelle pour foule expérience Qc 


Notre-Dame-de-Lourdes, Monitoba. Telephone 


LA MONTAGNE Ne 28 
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plus de renseignements, s'adresser a: Guy Delequis, secrétaire, 


72 


Coliégial de Ste-Anne- | the Worker 


invite des demandes de là part d inst 
Diingues de preference 
Histoire, Anglais et Dactylographie 
en septembre 1965 dans de nouvear 
être ogrondis à Elle 127 milles à 
Trons-Conoda, et à St-Laurent (55 
no 6 


Ledule des salaires 


Base 
Classe 3 4000 
Classe 4 4600 
Classe 5 5000 
Classe 6 5300 
Classe 7 5800 


supplèementaires en oppeiont le sous 
vont. Signe: Oris-J), Aquin, sec.-rres 


nystelle, Gabrielle Seidl, 8e, E-|nes no 4819: Louiæ Chaput, 9e, | Pour l'école paroissiale ‘’St. Joseph 
coæ Dubuc de St-Adalphe, Léo | Instreut 
Institut Collégial de | des-Chênes 


LA DIVISION SCOLAIRE DU CHEVAL BLANC, No 20 


pour les sujets su 


On peut se procurer les formules de demande et des 


tuteurs Ou $ ces quolines 
ts: Economie domestique 
Pour l'année s e ont 
ax Instituts Collégioux qui doivent 
ouest de Winnipeg “ o route 
milles de peg sur lo route 
Mox Augmentations 
5 ) LE bal 150 
600 x 2 bal 250 
8100 “ t 0 
8500 A bal 200 
9200 13 x ) ba Q 


renseignements 
signé à Elie, no 2 
… C.P, 88, Elie, Mon, 


en li @ 


LATE. 


ON DEMANDE | L'ÉCOLE DU SACRE-COEUR 
WINNIPEG 
à Transcona, un pro- | Demande instituteurs où institutrices 
| fesseur pour onnées élémentaires bilingues pour enseigner les années 
|Ecrivez à: W. Beauchomp, 26, 4 et 5. S'odresser à: Commission 
| Brewster Bay, Trenscona 25. Scolaire du Sacré-Coeur, 597, ave 


10-043-LiC. Bonnatyne, Winnipeg 2, Man, Télé- 


DISTRICT CONSOLIDE 
ST-JOACHIM No 2378 
Demonde instituteurs (trices) pour 
école élémentaire La Broquerie pour 
l'année . scolaire . commençant . en 
septembre 1965. Echelle de salaire 
courante. Pour plus de renseigne- 


| ments, s'adresser a: M. Denis Na- 


deou, La Broquerie, Man, Tel.: HA 
4-5243, 
10-651-T.F, | 


Ministère des Travaux publies 
du Canada 


SOUMISSIONS 


DES SOUMISSIONS CACHETEES, 
adressées au Secrétaire, Ministère 
des Travaux publics du Canada, ! 
pièce B 326, édifice Sir Charles Tup- | 
per, promenade Riverside, Ottawa 8, | 
et portant la mention "SOUMISSION | 
POUR CONTRAT No 25/65/ALTA- | 
NA — TERRASSEMENT, COUCHE | 
DE  FONDATION, ENSEMENCE- | 
MENT DE PENTES ET PONTS, | 
MILLE 95 — 139, CHEMIN ENTRE 
LES LACS MEDICINE ET MAILGNE, | 


PARC NATIONAL DE JASPER, | 
ALBERTA) seront reçues jusqu'à 3 | 
heures de l'après-midi (H. À. É.), le | 


JEUDI 8 JUILLET 1965. | 


On peut se procurer les documents 
de soumission sur dépôt de $50.00 | 
sous forme d'un chèque bancaire | 
VISE établi au nom du RECEVEUR | 
GENERAL DU CANADA, par l'entre- | 
mise de: Bureau de la Direction du 
génie (aménagement), pièce 700, édi- 
fice Begg, 1110 ouest, rue Georgia, | 
Vancouver: Ministère des Travaux | 
publics, 414, édifice Public, Calgary: 
M. R. H. Smillie, ingénieur régional 
intérimaire (aménagement), 10225 - 
100e avenue, Edmonton; M, J, 1 
Flatt, ingénieur régional (aménage- | 
ment), 201, édifice Fédéral, Winnipeg: | 
et on peut les consulter aux bureaux 
de la Direction du génie (aménage- 
ment), pièce D-514, édifice Sir Char- 
les Tupper, promenade Riverside, | 
Ottawa; M. N. À, Huculak, ingénieur | 
régional intérimaire (aménagement), | 
édifice Fédéral, case postale 930, 
Banff: et “The Heavy Construction 
Association of British Columbia", | 
1122, rue Burrard, Vancouver, C.-B. 

Le dépôt sera remis dès que les 
documents seront renvoyés en bon | 
état dans le mois qui suivra le jour | 
du décachetage des soumissions. 

On ne tiendra compte que des sou- | 
missions qui seront présentées sur 
les formules fournies par le Minis- 
tère et qui seront accompagnées du | 
dépôt spécifié dans les documents de ! 
soumission, 

On n'acceptera pas nécessairement 

ni la plus basse ni aucune des sou- 

missions, 

ROBERT FORTIER, Secrétaire, | 
DPW-DEV-65-15 


Approbation anglicane 
du plan d'union avec 
LONDRES (CCC) — Les con- | 
vocations anglivanes de Cantor- 
béry et d'York viennent d'ap- | 
prouver à la quasi-unanimité un | 
p'an de négociations avec l'Eglise 
méthodiste anglaise destiné à 
réaliser l'union complète des 
deux églises en 1970, La Con- 
vention méthodiste, qui #& réu- 
nira au mois de juillet, doit 
approuver ce plan 
pour permettre Stern 
d'un comité mixte de négocia- 
tion, 
Selon ce plan en trois points, 
les deux églisas exprimeront leur 
réconcilration dans un service au 
cours duquel leurs ministères se- 
ront intégrés; les méthodistes ac- 
cepteront l'ordination épiscopa- 
le, Au cours d'une première éta- | 
pe, ‘les deux églises resteront | 
distmctes, mais en pleine com-| 
munion l'une avec l'autre”, Puis! 
une deuxième étape suivra au 
cours de laquelke se réalisera 


[LE 


l'umion organique des églises’. | 


mamtenant 


n 
! 


La vie des jeunes 


vaient déjà mort. Au cours de | prêtres polonais 


ces années, j'ai pu 
quelques fois ma soeur, mais ces 
rencontres n'étaient pas libres. 
Ma soeur ne pouvait pas venir 
me voir. Chaque fois, j'ai été 
amené de mon heu d'interne- 
ment à Prague, où j'ai pu voir 
ma soeur, mais toujours sous 


| sur ve: 


Demande en révision 
du procès de Jean Hus 


CONSTANCE (CCC) M. 
Otto Feger, laic catholique, pré- 
posé aux archives de la ville 


| de Constance, a adressé une re- 


quête aux autorités ecclésiasti- 
ques, afin que so procédé à 
une révision du procès du ré- 


du typhus. 


Quelle était l'existence me- 
née à Dachau? 
| C'était une vie très dure, très | que la vie austère et la mort 
| pénibie Maïs une amitié et une | courageuse de Jean Hus peuvent 


formateur tchèque Jean Hus, 
condamné le 6 juillet 1415 par 
le Concile de Constance à être 


1 


solidarité admirables s manifes- | servir de modèle à tous les chré- | Mais qui ne désespère pas et qui | institutrice quolifiée 


rencontrer | 


| 
| 


1 


VARSOVIE (CCC) — Dans 
un sermon qu'il a prononcé ef 
la basilique Saint-Jean de Var- 
sovæ, le cardinal Stephan Wys-| 
zynski, archevêque de Gniezno 
et de Varsovie, primat de Polo-| 
gne, a rappelé aux jeunes pré-| 
tres, auxquels fl venait de con- 
férer l'ordmation  sacerdotaie, 
que le sacerdoce exigeait ‘“un| 
très grand sacrifice, d'autant | 
qu'il s'exerçait dans des condi-| 
tions différentes de cales dans 
lesquelles enseignaient les apô- 
tres du Christ.” 


| troi du gouvernernent 


phone: 774-5863, 
11-647-.12€. 


ON DEMANDE 

Deux instituteurs Où institut riems 
pour les 3e et 4e onnées et les Se et 
6e années, pour l'école de St-Fromt 
Saskatchewan. Salaire: %3,l n 
$8,600. S'adrosser à: Mme Elaine 
Nokrayko, Unité Scolaire no 46, 
Wodena, Sosk. 

11-683-11C, 


On DEMANDE 


Pour l'école élémentaire de St-Geer- 
ges, instituteur ou institutrice qua- 
liftié, pour année scolaire 1965-66 
Salaire selon l'échelle déjà établie 
Service d'autobus Pour 
plus de renseignements, s'adresser à: 
District Consolidé de St-Goorges no 
2403, St-Georges, Man, où ap- 
peler 367-2927. 


quotidien 


+-506-T.F, 


ON DEMANDE 
instituteurs où institutrices bilinques 
pour école de Willow-Bunch (école 
moderne de 20 classes) pour 
classes au niveau élémentaire 


deux 


En- 


| viron 20 élèves por classe, Adresser 


demandes à: M. Jean-E. Philippon, 
principal, Ecole de Willow-Bunch, 
Willow-Bunch, Sask, 

10-653-11P, 


L'ECOLE CONSOLIDEE 
DE DUNREA Mo 147 


demande instituteur ou institutrice 
qualifié, bilingue, pour enseigner les 
années 5 et 6 commençant en sep- 
tembre 1965. Salaire selon l'échelle 
du Déportement d'Education. S'a- 
dresser à: Mme R.-G. Rondeau, 

sec,-trés., Dunrea, Man, 
S-611-T,F, 

ON DEMANDE 
Pour l'école consolidée Dandurand 
de Hoywood no 2064, dans le vil- 
loge de Haywood, 2 instituteurs 
(trices) qualifiés pour l'année sco- 
laire 1965-1966. S'adresser à: M, 
Jean Dheilly, sec, Hoywood, Man. 
6-562-T,F, 


L'ECOLE GRENIER No 1446 


demande instituteur (trice) qualifié 
pour enseigner les années 4 à 8 et 
comme principal (e), Salaire d'a 
près octroi du gouvernement, Pour 
plus de renseignements, s'adresser 


|à: Jean Gérardy, sec.-trés,, St-La- 
bre, Man, 


5-622-T,F, 


ON DEMANDE 
Instituteurs (trice pour 
élémentaire de Ste-Anne pour l'an- 


l'école 


née scolaire commençant en sep- 
tembre 1965, Echelle des salaires 
courante, Pour plus de renseigne- 


ments, écrire à: La secrétaire, Dis- 
trict Scolaire Consolidé de Ste-An- 


ne no 2379, Ste-Anne, Manitoba, 
1-S21-TF, 


LE DISTRICT SCOLAIRE 
CONSOLIDE INVERNESS 
!'LETELLIER"" No 2382 


Demande instituteur (trice) bilin- 
que quolifié pour les années 3 et 4, 
pour l'année scolaire 1965-1966 
Salaire: $290.00 au-dessus de l'oc- 


Pour plus de 
renseignements, s'adresser a: M, 
Alphonse Saurette, sec.-trés., Le- 


tellier, Manitoba. Téléphone: 2299, 
10.644-130 


ON DEMANDE 
Une institutrice bilingue et €atho- 
lique pour la 2e année où harneau 


de St-Denis, 11 milles de Vonda, 
Sask 
Un instituteur (trice) bilingue ca- 


tholique pour école secondaire à 
Vonda. Années 9 à 12. Sujets à 
enseigner d'après entente avec Prin- 
cipale. Environ 35 élèves, 3 classes 
Salaire d'apres l'échelle des saloi- 
res de l'unité scolaire Saskatoon 
School Unit No 41. $S'adresser 0: 
M. Clotaire Denis, St-Denis, Sask. 

10-658-11P, 


ON DEMANDE 
Pour l'école St-Brieux, Sask., pour 
septembre, instituteurs (trices} pour 
années suivantes: lle année, mo- 
thématiques et P.SSC, Physiques, 
Se année, échonge de sujets; Be, 
5e, 2e années. S'adreser, 
donnant tous renseignements 2: M, 
D. B. Romsay, sec.-trés,, de #'Unité 


lère et 


, | scolaire de Humboldt no 47, Hum- 

“Vous devez être prêts à!|boldt, Sask. (Inclure classe de cer- 
tout”, a ajouté le cardinal, ‘‘’mé- | tificat, années d'expérience, et nom 
me à sacrifier voire âme pour | du dernier surintendant, Résidence 
vos frères.” Comme exemple de | 


sacrifice, l'archevêque de Var-| 
sv a cité le cas d'un jeune| 
prêtre polonais, l'abbé Jozef| 


| brûlé vif pour hérésie. Il éme | Foie “qu se trouve pour 


la septième fois en prison, parce 


|qu'# enseigne la paroke de Dieu 


taient entire les internés, sans | tiens, y compris les catholiques. |consacre toutes æs prières À la 


distinction de langue, de race, de | 


M. Féger est une autorité en [réussite du Concile et pour la! moderne, Echelle de 


| concephons religieuses ou poli- | ce qui concerne le cas de Jean | Paix 


tiques, Maintenant je auis de | Hus. Il a déjà pris comact avec 
nouveau en berté, j'ai reçu de | la hiérarchie catholique en Alle- 
nombreux messages de voeux de|magne et le Vatican au sujet 
l part de camarades de déten-|de sa requête. Rappelons que 
| tion à Dachau, voeux provenant | Jean Hus mourut sur le bûcher 
de France, d'Allemagne, deslen récitant le “Credo” et que 
Pavs-Bas, d'lialie, de Suisse et 


| d'aiieurs. ide la Vierge Marie”, 


Puis, s'adressant 
prêtres, le cardinal a affirmé: 
“Vous devez vivre non pour 
vous max pour votre prochain. | 
Vous devez prendre exemple sur | 
<s prêtres qu meurent ou qui 


aux jeunes 


ses derniers mots furent: “est né | vivant, endurent l'humiietion au 


nom de l'Eguse.” ; 


disponible | 
10-671-15C, 


DISTRICT SCOLAIRE 
LEONARD No 1911 
Dernonde pour l'année scolaire com: 
965, une 
pOur enseigner 


mencont en septembre 


la 4e onnée dons une éecnle tre 


“loire 


Classe | 53,100 54,100 
Classe 2 — 4,800 
Classe 3 600 — 5,609 
Classe 4 4,9 — 7,200 


Pour plus de renseignements, 1'a- 


dresser à: Mme Lorraine Mysok, 
sec.-trés., Powerview, Man. Télé- 
phone: 367-2365. 

10-655-13 


St-Bonifoce, le 10 juin 1965 


OTTAWA — Le minatre de 
l'Agrieul M. Harry Hays, à 
anranct 10 mai, l'ouverture 
officielle d'une pete exposition 


ptrimsnén de Désliaux Cana- 
diens que #00 minaiere à OrEa- 
nisée à lu Ferme expérimentale 
centrale en vue de simuler les 
exportations 


L'expouñion comprend dix su- | 


jets femelles de chacune des 
quatre principales races laitie- 
res: Holsiein, Ayréhire, Guerm-| 
«y et Jersey 

Le but de cette exposition 
ermanente est de mettre sous 
s yeux des visiteurs de le- 


anger un échantillon du type 

animaux laiiers de haule qua- 
té qui sont loujours en venie 
ur les fermes canediennes 

Le münistre a déclaré que, 
l'espace le permetlant, la gros- 
sur du troupeau augmentera el 
qu'on ajoutera des porcs et des 
moutons À vetle exposition mi- 
niature. 

Le coût d'achat de 40 têtes 
de bétall laitier a été de $31.- 
725, soit une moyenne de $793 
chacune, Les 10 Hoïistein ont 
élé achetées au prix moyen de 
5940 chacune; les 10 Guernsey 
à $822.50 chacune; les 10 Ayr- 
shire à 5770 chacune et les 10 
Jersey au prix moyen de $700 
chacune, 

Les vaches ont été choisies et 
achetées par bles associations de 
chacune de ces races. Elles ont 
été choisies à la suite d'une ins- 
pection par la Division des bes- 


llaux du ministère de l'Agricul- | 


ture du Canada dont relève cette 
initauve 

Les vaches seront traites deux 
fois par jour, Leur production 
sera enregistrée au programme 
“A” du Contrôle d'aptitudes, ce 
qui comporte la pesée quotidien- 
ne, l'enregistrement du volume 
total de ut produit et l'épreuve 
en matières grasses à intervalles 


réguliers, Les vaches de chaque | 


bovins laltièrs pour Commencer, 
c'est qu'ils représentent à l'heu- 
|re actuelle la catégorie qui est 
la plus en demande pour l'ex- 
porlation. 

| “Les bovins lailiers présenie- 
ment réunis CI proviennent de 
40 éleveurs différents, et nous 
coûtent 831,725 ou un€ moyen- 
ne de $793 chacun. Si j'en juge 
par ce que j'ai vu, je suis sûr 
que nous en avons pour notre 
| argent, 

"Mon ambition est de voir le 
Canada devenir une source de 
bon bétail d'élevage les 
autres pays du monde. Voici 
| done une initiative qui permet- 
tra aux cuitivateurs canadiens 
d'accroitre leur revenu sans s- 
lvoir à augmenter la grosseur 
de leurs fermes, Il n'en coûte 
guère plus, en fait d'aliments, 
de main-d'oeuvre, de logement, 
de terrain ou de mise de fonds, 
pour élever une vache qui vaut 
51,000 que pour en élever une 


| 


Pour que fructifie 


Exposition permanente de nos 
bestiaux à la ferme d'Ottawa 


qui ne vaut que 5200, Elle ne 
mange guère plus, elle n'occupe 
pas plus d'espace et ne devrait 
pes rèquérir plus d'attention 

ais ce qu'il faut, c'est l'amour 
des animaux et beaucoup de 
bon sens, Il faut savoir ce qu'est 
un bon animal; il faut avoir 
un programme rationnel d'éle- 
vage et s'occuper de ses ani- 
maux, pour en tirer le meilleur 
parti possible 

“En inaugurant 


celle exposi- 
ton permanente 


des :<stiaux 


canadiens, je souhaite que ce ne | 


sok,là que le commencement 
de l'effort concerté de 


des associations d'éleveurs et des 


éleveurs eux-mêmes t:ndamt à | 


faire du Canada une source de 
bons sujets d'élevage pour le 


monde entier. Même si nous ne | 


réalisons qu'à moitié notre ob- 
jectif, nous aurons rendu d'émi- 
nents services aux éleviges ca- 
nadiens et à l'économie du Ca- 
nada.” 


la réforme liturgique 


(Service d'Information CCC) 

Le Concile Vatican Il a pris, 
on le sa, la décison d'une ré- 
forme liurgique, essentielle- 
ment destinée à une pius ha- 
bituale et une plus ample parti- 


Crpation des fidèles à l'office 
divin. Cette réforme — dont 
l'application est jlassée, dans 


7 diocèse, à la disrérion 


des Cas déterminés, la substi- 


tution, au latin, de Ja langue du | 


pays 

L'annonce de cette réforme 
n'a pas été sans susciter, ici et 
là, quéques remous, facilnés, 
en Certains Cas, par des antici- 
pations et des extrapolations in- 
tempestives. D'autres ont été 


l'évêque — comporte, dans | 


plexes (ceux-ci euxsent-lls été 
provoqués où renforcés par des 
nitiatives maladroïtes prises en 
marge des seules prescriptions 
Valables de la hiérarchie), L'E- 


£lse athend d'eux une accepta- | 


ton raisonnée, conflante et joy- 
eus de la réforme intervenue, 
Maximum de dialogue 

Cette réforme va, d'ailleurs, 
dans le sens de la coutume inau- 
gurée depuis déjà plusieurs an- 
nées d'établir le maximum de 
dialogue entre le célébrant et 
les participants, lesquels avaient 
conscience, ainsi, de r'étre plus 
de simples assistants. L'emploi 
| de la lungue du pays, en France 
| Comme partout, ne veut que 
| rendre le diaiogue plus expres- 


race seront saillies par insémi-|tentés de découvrir, dans les! sf et plus émouvant, au sens 


nation artificielle, les taureaux 
étant choisis 
associations d'éleveurs. 


mesures envisagées, une fà- 


| traditionnel patrimoine catholi- 


| plénier de ces termes. Dans le 


r chacune des cheuse tendance à minimiser le | chrisianisme, en effet, les rites 


ne sont pas seulement des for- 


Ces animaux, achetés d'éle- | que aux fins de rapprochement | mules ou des gestes de sacrali- 
veurs de l'Ontario et du Québec, | avec les frères séparés. D'au- | sation. Ils sont, avant tout, l'ex- 


sont âgés de trois à cinq ans, 

Bien que le troupeau de l’ex- 
position permanente ait été or- 

nisé surtout en vue de stimu- 
er les exportations de bestiaux 
de race, tout visiteur à la Ferme 
expérimentale centrale est invité 
à se rendre aux établies du trou- 
peau laitier pour y voir les va- 
ches, aux heures régulières. 

Les paragraphes qui suivent 
renferment quelques explica- 
tions sur la nature et la raison 
d'être de cette exposition mi- 
niature, données par le minis- 
tre lors de l'inauguration offi- 
cielle, 

“Le ministère de l'Agricultu- 
re a réuni ici à la Ferme expé- 
rimentale centrale quatre trou- 
péaux de bovins laitiers repré- 
sentant les quatre grandes races: 
Holstein, Ayrshire, Guernsey et 
Jersey, Chaque troupeau comp- 
te dix animaux. 

“I ne s'agit pas, en l'occur- 


rence, des 40 meïlleures vaches | 


laitières du Canada; d'ailleurs, 


ce n'est pas ce que les auteurs | 


de cette exposition ont dans 
l'idée, Il ne serait pas facile, 
peut-être, de trouver suffisam- 


ment EH. sg rap acheter les 
€ que nous vou- 


40 meilleures. 

lons, c'est un échantillon qui 
représente bien les bovins de 
haute qualité qui se trouvent 
sur les fermes de nos éleveurs 
de bétail laitier et que nous 
sommes en mesure d'offrir aux 
acheteurs éventuels de l’étran- 


ger. 

“Tel est l'objet de l'exposi- 
tion, que nous avons voulu si- 
tuer à un endroit 
nous pourrons montrer à ceux 
qui viendront nous visiter la 
sorte d'animaux qu'ils peuvent 
s'attendre de trouver sur nos 
fermes canadiennes et, le cas 
échéant, de ramener chez eux. 

“Beaucoup de gens d'autres 
pays passent par Otlawa. Beau- 
coup sont pressés, mais s'ils peu- 
vent prendre quelques minutes 
pour se rendre à la Ferme ex- 
périmentale, nous pourrons leur 
montrer ce que nous avons à 
leur offrir. 

“Il va sans dire que l'expo- 
sition aura aussi un autre avan- 
tage: indiquer à certains de nos 

res cuitivateurs la sorte de 
étail qu'ils devraient élever 
chez eux. Puis, les milliers de 
citadins qui visitent la Ferme 
chaque année auront l'occasion 


e A 
“J'espère qu'avec le temps 

nous , 

exposition miniature les bovins 

de boucherie, les moutons et les 

pores, Si nous avons choisi les 


ltres ont cru y discerner comme 
lune matière d'infidélité au ca- 
|ractère universel de l'Eglise, 

| Règle d'or 

| Un peu de réflexion ne peut 
|manquer de nous amener à une 
|conception plus réalistæ et plus 
|exacte de la situation. 

| Ce qui est capital — et de 


112) 


c'est ? 
|forme de ce genre, la fidélité 


| 


{de sa diffusion, Or, il ressort à 
l'évidence, de tous les textes con- 
ciliaires déjà promulgués, 
| compris ke texte consacré à l'oe- 
cuménisme, que les Pères, en 
union manifeste avec le Pape, 
n'ont perdu aucune occasion de 
rappeier et de mettre en prati- 
que cette règle d'or. 

Celle-ci étant respectée, l'E- 
| glise, dans tous ses ordres d'acti- 
vité, est fondée, en permanence, 
à prendre loutes les mesures qui 
lui paraissent les plus aptes à 
| actualiser —— non à déformer — 
le Message, au fur et à mesure 
Le déroulement des siècles, pour 


| 


le rendre le plus accessible, non 
| seulement aux fidèles mais, en- 
core, à tous les hommes. 

| Pour ce qui est des fièles, 


[l'Eglise est préoccupée, par le 
{moyen d'une liturgie adap 
|aux circonstances présentes, de 


| tendre à les associer, de façon di- 
lrecte et vivante, à sa prière 
| commune, laquelle, on le sait, re- 
|vêt piusieurs formes, dont la 


| principale, est la messe, renou- 


central où | Vellement quotidien du Sacrifice | 


|du Calvaire. 
|  L'abandon du latin, sauf ex- 
|ceptions, comme langue litur- 
| gique, est regreïtée par certains 
| qui, non sans raisons, inouvaient, 
dans son emploi, l'avantage d'u- 
ne participation égale des chré- 
tiens de divers pays, dans les 
| occasions où ils se rencontraient, 
|ce qui n'était pas négligeable, 
Langue occidentale 

I s'agit pourtant, ici, de ne 
pas oubäer que le latin n'était 
|pas partout en usage. Il était 
| employé par les fidè- 
Iles de la fraction ka plus occi- 
dentale de l'Eglise, les autres 
|céébrant le cute dans leurs 
| langues ou idiomes respectifs et, 
par surcroit, avec des modali- 
tés liturgiques fort différentes 
des nôtres, ce qui ne les empé- 
chait point d'appartenir, autant 
que nous, à l'Eglise et à la 
communion des saints. 

I importe, pour les fxdièles 
conscients, de surmonter leurs 

voire leurs com- 


| pression d'une vie profonde, d'u- 
ne vie essentidlle ei, pour tout 
dire de la seuke vraie Vie, de 
celle qui est, à la fois, person- 
nelle et fraterneile dans le Christ 
et pour le Christ, encore et tou- 
jours présent parmi nous et par 
| NOUS, 

Des hommes se sont déclarés 
sandalisés de ce que la nou- 
velle traduction française, né- 
cessairement voulue et entérinée 
par l’épiscopat, comporte le tu- 
tolement de Dieu. Ce n'est là, 
pourtant, à la réflexion, que la 
correspondance rigoureuse de ce 
que nous avons toujours dit en 


d latin, Cela ne tend-il pas, au 


surplus — réserve faite de la 
nécessité fondamentale de la 
pratique de l'humilité et de 
l'exercise de l'adoration, 
marquer mieux le fait de notre 
filiation divine? Celle-ci com- 
porte, n'est-il pas vrai? un aban- 
don de petits enfants à l'endroit 
de Celui qui s'est voulu et ré- 
vélé le Père par excellence et 
qui a décidé que se condition- 
nent l’un par l’autre l'amour que 
|nous lui portons en retour de 
| son inexprimable Amour at l'a- 
|mour, qu'en Lui, nous devons 
| porter à nos frères. 

Il reste à souhaiter, que les 
| innovations liturgiques en cours, 
| qui sont, authentiquement, d'£- 
lise, qui vont dans le sens d'une 
plus grande gloire de Dieu et 
d'une plus substantielle com- 
munion de ses enfants soient 
appliquées, partout, de façon 
empressée et loyvale, sans im- 
mixtion de déplorablec fantai- 
sies, Que chacun de nous, pour 
| sa modeste part, ne manque pas 
| de prier et d'oeuvrer à cette fin! 


Pas en parachute, mais 


en chaise roulante 


LONDON — Le parachutiste 
Chares Shea Simmonds avait 
l'intention d'arriver à la céré- 
|monie de son mariage par la 
| voie des airs, en sautant en pa- 
rachute jusque dans la cour de 
l'église. 

Plutôt, c'est dans une chaise 
roulante qu'il s'avancera dans 
la grande allée, le mois prochain 
lors de son mariage à Sarah Ha- 
miiton. Simmonds s'est fracturé 
les deux chevilles alors qu'ils 
participait à des épreuves de 
sauts en parachute de l'armée, 


On sonde une rivière avant 
| de se jeter à l’eau: sondez le 
|coeur d'um ami avant de vous 
abandonner à lui. 

Père MOSABRE. 


val 


En collaboration avec les sociétés d'éleveurs, le gouvernement vient d'établir à la Ferme 
position-miniature permanente destinée à stimuler nos ventes de 


expérimentale d'Ottawa une ex 
bestiaux à l'étranger et au pays. L'exposition est constituée pour l'instant de dix vaches de bonne leur nom, un miroir 


l'Etat, | 


| chef 


| de Vancouver, etc., etc. | 


| 
| 
| 
| 
i 
| 


! HORIZONTALEMENT 

| 1-Majorat d'un sénateur, 

| sous le premier Empire 

{piur). 

| 2—Répétée plusieurs fois. — 

| Mis pour ici. | 

|  3-—Qui tient à ferme. — Oncle 

| américain. | 
6&-Garni de fer, — Lu de nou- 

veau. 

5—En cet endroit. — Général 

| américain — Fonte natu- 

| relle de la glace. 

| 6-—Tentai. — Consonnes. 


Tienne, 

7—Amalgame d'étain. — 
Equerre. — Du verbe 
aller, 

8—Arr. de Mayenne, — De 
Rome. 


9—Miens. — Masse de neige 
durcie, — Engendre. | 
10—Causas l'étiolement. 
Reine hindoue, 
11—Dix mille cent dix. — Ex- 
pression au tennis. | 
12—Flatteur, 


# Horizontalement ; 1, Multi. 
cuspide: 2. Onéraire — Lin: 3. 


— Finira: 7. Etel — Baréter:| 
8. La — Arrière: 9. In — Mais 
— Aére: 10. Do — Sati — Or: 
11. Maintenir — Le; 12. — Etés 
— Séneves, 


PRINCE-ALBERT — Les fu- 
nérailles de la Rév, Sr Marie- 
Joseph-Arthur, religieuse de la 
Présentation de Marie, qui est 
décédée à l'hôpital de la Ste- 
Famille le 3 juin, eurent lieu en 
la chapelle de la Maison Pro- 
vinciale, M. l'abbé A.-J. Houle, 
aumônier, chanta la messe de 
Requiem, tandis que Mer J.-A. 
Boucher, P.D., V.G. reéprésen- 
tant Son Exc, Mgr L, Morin, 
évêque de Prince-Albert, chanta 
l'absoute, assisté de MM, es 
abbés L. Meunier et P, Côté. 

La Rév. Sr Marie-Joseph- 
Arthur (Henriette Huot) naquit 
le 16 août 1899. Elle entra 
au Noviciat des Soeurs de la 
Présentation de Marie en 1932 
à Ste-Hyacinthe, P.Q. et pronon- 
ca ses voeux perpétuels en 1940. 
En 1943 elle reçut son obédience 
pour l’ouest, dans le district de 
Prince-Albert. Ce fut à Duck 
Lake d'abord et plus tard à 
Debden qu'elle exerça son apos- 


de M. et Mme 


WOLSELEY — Le lundi 24 
mai, la paroisse Ste-Anne de 
Wolseley célébrait le jubilé d'or | 
de M. et Mme Lucien Dureau. | 
Ceux-ci étaient entourés de leur 
belle famille de 10 enfants, leurs | 
beauxfils et belles-filles, et 18 | 
de leurs petits-enfants. 

La fête débuta par la messe, | 
célébrée à 3 h. 30 p.m. par M. 
l'abbé François Marcotte, qui fit | 
renouveler les promesses conju- | 
gales des époux de cinquante | 
ans, et donna le sermon de cir- | 
constance, Il félicita les heureux | 
jubilaires pour ces nombreuses 
années de vie conjugale. 


Après la messe, un banquet 


LA LIBERTE ET 


fut servi à la salle, par les Da- 
mes de Ste-Anne. Une centaine 
de personnes y prirent part. Les | 
tables étaient artistiquement dé- | 
corées en blanc et or, De beaux | 
bouquets de chrysanthèmes et | 
un gros gâteau ornaient la table 
d'honneur. M. Bill Anderson, 
ami intime de la famille, agissait | 
comme maître de cérémonies et | 
proposa un toast aux mariés de 
50 ans et invita tous et chacun 
à se réunir de nouveau dans 10 
lans pour célébrer leurs noces| 
de diamant. D'autres toast furent 
| portés par M. Emilien Dureau, 
de Sudbury, seul frère du jubi- | 
| laire, M. Aïlbey Dureau, frère | 
| de Mmé Dureau, et M. je maire 
| Bruce Saunders, | 


| 


| tion papale, les 
(bel de l'Oppoaton, M 3 
! ition, J. | 

| Diefenbaker, du Gouverneur | 
| Général G. Vanier, du Premier | 
| Ministre R. Thatcher, du Minis- | 
|tre des Affaires Municipales D. 
| McFarlane, de M. et Mme Geor- | 
| ges Noels, de Victoria, de M. et 
| Mme Maurice St-Cyr, de Van- 
| couver, de Mme Dureau et 
| quatre filleules de Pembroke, 
alles, de M. et Mme J. Powers, 


| Mme Jean Lévesque (Léa), de 
| Montmartre, au nom de la fa-| 
| mille jut une adresse en français | 
jet en anglais et présenta une| 
| montre en or à son père, et à 
| sa mêre une montre genre pen- 
| dantif ainsi qu'un bracelet en 
or 


Mme Cliff Madeley (Christine | 
Souchotte) se fit le porte-parole 
des petits-enfants et offrit, en 
ses 


qualité pour chacune des races laitières Jersey, Holstein, Ayrshire et Guernsey que les acheteurs | grands-parents, 
et le public sont appelés à visiter. On projette d'y ajouter avec le temps et pour fins identiques 


d'autres sortes de bestiaux. 


M. Lucien Dureau, très ému, | 


| prit la parole et remercia sa fa- 


LE PATRIOTE 


VERTICALEMENT 
1—Action de siffler douce- 
ment. 
2-—Saison. — Plante dite 
“oreille d'homme”, 
3—Tendon des muscles. — De 
cette façon. 
4—Pelleterie blanche et fine, 
- Terminaison, 


| 5—Ne pas dire, — Règle, 


6-—Enlevèrent, — Naturel, 
ingénu. 
7—Verbe gai. — Ovinion 


fausse et absurde, 
8—Première femme. — En- 
trouvert. — Métal, 
9—Note. — Faire subir de 
nouveau l'étamage à des 
ustensiles de cuisine, 
10-—Terre où l'on sème du 
seigle, — Pacha de Janina. 
11— Enveloppe coriace de 
quelques fruits. Mar- 
quer de traits varallèles. 
12—Existence simultanée. 


SOLUTION DU PROBLEME No 439 


m Verticalement: 1. Monothé- 
lisme; 2. Unite — Tan — At; 


Ni — Imbécile; 4, Ote — Blet3 Le — Ente —Die: 4 Tri — 
ti; 5. Tentée — Aimes; 6. Tes Télamons: 5. lambes — Ra; 6. 


Cible — Brisest 7. —Urée — 
Faisane: 8. Sectaire — Tin: 9. 
Itinéraire; 10. Illimitse: 11 Die 
— E — Rôle; 12. En — Tsar 


— Eres. 


La Rév. Sr Marie-Joseph-Arthur 
est décédée à Prince-Albert 


tolat come institutrice. En 1961 
elle prit sa retraite à la Maison 
Provinciale, 

Une de ses soeurs religieuses, 
la Rév. Sr Agnès de l’Enfant- 
Jésus, également de la Présenta- 
tion de Marie, la précéda dans 
la tombe en 1956. 

Lui survivent, 3 soeurs, Mme 
G. Pelletier (Agnès) de Victoi- 
re, Sask.,, Mme P. Labrecque 
(Blanche) de Montréal, P.Q., et 
Mille Ombeline Huot, de Makwa, 
Sask. ainsi qu'un frère, Henri 
Huot, de Port Alberni, C.-B. 

Les porteurs furent: MM. Gé- 
rard Pelletier, Nil Pelletier, E- 
douard Samson, Emile Houde, 
Daniel Paquette et Médard De- 
mers, 

La chorale de 35 religieuses 
exécuta la messe des morts. 
L'inhumation se fit au cimetière 
South Hill, dans la partie réser- 
vée aux religieuses, La maïson 
funéraire MacKenzie étaït en 
charge des funérailles. 


Wolseley fête le jubilé d'or 


Lucien Dureau 


mille, parents et amis, pour 
cette fête et pour ces nombreux 
souhaits, compliments et ca- 
deaux. 

Une soirée dansante suivit à 
la même salle et nombreux fu- 
rent les gens qui vinrent offrir 
leurs voeux aux jubilaires. 

Outre les nombreux parents 
et amis de Wolseley, Sintaluta 
et Montmartre, on remarquait, 
de l'extérieur, Mme Eddie 
Moyes et Mlle Léona Dureau, 
de Vancouver, M. et Mme Jos. 
Dureau et deux fils, de Toronto, 
M. et Mme Al Flette et 4 en- 
fants, de la Rivière-la-Paix, M. 
et Mme Jean Levesque et leur 
famille, de Montmartre, M. et 
Mme Raymond Dureau, de 
Langdon, N. D., M. Cléo Du- 
reau, de Pembroke, Galles, M. 
et Mme Lionel Dureau, de Ré- 
gina, M, et Mme Emilien Du- 
reau, de Sudbury, Ont., M. et 
Mme Oscar St-Cyr, de Ponteix, 
MM. et Mmes W. O'’Shaughnes- 
say, Léo Mailhot, Fortunat Tou- 
rigny, Bill Anderson, sr, et Bill 
Anderson, jr, Jean Dureau, tous 


de Régina; Mmes Béatrice La- | 


londe, Marianne Legrand, Léon- 

tine Bridger, de Régina, etc., etc, 
Biographie 

M. Lucien Dureau est né à 

Bécancourt, Qué., le 11 février 

1895. A l'âge de 19 ans, il vint 

avec sa famille s'établir sur une 


| ferme au sud-ouest du village, 


L'année suivante il Mile 
Cécilia Dureau, née à Wolseley 
le 15 mai 1895. De leur union, 
12 enfants sont nés, dont des 
jumeaux, décédés peu après 
leur naissance, La famille com- 
prend: Lucienne (Mme Ed. 
Moyes), de Vancouver, Corinne 
(Mme Marcel Souchotte), de 
Woiseley, Léa (Mme Jean Le- 
vesque), de Montmartre, Lionel, 
de Régina, et Léona, de Van- 
couver (jumeaux), Claude, de 
Woiseley, Joseph, de Toronto, 
Elaine (Mme Ai. Fiette), de la 
Rivière-la-Paix, Alta, Raymond, 
de Langdon, D.-N., et Cléo, de 
Pembroke, Galles. 

M. et Mme Lucien Dureau 
habitent au village depuis une 
quinzaine d'années. Tous leur 
souhaitent de nombreuses an- 
ras encore, remplies de bon- 
éur. 


La Bible vous parle 

(Ce texte est choisi 4 la 
Société Catholique de la Bible.) 

Parents, n'exaspérez pas vos 
enfants, de peur qu'ils ne se dé- 
eouragent. (Col 3, 21) 


Ça et la 
Mgr M, C. O'Neill, archevé- 
ique de Régina, venait à Stor- 
thoaks le 27 mai, jour de l'As- | 


cension, pour administrer 


sacrement de confirmation 
La 


valent le grand sacrement 


| cérémonie eut heu à la messe de | 
[9 h. am | 


| Le dimanche 6 juin, jour de| 
la Pentecôte, avait lieu la pre- 
| mière communion des enfants. | 

Cinq garçons et 13 files s'ap-| 
|prochèrent de la sainte tabie | 
| pour la première fois 
| M. et Mme Altredi Chicoine, 
accompagnés de leur mère,| 
Mme M. R. Milette, se sont| 
rendus à Yorktion, le samedi 29 
mai, afin d'assister au mariage | 
de M. et Mme Linus Wesberg. | 
M. Wesburg est annonceur aux | 
| postes de télévision CKOS et| 
| CKSS de Yorkton. 

M. et Mme Roméo Tourigny 
se rendaient à Indian Head, 
Sask., pour assisier aux funé-| 
raies de leur nièce, Yvonne 
Tourigny. Sincères condoléances 
à la famille éprouvée. 

Sincères félicitations à M. et | 
Mme Thomas Dubois à l'occa- 
sion de la naissance d'une fille, | 
et à M. et Mme Aimé Dumaine 
à l’occasion de la naissance d'un | 
LS, 

Prompt rétablissement à M. | 
Léon Gofflot, hospitalisé à Red- 
vers | 

Mlle Jocelyne Blézy, fille de 
M. et Mme Henri Biézy, s'est | 
mérité la bourse “Thibauh-De | 
Margerie” d'une valeur de $200 
offerte annuellement par la 
S.S.J.B. du diocèse de Sher-| 
brooke et qui hui fut offerte par 
Me Pierre Beaudoin, président 
de la S.S.J.B. diocésaine, en pré- 


président de la Commission des 


écoles catholiques de Sher- 
brooke, et de la Rév. Sr St- 
Charles, directrice de l'école! 


| 
| 


| 
| 
| 
| 
| 
| 
e| 


Dou- | 
| 2e enfants et sept adultes rece- | 


sence de M. François Thibault, | 


normale Sacré-Coeur à Sher- 
brooke où Mlle Blézy étudie 
cette année, 


| Debden 


Mariage Williamson-Paquette 

Le lundi 24 mai, M. l'abbé 
Ernest Labbé, curé, bénissait le 
mariage de Mlle Mariette Pa- 
quette, fille de M. et Mme Con- 
rad Paquette, à M. Charles Wil- 
liamson, de Prince-Albert, fils 
de M. et Mme J. Williamson, de 
Ocean Falls, C.-B, 

Précédée de sa cour d'hon- 
neur, la mariée fit son entrée en 
l'église au bras de son père, Les 
dernoiselles d'honneur étaient 
Mlles Lorraine Paquette, soeur 
de la mariée, Ghislaine Couture, 
cousine de la mariée, et Céline 
Boudreau, de Prince-Albert, 

Les garçons d'honneur étaient 
MM. John Pompu, de Prince- 
Albert; Ronald Williamson, frè- 
re du marié, d'Ocean Falls; et 
Wayne Meikle, de Prince-Albert. 
MM. Gérard Paquette et Donald 
Pearsel agissaient comme huis- 
siers. 

Les deux frères jumeaux de 
ja mariée, Jean et Jacques, ainsi 
qu’un cousin, Maurice Paquette, 
servaient la messe, 

Pendant la messe, Mille Lise 
Paquette exécuta des cantiques 
appropriés. 

Une réception eut lieu en la 
salle du Club Athlétique. A la 
demande de M. Roland Lepage, 
maître de cérémonies, M, l'abbé 
J. G. Lang, de Prince-Albert, 
porta le toast à la mariée. Le 
marié répondit en termes appro- 
priés. 

Les nouveaux époux demeu- 
rerom à Prince-Albert, 

Malades 

M. et Mme Casimir Chamrpen: 
tier sont de retour dans leur fa- 
mille après un séjour à l'hôpital 
de la Ste-Famille, de Prince- 
Albert. 

Mme Amédée Ruel et M. 
Théophile Leclerc sont aussi 
hospitalisés à Prince-Albert, 

Prompt rétablissement à tou- 
tes ces personnes. 


Conseil d'Etat des 
Chevailers de Colomb 


de la Saskatchewan 
Parmi les officiers d'Eiat des 
Chevaliers de Colomb de Ja 
Saskatchewan, élus au congrès 
annuel tenu à Yorkton les 22, 23 
et 24 mai, on remarque les deux 
noms suivants: R. P. Jules St- 
Pierre, O.M.I., de North Battle- 
ford, chapelain d'Etat, élu par 
acclamation; M. Léo Lirette, 
député du district no 1, Régina, 
élu l’un des délégués officiels 
des membres associés au congrès 
suprême, à Baltimore, Maryland, 


dans la 3e semaine d'août, Féli- | 


citations. 


— Il serait singulier que le | 


Christianisme fondé sur l'amour 
de Dieu et des hommes, n'abou- 
tit qu'à la sécheresse de l'âme à 
l'égard de tout ce qui n'est pas 
Dieu. — LACORDAIRE. 

LL LZ * 

— Il ne faut jamais regretier 
le temps qui a été nécessaire 
pour bien faire, 

JOUBERT. 
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Les courses d'automobiles gagnent 
de la popularité par tout le Canada 


par Jacque 


Phénomène totakement euro- 
péen jusqu'ici, les courses d'au- 
tomoblles se font de nouveaux 
adeptes auoticdiennement au 
pays, La fameuse piste de Mos- 
port vient d'attirer près de 60.- 


| 000 spectateurs, ce qui la place 


au premier rang parmi les cen- 
tres d'attractions sporives au 
Canada, en avamt de ka coupe 
Grey, Une piste près de Mont- 
réal, dans Les Laurentides, avait 
attiré 40,000 personnes deux se- 
maines avent et on prédit d'au- 
tres foules recond avant la fin 
de l'été. Les adeptes des courses 


| d'automoblies æ recrutent dans 


toutes les classes de la société et 
Ü n'y a pas que les ‘“playboys” 
qui soient imiéressés à ces ma- 
chines qui atteignent des vites- 
sw prodigieusss et qui coûtent 
des fortunes. Les manufacturiers 


| d'automobiles savent toute la pu- 


blicité qu'ils peuvent retirer de 
ces courses et fs n'hésitent pas 
à investir des milliers de dol- 
bars pour s'assurer la supréma- 
tie dans ces épreuves, Les grands 
noms de l'automobile aux Etats. 
Unis le savent maintenant qu'is 


| doivent lutter contre les grande 


noms de l'automobile europé- 
enne, la renommée des voitures 
importées ayant été faite lors 
d'évreuves ausei diverses oue 
rallye de Monte-Carlo et les 24 
heures du Mans, 


La grande épreuve nord amé- 
ricaine demeure encore les 500 
miles d'Indianapoiis maïs on 
sent que la compétition va aller 
en augmentant à mesure que de 
nouvees pistes sont inaugurées 
Le Canada entend bien avoir sa 
part de ces événements et il ne 
taudraït pas se me de 
voir les épreuves canadiennes 
occuper bes manchettes des jour- 


naux au même titre que les plus 


grandes épreuves américaines, et 


cela avant peu. La vitesse exerce 


une attraction spécia'e sur la 
jeunesse et sur les moins jeu- 
nes: le danger toujours présent 
fascine aussi tous ces 
de spectateurs, 
aui sont les premiers à protester 


contre un match de boxe mais 


qui n'hésitent pas à louanger le 
courage de ces hommes qui, en- 
fermés dans das bolides, risquent 
la mort à chaque tournant, 

courses d'automobiles se dérou- 


lent dans une atmosphère plus 
mondaine et plus é'égante et 
quand la mort revêt ses plus 
beaux atours elle parait sans 
doute moins crueïe et on peut 
lui accoler des épithètes pres- 


que flatteuses, 


Le golf 
On se prépare 


indique que, ceïte année 
feurs 


meilleurs  gol 


Prince-Albert 


Messes aux plages 


Le dm moe AN 

i messe aux plages 
et à 10 h. 
30 am. à Waskesiu (parc natio- 
à | ter cet exploit personnel à cha- 
Christopher Lake à 12 h. 30 
p.m. Les intéressés sont priés 


dimanche sera 


nal de Prince- Albert) et 


d'en prendre note. 


Le Conseil des Ecoles Sépa- 
rées de Prince-Albert a approu- 
vé, à sa dernière assemblée ré- 
gulière, la décision d'envoyer 
Mme A. McDonald à une con- 
férence qui aura lieu du 14 au 
18 juin à Moorhead, Minnesota, 

Des rés ions furent accep- 
tées de 15 instituteurs et institu- 
trices, et un € “d'absence”? 
d'un an fut é à Mlles Gau- 
thier et Koch, et à Mile Mar- 


aret Pankala qui ira enseigner 


ans les écoles “D.N.D.” en Eu- 
rope pour une période de deux 
ans, Le bureau à aussi approuvé 
l'embauchement de 15 institu- 
teurs, 

Des bourses pour études en 
bibliothéconomie furent accor- 
dées à la Rév. Sr Marie St-Gé- 
rard Majella, de l'école St. Mark, 
et à M. Léo Mulhall, du collège 
St, Mary. Ces derniers iront 
suivre des cours d’études à l’'U- 
niversité de la Saskatchewan cet 
été, 

Population 
La population de la ville de 


Prince-Albert se chiffre à envi-| 


ron 25,700 actuellement, mais 
on croit qu'elle dépassera les 
35,000 d'ici quelques années, 


Taxes 


En date du 25 mai, un total 
de $737,358.70 avait été re- 
cueilli par la ville, d'après M. 
I. C. Collins, évaluateur et col- 
lecteur de taxes courantes et 
arrérages, comparativement à 
$726,121.00 l’année précédente, 


milliers 
ceux-là même 


fébrilement 
pour le Canadian Open et + 
du monde 
articiperont à ces grandes jour- 
ris du golf canadien, George 
Knudson tentera de remporter 


s LEMOYNE 


les honneurs de ce tourna et ce 
jeune canadien, qui æ classe 
malrenant parmi les dix medi- 
| teurs goifeurs du monde verrait 
sm popularité augmenter sen 
blement s'H mettait la main sur 
ce championnat, Knudson est un 
gars formidabie et tout dernière- 
ment À le prouvait en affirmant 
qu'à n'avait pas perdu un tour- 
not en ronde supplémentaire 
mais que son adversaire aval ga 
gné ce tournoi: “J'ai joué ma 
ronde réguïère mails Ï a encore 
mieux fan. C'est ainsi que sæ ga- 
gnent des tournois” d'affirmer 
Knudson. Nous avions du reste 
souligné cette déclaration à nos 
kecteurs dans une chronique pré- 
cédente, Comme on aura tout lu 
sur le tourmoi canadien nous 
avons demandé à Knudson de 
nous dire à quoi À attribuaït cette 
popularité si grande du golf 
On sa en effet qu'il y a telle 
ment de nouveaux adeptes du 
Igoif depuis aueélques années, 
tant au Canada qu'aux Etats- 
Unis, qu'à est difficibe de pour- 
voir aux besoins de lous ceux 
Qui VeuWemt Drauquer Ce Spor 
Le grand gotfeur canadien, qui 
a remporté le championnat ca 
nadien l'an dernier, le champion. 
nat des Caraïbes et le titre lars 
du tournoi de Mexico, croit qu'il 
|y a pus qu le facteur social 
qui entre en jeu. 


Votre voisin, qui est un chic 
type, joue au goff, Il vous parie 
de ce spari avec enthousiasme et 
à vous invite À venir tenter vo- 
ire chance, Dès que vous aurez 
frappé la balle à quelques repri 
ses vous dev ez un amateur 
de golf, La proportion de ces 
amateurs atteint 90 pour cen!, 
ce qui est très significatif, Les 
gens ont plus de moyens de com- 
munication que jamais; de nos 
jours ls peuvent se transporter 
plus rapidement d'un lieu à un 
autre, Le coût de l'équipement 
est abordable, le coût des joutes, 
même pour ceux qui ne sont 
pas membres d'un club, es rai- 
sonnable dans la majorité des 
cas, et l'atmosphère de la ma- 
jorité des clubs de golf est des 
plus agréables, Et puis il y a le 
facteur personnel qui entre aus- 
si en jeu et qui est très mmpor- 
tant, d'ajouter George, 


“Ce facieur personnel est ce- 
lui de la victoire que vous rem- 
portez sur vous-même chaque 
fois que vous frappez bien la 
baille, C'est une lute entre Vous- 
même, votre système nerveux et 
votre intelligence, Quand vous 
jouez au golf, vous savez que 
vous ne pouvez pas être distrait, 
vous savez qu'il vous faut chas- 
ser toutes vos autres pensées et 
qu'il vous faut vous concentrer 
uniquement sur cette petite balle 
blanche; vous devez être maitre 
de vos nerfs, de vos muscles, de 
votre énergie; il vous faut à le, 
fois de la fonce et de l'élléganc-r: 
et quand vous parvenez à mette 
tous ces divers sentiments au 
même diapason, vous venez de 
bien frapper la balle et par le 
|fait même vous avez remporté 
une victoire sur vous-même. 
Vous éprouvez alors un légitime 
sentiment de fierté et de salis- 
faction, Or vous pouvez répé- 


cun de vos coups. Combien de 
fois par semaine, dans votre tra- 
vail ou dans voire vié personnel- 
le, parvenez-vous à atteindre cet 
équilibre? La pratique du golf 
devrait vous aider à mieux vi- 
vre, à accepter la vie comme elle 
est, avec ses coups de chance, ses 
malchances, ses beaux coups et 
ses mauvais coups, Le golf c'est 
cela uniquement: ‘‘une victoire 
sur soi-même répétée coup après 
coup" d'ajouter le jeune cana- 
dien. 

La carrière de Knudson n'a 
pas toujours élé facile, Ses dé- 
buts ont été pénibles, Il a connu 
les longues semaines où ji! avait 
à peine de quoi manger, Il à 
appris à vivre en solitaire et en 
nomade mais, aujourd'hui, tous 
les sacrifices qu'il s'est imposés 
en valent le prix, “J'ai été chan- 
ceux d'avoir été aïdé par des 
marchands d'articles de sport et 
par des hommes d'affaires du 
Canada et je leur en sus recon- 
naissant, Sans tous ces gens j'au- 
raïs peut-être été forcé d'aban- 
donner mon métier’, d'expli- 
aquer le champion canadien. Il 
est heureux pour le golf et pour 
la réputation sportive de notre 
pays que Knudson aït été un 
jeune homme courageux et qu'il 
se soit trouvé des personnes ca- 
pables de l'aider, Maïs Ÿ faflait 
plus qu'être capable d'aider, il 
falaït le vouloir et aimer assez 
les sports et les sportifs pour fai- 
re confiance à un jeune sans son- 
ger à en tirer des profits, Cela 
aussi c'est un autre magnifique 
aspect du golf, la pratique du 
sport pour le simple plaisir de 
pratiquer. 


i 


£ La loi 


ouveau Testament, 
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“Que signifie cette expression de 
CE et des Saints Evangiles: 
LA LOI ET LES PROPHETES?'" 


(M, Zéphirin L., Grand'Mère) 


Jésus parle à plusieurs reprises de 
‘la loi et les Prophètes’ 
12:11, 197 22/00) LOC 16:16:74; 
27; Jean |, 45), Ce sont là les deux 
principales parties de |' 
ment, un peu comme si nous, chrétiens 
du vingtième siècle, disions ‘’les Evon- 

iles et les Epitres'’ pour désigner le 


et les 


Epitres dans 
C'était la mé 


complet, ‘’la 


autres 
’ (Matthieu 7, 


Ancien Testa- 


Ecrivez-nous. 


prophètes 


Nous savons par ailleurs qu'il y a 
d'autres écrits que les gl ee et les 
voilà pourquoi il fallait dire, pour être 


Écrits 
de l'Ecclésiastique. 


Vous avez des questions à poser ? 


Le Courrier Biblique, : 
SOCIÉTÉ CATHOLIQUE DE LA BIBLE 
5221 av, De Gospé, Montréal 14 


— LISEZ LA BIBLE — LISEZ LA BIBLE — LISEZ LA BIBLE — LISEZ LA BIBLE — LISEZ LA BIBLE — LISEZ LA BIBLE 


le Nouveau Testament. 
me chose pour l'Ancien; 


Loi, les Prophètes et les 
comme fait le Prologue 


— LISEZ LA BIBLE — LISEZ LA BIBLE — LISEZ LA BIBLE — LISEZ LA BIBLE 
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Pa A PER 


Poge 10 


Collège Notre-Dame 
de Prince-Albert 


Collation des diplômes 


au college Notre-Dame 


mons sportives, Léonard Can- 
un: prix de coopération dans les 
activés récréatives, Philibert 
Gaudet, prix de bon espri 
d'équipe, Joswoh Twanow: prix 
d'empra sportif, Victor Moyen 


prix de bonne tenue e« de po-! 


hemse, Louis Nobert; prix de 
diction et d'art, Omer Gaudet: 
prix aux mernbres de ln metlleu- 
re équipe, celle de Joæph Twa- 


PRINCE-ALBERT — Le di. trie; Hobert Audette, électroni- | now 


manche 30 mai dernier eut beu 
a collation des dipibmeés au COt- 
éue, Un hommage des profes- 


Wtred Dons, cours des 
Albert Henri, éducation, 


que, 
ars, 


aux prix de succès 
chage premier de 


Queent 
æoaires, 


| Dents Houie, agronommie; René | class eut le sien: C. Blanchette 


sœurs à ceux qui ont accepté ls | ThibeuËt, beaux-arts; Joseph}(12), Denis Pefletier (11), Fran- 


lue depuis la De année, Pius 
qu'une glorification des succès 
solaires, la colletuon des diplé- 
mes fête la rénovation der per- 
sonnaliuées, ln refonte des carac- 
téros, l'anvaghemnent des moeurs, 
l'odeur chrétienne de leur vie. 

A 10 h. 90 am., une messe 
d'action de grâces rassemble di- 
plomés, parents, professeurs €! 
élèves. Messe aoennethe céhébrée 
par M, l'abbé H. Renaud, recteur 
aanmé de MM. les abbés J. Pian- 


te et J Papen, La chorete exécu- | 


va les métodies françaises de la 
“Liurge de Giore” de Dom 
Mercure. Ce fut d'une beauté 
émouvante, Les diplümés pré- 
sentèrem comme offrande quel- 
que choæ d'inusité: leur consé- 
cration à Dieu dite à haute voix 
eu pied de l'autel, Geste origmal, 
profondément Mturgique 

A 2 à, 90, Le gymnase regor- 
toan d'invités. Le déffié d'hon- 


| Twanow, comptable, 
Un cadre-souvenir 


à la cérémonte: je dévoliement 
d'un cadre-souvenir, Chef-d'oeu- 
|vre réalisé pur René Thibault 
| mi-même. Sincère remerciement 
|pour ce don à lu postérité M 
Blanchette voulut attirer notre 


| du cadre: le blason, E nous rap- 
péia Le sens du flambeau (lumiè- 
re de la foi et de km connamsance 
[reçue et à communiquer) sur 
| fond rouge (ardeur de ba jeunes- 
| se et de la charité) et le sens des 
[deux mains tendues (fraternité 
et solidarité), En plein mitieu 
du blason se trouve la devise 
|de classe: “ Per Ardua Ad As- 
|tra” ce qui pourrai æ traduire 
|ainsi: l'effort mène au succès. 
| Magnifique réalisation, Tous les 
|fiiamants chantèrent ensuite 
“Quitions la rive”. C'était leur 


[1 
attention sur le dessin central | 


| 
| 


| 


| 
| 
! 


neur s'engage dans l'entrée cen:| dernier mot. Un dève de 11e! 


trabe, Son Exec. Mgr L. Morin 
ouvre Le cortège suivi d'une di- 
raine de prétres et profesæurs. 


l'année, Philibert Gaudet, pré- 
|senta aux fimissants les voeux 
| #6 es regrets de tous ses confrè- 


colis Blanchette (10) et Donald 
Chicoine (9). Les deuxièmes de 
chaque clame et les meilleurs 


Un nouvel hem s'ajoute alors! Guns chaque matière reçurent 


égakement des prix afféchants 
Tout cé, grâce à la générosité 
des bienfaiteurs et des amis du 
collège, Merci et félicitations à 
tous 
Partie récréative 

et artistique 


Une jeune troupe de chan- 


de coopération dans les orgeni-| ! 


LA 


M. Gustave Dubois 


La campagne d'abonnement 


M. Jean Francon 
de “La Liberté et le Patriote”, 


teurs et guharmes du collège, | qui débutera sous peu en Saskatchewan, sera faite par deux élèves 


|"Les Menesuwts”, vit chanter | du Grand Séminaire de St-Boniface: M. Gustave Dubois, qui 
un succés de S. Adamo: “J'aime | de terminer sa première année de théologie, et M. Jean 


une fieur”, Un autre groupe 
plus nombreux suivi avec un 
chant de Pierre Lalonde: “Nous, 
on est dans le vent”, 

La scène fut alors Mbérée des 
chaises et des tables, Quelques 
préparatifs pour un récitatif 
donné par MM. Hamaotine, Rou- 
eau, O. Gaudet, D, Pelietier et 
A. Gareau. Son titre: ‘Une gout- 


te de miel”, La mise en scène 
de ceite courte pièce fut au- 
périeure, Félicitations aux ac- 


teurs et au réalisateur, M. l'abbé 


Au son du “Venez, Gradués”, les | res, dans le style taguin et en- Papen 


huit finissanta, en toge, s'avan- 
cent et prennent place au pre- 
mier rang. Quand le silence fut 
rétabli dans la salle, le maître 
de cérémonies, un compagnon 
d'études, diplômé l'an dernier 
Léonard Cantin, présente à l'au- 
ditoire chacun des finissants. 
Chacun introduit alors sur 
scène et se dirige vers son Excei- 
lemce qui le coiffe du chapeau 
à and. Huit jeunes gens sont 
devant nous sur l'estrade, Alors 
leur président, Claude Blanchet- 
te, prend la paroke &t exprime, 
au nom de tous, leur joie, leur 
reconnaissance et leurs espéran- 
ces, Ce discours fut chaleureu- 
éement applaudi. 
Projet d'avenir 


L'un d'eux, Wüälfrid Denis, 
annonça alors solennellement la 
carrière que chaque finissant 
avait choiske, Voici la liste telle 
que proclamée: (Claude Blan- 
chette et Euclide Gareau, prèé- 
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J.-R. Pellerin, B.A. 
OPTOMETRISTE 
Examen de la vue 


15, lie rue Est, Prince-Albert, Sask. 
EDIFICE MITCHELL 


Téléphone: 763-7744 


PRINCE-ALBERT 
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Arrangements en Français, 
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H.-R, Boucher 
Tel.: 763-6444 


D. J. MacLaurin 
25, lle rue Est 


‘| réalisait encore 


joué qu'on hui connait. De mé- 
ime, 2 Recteur féhicita les di- 
| plümés pour leur choix de car- 
rière, Il souligna que le collège, 
|malgré le petit nombre d'élèves, 
| très bien son 
| premver bent: les vocations, et se- 
condairement l formation d'un 
laïcat éclairé et engagé, 
Souvenirs des professeurs 
Avant leur descente de l'es- 
trade, te professeur titulaire, M. 
l'abbé Jean-Guy Lang, au nom 
de tous les professeurs de la mai- 
son, offrit à chaque finissant 
un cadeau-souvenir et exprima 
sa joie de les voir recevoir leurs 
diplômes; fl leur assura que la 
Maïson n'avait que de très bon- 
nes recommandations à offrir à 
tous et chacun. Tous les élèves 
montèrent alors sur la scène 
pour deux chants dynamiques: 
“Enfants de tous pays’ d'Enri- 
cho Macias et “Chantons tous” 
de Jackie. 
Cérémonie de la 
Distribution des prix 


Vint alors la distribution des 
prix sous la direction du préfet 
des études, M. l'abbé Papen. 
Comme l'an passé, on procèda 
d'abord à l'attribution des prix 
spéciaux, puis des prix de suc- 
cès scolaires. Voici la liste des 
mentions spéciales et des ga- 
nants: prix d'Exceilence, Clau- 
de Blanchette; prix de 
conduite, Denis Pelletier; prix 
de persévérance dans l'effort in- 
tellectuel, René Thibaut; prix 


Mile Margot Brunelie, élève 
finissante de l’Académie de Sion 
à Saskaioon, fut l’heureuse ga- 
gnante de la bourse du “Coin 
Français”, Cette bourse est pré- 
sentée chaque année à l'élève 
se classant première dans un 
examen final préparé à l’Uni- 
versité de la Saskatchewan. Ces 
finissants ou finissantes sont tous 
les gagnants de leur propre col- 
lège; dix collèges à Saskatoon 
sont éligibles. La bourse est des- 
tinée à la poursuite d'études de 
français à l’université, Margot 
est la fille de M, et Mme Robert 
Brunelle, de Nipawin. 


Dr Paul Gélinas 
DENTISTE 


117 — 2e Rue 
| WEYBURN, SASK. 


Tél.: 842-3154 


Gertrude's Church Supplies & Gift Shoppe 


:|Peacock allèrent 
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Mot de Son fxcellence 

C'est dans cette atmosphère 
plus réféchis que Son Exc. Mgr 
Morin fut invité à adresser la 
parole, Un discours d'hommage, 
tantôt aux finissants, tantôt au 
personnel enselbgnant et aux pa- 
rents, tamtôt aux gagnants de 
prix et aux élèves, Il loua l'ef- 
fort du collège por donner une 
éducation supérieure aux jeunes. 
Ïl rappela les principes de philo- 
sophie chrétienne à la bas de 
toute éducation vraie, Tous re- 
connurent l'attachement profond 
de Son Excellence pour son col- 
lège et son oeuvre, Nous l'en 
remercions beaucoup. 

Une surprise 

Une surprise vint clôturer la 
fête, Les ‘’Shenandos” de Prud'- 
homme surgirent sur la scène, 
Ils avaient accepté l'invitation de 
venir nous donner un avant- 
goût de ce qu'ils présenteraient 
le soir à l’Académie pour les 
amis du collège. Deux chants 
suffirent pour nous convaincre 
de leur sympathie communica- 
tive. Pourtant il fallaït bien at- 
tendre au soir pour entendre 
Vensemble de leur répertoire, La 
cérémonie se termina ainsi par 
le chant de “O Canada”. 


Alida 


Çà et là 
Sincère sympathie à M. Cou- 
ture et à sa famille à l’occasion 
du décès de leur fils et frère, 
qui fut victime de l'onde dans 
la province de Québec, 
M. et Mme Arthur Laurent 


1! recevaient, la semaine dernière, 


la visite de leur beau-frère et 


|| frère, M. Arthur Peacock, de 


Calgary. Mme Laurent et M. 
à Parkman 
ur y visiter. leur soeur, Mrne 
erb Draper, et des amis. 
M. l'abbé Finnin, Mlle Marie- 
Anne Lemieux, Mmes Joe Cha- 


|| bot, Carmèlle Lemieux, R. Ger- 


main, Lucien Bériault, P. Roti- 
pinski, H. Hyde et Maurice Ha- 


| mel ont assisté au congrès de la 
|| L.F.C, tenu à Moose Jaw, ré- 


cemment, 

Mmes Alex Gervais et Eugène 
Gervais, M. et Mme L. Mailhot, 
et leur fille Rita, ainsi que M. 
et Mme Albert Mailhot et leur 
fils Vic, sont allés à Oak Lake 

ur le mariage de M. et Mme 

ward Vadon, 

Etaient en visite chez leurs 
parents, en fin de semaine: Henri 
Couture, de Régina; Aimée Wil- 
cott, d'Estevar; Irène Carrier, 
de Weyburn, et Eddie Demas et 
Gisèle Lemieux, a'Estevan,. 

M. Albert Germain a accepté 
un emploi au garage de M. L, 
Dubois, à Storthoaks. 

Mme R.-Alma Laval a visité 
ses gendre et fille, M. et Mme 
Raymond George, et leur fa- 
mille, 

Mme Elmer Belmore a eu la 
visite de son cousin, M. Delphis 
Guay, de Storthoaks. 

Mme Elmer Belmore envoie, 
par la voie du journal, un cor- 
dial bonjour à sa parenté de 
Dunrea et de Haywood, et à tous 
ses parents et anis de St-Boni- 
face, 

Tous sont heureux du retour 
des Rév. Srs Anne-St-Gabriel et 
Eugénie-Françoise après un sé- 
jour à l'hôpital d’Estevan et à 


l'hôpital de St-Boniface, respec- | 


tivement. 

Son Exc. Mgr M. C. O'Neill 
est venu administrer la confir- 
mation le vendredi 28 mai, à 
Cantal. 

Après la cérémonie de la con- 
firmation, une foule nombreuse 
se rendit à Alida où Son Exec. 


a complété cette année sa deuxième année de philosophie au | 


ui 
Collège de St-Boniface, 


vient 
rancon, 


M. Dubois, fils de M. et Mme Victor Dubois, de St-Isidore-de- 
| Bellevue, en est à sa deuxième tournée de sollicitation en faveur 


journal, ayant participé l'an dernier, avec M. Louis Normand, à 


la campagne d'abonnement en Saskatchewan. 


M. Francon, ancien élève de l'école séparée de Spiritwood, | 


l'accompagnera et travaillera avec lui dans les centres franco- 


canadiens de cette province. 


A tous deux, nous souhaitons bon succès. La direction de 
“La Liberté et le Patriote” remercie à l'avance tous les lecteurs 
et amis du journal de l'accueil bienveillant qu'ils voudront bien 


accorder à ces propagandistes, 


Au Collège St. Thomas More 


Les Pères Basiliens 
Le 14 juin est la fète de saint 
Basile, patron de la Congréga- 


tion de St-Basile, mieux connue 
sous le nom de: Pères Basiliens. 
C'est une communauté religieuse 
moderne, dévouée particulière. 
ment au commandement de No- 
tre-Seigneur d'enseigner toutes 
les nations, mais aussi engagée 
dans presque toutes les formes 
d'apostolat sacerdotal: oeuvres 


Willow-Bunch 


à et là 


Le R. P. Henri Légaré, O.M.I., | 


du collège de Gravelbourg, est 
venu remplacer M. l'abbé A. 
Chabot, parti à St-Boniface as- 
sister à une réunion de la Pro- 
pagation de la Foi. Le P. Légaré 
rendit visite à sa soeur, Mme 
Alice Bonneau. 

Mme A. Chabot, mère de M. 
le Curé, est allée chez sa fille à 
Régina. 

M. et Mme Paul Winslow et 
leur famille, de Maple Creek, 
sont venus visiter leur mère, 

Mme W. Winslow. Ils assistèrent 
aussi aux funérailles de M. 

Blackwelsh, père de Mme Paul 

Winslow, décédé à Régina et in- 

humé à Verwood, le samedi 5 

juin. 

M. et Mme Omer Tessier et 
leurs trois enfants de Régina ont 
passé la longue fin de semaine 
chez leurs parents, M. et Mme 
Jean Bourdages. 

M. Maurice Champagne, de 
Régina, vint visiter ses parents 
récemment. 

Mme W. Winslow doit partir 
rochainement pour deux mois 

Montréal et Niagara Falls y 
visiter ses garçons, frère et 
soeurs et autres parents et amis, 

M. et Mme Promhouse et leur 
famille de Régina sont venus vi- 
siter leurs parents, Léopold Syl- 
vestre, 

M. et Mme Richard Dosch et 
leur famille sont venus visiter 
leurs parents, M. et Mme Adam 
Dosch, avant leur départ pour 
la Colombie-Britannique. 

Mme Marie Joyal, accom- 
pagnée de sa tante, Mme Living- 
ston, de Moose Jaw, Mile La- 
rocque, MM. Duquette et Léves- 
que sont partis le vendredi 21 
mai pour visiter Mme Baker à 
Lindberg, Alberta. Ils revinrent 
le lundi soir 24 mai, 

Sont venus visiter leurs pa- 
rents durant la longue fin de se- 
maine du 22 mai: M. et Mme 
Yves Sylvestre et M. et Mme 
Warren McCurvey, de Winni- 

eg, M. et Mme Aimé Girard et 

eurs deux filles, d'Alida, chez 
leurs parents, M. et Mme Ernest 
Sylvestre, M. et Mme René 
Fauchon et leur famille, de Fer- 
land, chez MM. et Mmes Orphis 
Champigny et Albert Martin, M. 
et Mme Gérard Rodrigue et leur | 
famille, de Régina chez M. et 
Mme François Rodrigue. MM. et 
Mmes Rosaire et Edmond Cha- 
bot, de Ferland, M. et Mme Ray- 
mond Chabot et leurs garçons, 
de Ponteix, M. et Mme Phil 
Gauvin et leur famille, de Régi- 
na, chez leur mère et frère, 
Mme Chabot et M. l'abbé A. 
Chabot. 

Malades 
| M. Albert Martin est patient à 
| l'hôpital de Régina, et M. Arthur 
| Rainwille, à l'hôpital de Moose 
| Jaw. | 
Naissance | 

| Nos félicitations à M. et Mme 
| Richard Dosch pour la naissance 
d'une fille à l'hôpital local, 


paroissiales, missions et travaux 
de recherche, 

Les Pères Basiliens n'ont pas 
qu'un seul fondateur. Ils ont 
commencé avec un groupe de 
prêtres diocésains qui se sont ré- 
unis en 1822 pour se consacrer 
à l'éducation chrétienne en Fran- 
ce. ls sont venus à Toronto à 
y a plus de 100 ans et cette loca- 
lité est maintenant le centre de 
la communauté, quoiqu'elle ait 
des maisons à beaucoup d'autres 
endroits au Canada et aux Etats- 
Unis, aussi bien que deux mai- 
sons en France et une au Mexi- 


ue, 

Les Pères Basiliens se sont ré- 
pandus considérablement en es- 
sayant sérieusement, avec l'aide 
du Saint-Esprit, de faïre face 
aux besoins de l'Eglise. La vie 
basilienne n'est pas facile et de- 
mande un esprit de dévouement, 
de courage et une facilité d'a- 
daptation: ainsi que l'initiative 
individuelle, qui est la force et la 
consolation de la vie en commun, 

Saint Basile le Grand a vécu 
de 329 à 379. IL fut évêque de 

Césarée en Asie Mineure, Grand 
défenseur de la doctrine catho- 
lique, il est honoré comme Doc- 
teur de l'Eglise et fondateur de 
la vie religieuse. 


Gravelbourg 


Mariage Neal-Therien 

Le samedi 22 mai, à 4h. pm, 
en la cathédrale de l’Assomption 
de Gravelbourg, Mile Viviane 
Therien, fille de M. et Mme Jo- 
seph Therien, unissait sa desti- 
née à celle de M. Claude Neal, 
fils de M. et Mme Victor Neal, 
tous de Gravelbourg. 

La mariée au bras de son père 
portait une longue robe blanche 
en taffetas et nylon-chiffon, gar- 
nie de dentelle, Son voile court 
était soutenu par un petit cha- 
peau orné de perles, Elle tenait 
un bouquet de fleurs srintaniè- 
res rouges. Les demoiselles 
d'honneur, Mlles Germaine et 
Gabrielle Therien portaient des 
robes identiques turquoises en 
nylon et de petits chapeaux de 
même couleur. Les garçons 
d'honneur étaient MM. Neal 
et Walley Singleton. 

M. Lucien Lorieau, de la So- 
ciété d'Opéra d’'Edmonton, exé- 
cuta les cantiques et Mme Noé 
Morin l’accompagnait à l'orgue, 

Une réception eut lieu à la 
salle paroissiale pour 95 invités, 
Au. retour de leur voyage de 
noces aux Etats-Unis, M. et 
Mme Claude Neal demeureront 
à Gravelbourg. 

Plusieurs personnes de l’exté- 
rieur étaient venus assister à ce 
mariage, 

De passage 

Mme Cécile Boucher et Miles 
Laurette et Jeannette Boucher, 
de Montréal, sont venues en pro- 
menade chez MM. Henri et Emi- 
le Bonneau. 


Il y a des sympathies si réelles 
que, se rencontrant pour la pre- 
mière fois, on semble æ retrou- 
ver. — Alfred de MUSSET, 


LIBERTE ET LE PATRIOTE 


Ferland 


Ch et la 

Le samedi 15 mai, les Scouts 
let Louveleaux recevaient la vi- 
site dé M. H. Dubé, Commissaire 
| régional des Scouts, de M. l'abbé 
F. Juneau, aumônier régional, et 
| de M. Lucien Lambert, cornmis- 
saire diocésain de St-Boniface, 
ainsi que M. Marcei Moor, de 
Gravelbourg 

M. l'abbé Joseph Sernier, 
curé, est revenu de la province 
de Québec où il à assisté au con- 
| grès national des DS.A., dont 
{1 est aumônier diocésain. Pen- 
dant son absence, te R. P, Abert 
Fournier, O.M.I, est venu célé- 
brer la messe 
mai. Merci au Père Fournier. 

Félicitations à Maurice Cler- 
mont, fils de M. et Mme Sylvio 
Clermont, qui vient de recevoir 
son diplôme d'Ingénieur méca- 
nique à l'Université de Saska- 
toon. Il a obtenu aussi récem- 
ment son degré comme officier 
d'aviation, Après quelques jours 
chez ses parents, E est parti à 
| Chatham, N.-B. 


chuck et leur bébé, de Calgary, 
| visitaient leurs parents, M. et 
Mme Antonio Chabot. 

Mme Hector McMullin (Lau- 
| riette Chabot) d'Edmonton, pas- 
sa quelques jours chez ses pa- 
| rents, M. et Mme Joseph Chabot, 
|Son mari vint la rejoindre pen- 
| dant la longue fin de semaine, et 

ils retournèrent à Edmonton. 

| En visite chez M. et Mme 
| Walter Morissette: Mle Alice 
Morissette et M. Donald Gra- 
veronski, de Régina, M. et Mme 
Vital Morissette, de St-Boniface, 
et M. et Mme Desender et leurs 
enfants, Rita, Kathleen, David, 
John, Liebert, de St-Beniface, 
M. et Mme Henry Smale et leur 
fils, Elwin; Glen Reïder et B, 
Ruhl, de MeCora. 

Miles Gertrude et Jeannine 
Chabot, institutrices à Calgary, 
passèrent la longue fin de se- 
maine chez leurs parents. 

Mlle Edith Chabot, institu- 
trice à Moose Jaw, visitait ses 
| parents, M. et Mme Ant, Chabot. 

M. et Mme Alex Laberge, 
Jean et Robert se sont rendus à 
Monse Jaw, où ils visitèrent la 
famille Armand Laberge et as- 
sistèrent au grand défilé des 
fanfares (Festival) le samedi 22 
mai, à Moose Jaw. 

M. et Mme René Fauchon et 
leur famille visitèrent des pa- 
rents à Willow-Bunch durant le 
congé de la Reine, 

MM. et Mmes Rosaire et Ed- 
mond Chabot visitèrent leur 
frère, M. l'abbé Adrien Chabot 
et leur mère, Mme Avila Cha- 
bot, à Willow-Bunch, à l'occa- 
sion de sa fête. 

M. Lucien Nogue est revenu 
chez lui après un séjour à l'hôpi- 
tal de Gravelbourg. 

M. et Mme Roger Fournier et 
leur famille visitèrent la famille 
Raymond Fournier à Saskatoon 
et la soeur de Mme Fournier, 
Gloria. 

M. et Mme L. Lemire, de Val 
Marie, visitèrent M. et Mme Jos. 
Morin. 

M. et Mme Charles Fournier 
allèrent à Régina où M, Four- 
nier assista à un congrès. 

Félicitations à M. et Mme 
Roméo Morin pour leur petit 
garçon choisi, baptisé Daniel- 
Paul-Joseph. Parrain et mar- 
raine, M. et Mme Paul Morin. 

M. et Mme Charles Boisvert 
sont revenus de la province de 
Québec, où ils ont assisté aux 
funérailles du père de M. Bois- 
vert, 


Point de vue protestant 
sur les mariages mixtes 


STRASEOURG (CCC) — Le 
professeur Roger Mehi, de Stras- 
bourg, un des thévlogiens les 
plus conous de l'Eglise réformée 
de France, a indiqué les points 
essentiels sur lesquels il estime 
que les protestants doivent res- 
ter fermes dans les discussions 
qu'ils pourraient avoir avec l'E- 
glise catholique-romaine sur les 
mariages mixtes: 

1) L'Eglise catholique doit re- 
connaître tout mariage mixte 
célébré dans une Eglise protes- 
tante. 

2) Un catnolique dont ie ma- 
riage a été béni dans une Eglise 
protestante ne doit pas être ex- 
communié, 

3) Dans un mariage mixte, 
les parents doivent être libres 
de choisir Ja confession de leurs 
enfants. 

4) L'Eglise romaine devrait 
autoriser ses prêtres à discuter 
librement avec les pasteurs les 
questions relatives aux problè- 
mes spéciaux que comporte tout 
mariage mixte au point de vue 
de la vie spirituelle du couple, 
dont l'harmonie prime le pres- 
tige ou la puissance de l'Eglise. 
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PÈLERINAGE 


le dimanche 23!, 


L'assurance-récoltes en 


Saskatchewan de $5 à $20 million: 


M. et Mme Bernard Paw. | 


OTTAWA, 


L'A.CF.C. invite 


tous les Canadiens français de la Saskatchewan à 
écrire à la Socièté Radio-Canada pour demander l'éta- 
blissement d'un réseau de télévision française en Sas- 
katchewan. Adressezx votre demande à: 

Monsieur À. OUIMET, 


président de la Sociéte Rodio-Canade, 
BP, 478 Terminus À, 


St-Bonifoce, le 10 juin 1965 


| REGINA L'assurance-ré- 
|cokte en hewan a reçu 
| dernièrement un a d'aller qui 
en vaut ba peine: l'équivalent 
|de 15 millions de dollars. 
Cette nouvelle pousse fait 
suite à une entente fédérale-pro- 
vinciale en vertu de laquelle be 
gouvernement de la Saskawtche- 


|wan donne son assentiment à la 
| cause de réassurance adoptée il 
n'y a pas tellement longtemps 
par le gouvernement fédéral. 
Cette clause a pour but d'aider 
financièrement bes provinces qui, 
| dispasées à profiter de l'asu- 
rance-récoles, craignait que la 
ruine d'une grossæ récolte à un 
|moment donné ou encore de plu- 
| sieurs récoltes d'affilée n'impose 
à teur budget 
trop onéreuses . . . au polmt de 
les acculer à une véritable fai- 
lite, 

D'après le ministre de l'Agri- 
culture de la Saskatchewan, cet- 
te clause de réassurance permet- 
tra a sa province de porter de 
$5 millions à $20 millions son 
programme d'assurance-récoltes, 


La signature de cette entente 
ne signifie pas que nous allons 
augmenter notre programme de 
$5 à $20 millions du jour au len- 
demain, a précisé le ministre 
McDonald, Cependant, d'ici trois 
ou quatre ans, nous être 
en mesure d'étendre à un nom- 
bre beaucoup plus élevé de cul- 
tivateurs les bénéfices de l'as- 
surance-récoltes et de leur offrir 
des compensations valables en 
cas de désasires naturels. 


Vonda 


Soirée de bingo 


Le 25 avril avait lieu, à la 
salle paroissiale, une soirée de 
bingo et de loterie organisée par 
les familles dont les noms com- 
mencent par les lettres M à Z, 
La salle était comble et les re- 
cettes furent de $714.00. On re- 
connaissait bien le bel esprit de 
coopération qui règne entre les 
familles de Vonda quand il s'agit 
de travailler pour l'Eglise. 


Les prix de bingo furent ga- 
gnés par les personnes suivantes: 
Mme Enright, Mme A. Marti- 
neau, Mme Marchand, M. Albert 
Hamoline, Mme de Margerie, 
Mme Sheila Mailsalla, M. Wally 
Badouski, Mme Caron, de St- 
Denis, Mme Pierre Denis, M. 
Henri Beaulieu, M. Louis Flori- 
zone, M. Alfred Bussière et Mme 
Dolly Fournier, Les prix de lo- 
terie furent gagnés par M. Na- 
hormick, une chaise berçante; 
M. Zénon Lepage, une chaise 
longue; Mlle Janet Epp. rôtis- 
soire “Bar-B-Q.”, et M. Roy 
Bouchler, de Saskatoon, bouil- 
loire électrique, Une jolie pou- 
pée fut gagnée par Mme R. Bus- 
sière, et un dessus de lit ‘‘’Heir- 
loom', prix d'entrée, par Mgr 
A. Lacroix, curé, 


Va-et-vient 


En avril, M. et Mme Steve 
Willett se sont rendus à Regina 
pour assister au congrès de l’As- 
sociation des Municipalités Ur- 
baines de la Saskatchewan. M. 
Willett, ainsi que dix-huit au- 
tres, ont été reçus membres ho- 
noraires de l’A.M.U.S. pour 
leurs 20 ans ou plus de services 
dans la communauté comme 
conseillers ou maire, M. Willett 
est encore membre du conseil 
de ville, 


Piusieurs paroissiens se ren- 
dirent à Prince-Aïlbert, le ler 
mai, pour assister aux funérail- 


| les de Mme Arthur Détillieux, 


des obligations ! 


Genre de protection 


Le programme foummit a 
cultivateurs qui y participent Lu 
régime de protection des réco 
tes de bié, d'avoine e d'org 
contre tous les dangers nabureit 
k sécheresse, Les inondations, k 
grèle, ke cyclones, le vent, le 
gels, les ouragans, les pilules ex 
cesaives, ln neige, les tarnades 
les bêtes sauvages, les Imsectes 
et les maladies des plantes, 


L'idée est de répartir Les ris- 
ques de production sur piusieurs 
personnes; d'étendre les risques 
de pertes à pluskeurs régions el 
à plusieurs années; de cette fa 
çon, le cultivateur est appeté à 
payer des primes annuelles con- 
venant à sa bourse en retour de 
compénsations aptes À Couvrir, 
au mobns, ses frais d'exploitation, 
advenant une ou des faillites de 
récoltes, 


nee 


St-Brieux 


Décès de M, Joseph Tinevez 


M. Joseph Tinevez, autrefois 
de St-Brieux, est décédé subite- 
ment le 28 avril à Calgary, à 
l'âge de 54 ans. 

Né et marié à St-Brieux, il 
déménagea avec sa famille à 
Abbotsford, C.-B. en 1949, En 
1964, il alla demeurer à Calgary 
où il travailla avec ses frères, 
propriétaires de ‘“Agro Equip- 
ment Ltd.” Il était membre des 
Chevaliers de Colomb, 


Outre son épouse (Alice Rhé- 
aume), le défunt daisse dans le 
deuil sa mère, Mme Emilie Ti- 
nevez, de St-Brieux; deux fils, 
Bernard et Robert, de Calgary; 
quatre filles, la Rév. Sr Lor- 
raine-Marie, de Midnapore, Mme 
J. C. Pope (Cécile), d’Abbots- 
ford, C.-B., Mme H. Bryce (Ma- 
rie), de Vancouver, C.-B. et 
Béatrice, de Calgary; un petit- 
fils; trois frères, François, de 
Calgary, Yves et Alexis, de 
Peace River, Alta; cinq soeurs, 
Mme Jules Hamonic (Germai- 
ne), de St-Brieux, Mme Pierre 
Ferré (Régina), de Saskatoon, 
Jeanne, de Vancouver, C.-B. 
Mme Paul Creurer (Marie), de 
Melfort, et Mme Ed. O'Neill 
(Thérèse), de Kamloops, C.-B, 


Les funérailies eurent lieu le 
samedi ler mai en l'église Notre- 
Dame du Perpétuel Secours de 
Calgary et l’inhumation au ci- 
metière St, Mary's du même en- 
droit, 


L'Eglise anglicane 
d'Afrique du Sud et 
les relations raciales 


LONDRES (CCC) Dans 
son rapport mensuel sur la vie 
de la Province anglicane d'Afri- 
que du Sud, l'évêque Edward 
Knapp-Fisher, de Prétonia, écrit 
que de nombreux blancs, mem- 
bres de l'Eglise anglicane, lui re- 
tirent leur soutien en raison de 
ses prises de positions anti-ra- 
cistes, C'est pourquoi, parmi les 
blancs membres de l'Eglise an- 
glicane, ‘certains, tous en res- 
tant favorables aux principes 
que nous défendons, craignent 
de perdre leur emploi s'ils mon- 
trent ouvertement leur sympa- 
thie, Mais nombreux sont ceux 
qui s'opposent ouvertement et 
activement à la position anti-ra- 
ciste de l'église et Jui retirent 
leur soutien”, La population an- 
glophone, dit-il, donne un ap- 
pui croissant au gouvernement 
nationaliste, les récentes élec- 
tions l'ont démontré, 


| Service 


| 


| 
l 
Il 


1 


| de 


Sécurité Familiale 


Protection accordée: 


$817,830.00 : 


Réclamations payées: $7,125.00 


Voilà ce que l'A.C.F.C. par son 
Service de Sécurité Familiale 
a procuré à la population 
canadienne-française 
de la Saskatchewan. 


Félicitations 
Félicitations à M. et Mme J. 
| A. Mathieu à l’occasion de leur 
60e anniversaire de mariage le 
|5 juin; à M. Daniel Mondor, fils 
ide M. et Mme Marcel Mondor, | 
| qui reçut une médaille d'or lors | 
| de la distribution des prix au coi- | 
| lège de Yorkton; à M. et Mme | 
| Denis Cayer (Rita Leduc) à l'oc- | 
casion de la naissance d’un fils à | 
l'hôpital local. | 

Décès de M. D. Gaudry | 
1 


129, 2le rue S.E., Saskatoon — Téléphone: 242-7117 
Articles religieux, Vêtements, Chandelles, | P. Finnin avait fait ériger dans 

Livres de prière, Cartes et livres français Ice village pour les religieuses 

G.-E. Gréxaud, propriétaire | Filles de la Croix qui ont accep- 


| a béni le couvent, que M. l'abbé ñ 
en l'honneur de 


Sainte Thérèse de l'Enfant-Jésus 


PROGRAMME: 
Du 4 juin au 12 juin: 
NEUVAINE PUBLIQUE ET SOLENNELLE 


Tous les jours à 7 h. 30 p.m.: Prières de la neuvaine 
Tous les jours à 8 h. p.m.: Messe chantée 


Le samedi soir 12 juin: 


té de venir enseigner dans la pa- 
rolsse, 


Quelle patte est 


M. Damase Gaudry est décédé 


: ? | F — : sd (à PP at done 9 h. p.m.: Prières de Ja vaine L'A C FC d ffri 
Tr st e ans. | . EM.: neuvain 
la plus In 1pOI tante “ > $ | Sincères condoléances à la fa- | 9 h à p.m.: Messe chantée -C.F.C, est en mesure de vous e re 
réa ! É2 4 | mille éprouvée, | 10 h. 30 p.m.: Procession aux flambeaux ce plan et tous ses avantages, grace à 


Çà et là | 
|! M. Ronald Cayer a acheté le | 
magasin de M. Jean Bonneau, | 
que celui-ci a vendu à cause 
| de santé, M. Cayer en prit pos- 
session le lundi 21 mai. Tous jui 
| souhaitent bonne chance dans 
| son nouveau commerce. 

| Mme Jos. Bourgeois est re- 
venue de l'hôpital de Moose | 
Jaw, récemment. | 
| M. Wüfrid Benoît, employé à | 
! , €st venu passer la | 
fin de semaine dans sa famille. 

M. Doflard Piché a passé 
quelques jours à l'hôpital de 
Bengough pour traitements mé- 
| dicaux. 


Le réponse saute aux yeux. L'organisation coopérative 
est semblable à ce tabouret à trois pattes. Trois choses 
lui sont essentielles: le magasin de gros, celui de détail 


Le dimanche 13 juin: JOUR DU PELERINAGE 


5 h.,5 h. 30 et 6 h. am.: Messes basses 

7 h. am.: Messe avec sermon en hongrois 

8 h. a.m.: Messe avec sermon en polonais 

8 h. 45 am.: Messe dans je rite ukrainien (dans l'église) 

9 h. am.: Messe avec sermon en allemand (en plein air) 

10 h. 30 a.m.: Grand-messe pontificale. Sermons en fran- 

çais et en anglais 

2 h. p.m.: Procession du Très Saint Sacrement, bénédiction 

des eo vénération de la relique de sainte 


une entente avec la compagnie 
Assurance-Vie Desjardins. 


* Ce montant n'inclut pas la protection accordés 
eux enfants des membres assurés. 


et les membres consommateurs. Lorsque l’une des trois 
manque d'apporter son soutien aux autres, toutes bas- 
culent, Les coopératives, grâce à l'effort simultané de 


gens ordinaires, ont posé une base solide pour leur 
propre économie. 


Pour tout renseignement au sujet du 
“Service de Sécurité Familiale” de 
l'A.C.F.C., adressez-vous à 


M. Cléas Duperreault, propagandiste, 
1902, Broadway, Saskatoon 
Tél.: 653-1441 


RADIO: le dimanche 13 juin: 


La messe pontificale et les sermons seront radiodiffusés 
de 10 h. 30 à 12 h. (midi) par les postes CXBI de Prince- 
Albert (900) et CFNS de Saskatoon(1170), 


SOYEZ UN MEMBRE COOPÉRATIF ACTIF 
Partagez les bénéfices avec vos voisins 
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par André TREMBLAY 


1 populaire « 
dbutr er mæux 
Qq re route là piim 
; l'affirmet:00 
i e prop Par leurs 
arc re enregistrer 
we p Ai ter ' NUS LS auAres 
più ” u'Ü y » un 
peupie de angue française f 
Amérique du Nord 
Læ "M NN-ETS n Dé à 
ap ribué au dyrnarnisme 
C] reno |] Qui Marque ot 


yn. La qualité de 


eu tions s'est mérité 
a de haut-heu ser 

il d a De chanson 
française. Nul part allleurs dans 
e mond ive-t-on un même 
souci d'originalité, de clarté et 
de fierté nationale, Que de gé- 
nératons entre la Bolduc et 
Pauline Julie Vous direz, sans 
doute, que ce sont là deux ex 
rémes, ma I à qu'une 
évoution EXCOPUONNÉLE enr 
deux générations. À travers ces 
deux pôles, un médaillon de 
noms CuCDres nommons !le 
pionnier, une véritable institu 


on, Félix Lec Et une 
hægnée de noms connus tels que 
Jean-Paul Filion, Raymond Lé- 
vesque, Jacques Blanchet, Her- 


er“ 


touw 


Quand les bateaux s'en vont 


Gilles Vignecult et Pierre Calvé 


Chanson enregistrée vur disque long jeu 
No FL 300 * 


Quand les bateaux s'en vont 
Je suis toujours au quai 
Mois jamais je ne pars 

Et jomais je ne reste 

je ne dis plus les mots 

Je ne fois plus les gestes 
Qui hâtent les départs 

Ou les font retarder. 


Je ne suis plus de l'équi 
Mais possoger, 

Il fout bien plus 

Que des bagages 

Pour voyager 


PL] 


Quand les bateaux s'en vont 
Je reste le dernier 

À jeter immobile 

Une demière amarre 

À regarder dans l'eau 

Qui s'agite et répare 

Lo place qu'il prenait 

Et qu'il fout oublier. 


Je ne suis plus de l'équipage 
Mois possager, 

Il fout bien plus 

Que des bagages 

Pour voyager . ,« 


“ 


Pierre Caivé, 
Claude Léveil- 
Jean-Pier- 


vé Brousseau 
Claude Gauthier 
« 


lée, Gilles Vigneanit nous, mais 1 en es pusieu 
re Ferland, Monique Mivilte- | pour qui le nom de chansonnier 
D dés Pierre Létourneau, | n'est accolé qu'à Félix Cciere 
Tex, Clémence DesRochers,!Æn fait, qu'est-ce qu'un char 
Christine Charbonneau, Germai- | : 


Dugas, Yves Dormmpierre, Sté 
phane Venne, Mark Savard. Et 


à égaiernent, Æs Mierprètes 


des chansonniers. . . Renée Clau- | gnées, Cela est vrai, nous y re- 
de, Pauline Julien, Danielle Od- | viendrons un peu plus loir - 
dera, Monique Leyrac, Nicole | tinuons. I! est nc chanteur, 
Perrier, Suzanne Valérie, Raoul | mais ce sont ses chansons qu'il 
Roy, Les Cailloux, ete chante, chansons dom: il a com- | 


Félix Leclerc et Gilles Vigneault 

Félix Leclerc a été le pre- 
mier à apporter sur la scène 
tionale la chanson d'ici 
s Français, Félix Leclerc ! 
avait toute la force d'un pays 
viril, dur, Il apportait à la chan- 


son la latinité d'un nordique 
C'était franc, c'était simple et 
Paris, avant Montréal, a recon- 


nu Félix Leclerc, Ce n'est qu'à 

son retour, après son triomphe 

en Europe, que le Canada fran- 

çais s rendait enfin compte qu'il 

produisait de la chanson expor- 

able, Félix Leclerc, c'était le 

premier coup aux ténors effé- 
minés de la série Rossi. 

Les Franco-Manitobains ma- 

| nifestent un intérêt nouveau 

! 

| 

1 


COLUMBIA 


Quand les bateaux s'en vont 
Je refais à rebours 

Les départs mal vécus 

Et les mornes escales 

Mois on ne refait pas 

De l'ordre au fond des cales 
Quand le bateau chargé 
Etablit son parcours. 


Je ne suis plus de l'équipage 
Mois passager, 

Il fout bien plus 

Que des bagages 

pour voyager , .. 


Quand les bateaux s'en vont 
Je suis silencieux 

Mois je vais des hauts fonds 
Dans le ciment des villes 

Et j'ai le pied marin 

Dans ma course inutile 

Sous les astres corrés 

Qui me crèvent les yeux, 


Je ne suis plus de l'équipage 
Mais passager, 

Il fout bien plus 

Que des bagages 

Pour voyager . ,, 


Quond les bateaux s'en vont 


Je reste sur le 


quai , ., 


La MAEE 


par Leo 


La question scolaire du Ma- 
nitoba est une question qui de- 
vrait intéresser tous les parents 
catholiques et tous les membres 


SOENEN 


| compter sur l'appui de tous ceux 


| un public qui est de 
| plus exigeant et fin connaisseur. 


qui sont ou qui devraient y être | 
intéressés, Le fait que le pro-| 
blème de l'aide aux écoles sé- | 


des Associations de Parents et | parées n'affecte pas monétaire- 
Maîtres, faisant abstraction des | ment tous les catholiques de la 


écoles fréquentées par leurs en- 
fants, L'Association manitobaine 
pour l'équité scolaire fondée de- 
puis un an, qui a pour but de 
travailler à résoudre le problè- 
me solaire, a beaucoup à faire 
encore pour réaliser lobjectif 
qu'elle s'est tracé. Néanmoins, 
les débuts semblent assez pro- 
metteurs puisque l’organisation 
est déjà sur pied et qu’elle comp- 
te déjà sur l'appui d'un grand 
nombre de cathokiques et de 
non-catholiques. 


Effectivement que désire ac-| 


complir la M.A.E.E.? Elle espère 
influencer l'opinion publique et 
les politiciens de la province. 


Elle veut que ceux-ci modifient | 


leurs points de vue sur la ques- 
tion scolaire du Manitoba et 
qu'ils trouvent une solution plus 
conforme aux droits des parents 
que celle prop 
titution actue 
tenir de | 
pour les éc 
dont | 
réponc 


Elle espère ob- 
tance financière 
s confessionnelles 
ds académiques 
aux exigences du Mi- 


nistère de l'Education. Elle re- 
vendique ke respect des lois de 
a nature, elle veut pour les pa-| 
ents la Hberté en matière d'é-| 
ducation, la liberté de choisir 


et de procurer à leurs enfants 
les écoles qui leur conviennent 
et ainsi assurer l'équité dans 
‘instruction pour tous 
a province, 

l de la M.A.E.E. s'ac- 
seulement si elle peut 


fants de 
Le travai 
complira 


Dialogues 


ce de Censure, 


naitre des idées nouvelles; ils 


autre homme. 


les accompagnent, 


> par la cons- | | 
| fants les bienfaits de l'éducation 


| seulement, mais il est une invi- 


les en- | 


province, cela ne veut pas dire 
que les Manitobains des régions 
: privilégiées devraient y demeu- 
ke insensibles, 


Voir à ce que justice se fasse 
et voir à ce que les droits des 
parents soient respectés, n’est- 
ce pas la responsabilité de tous? 
Les parents n’ont-ils pas le droit 
d'élever leurs enfants selon leur 
conscience sans être considérés 
comme des citoyens de seconde 
zone et se voir dans l'obligation 
de payer un double impôt sco- 
laire, En plus, comme catholi- 
ques ne sommes-nous pas mo- 
ralement tenus d'encourager l’é- 
ducation chrétienne pour tous 
les enfants catholiques? Avons- 


au fait qu'il y a certains parents, 


| soit pour des raisons financiè- 


res ou géographiques, qui ne 
peuvent obtenir pour leurs en- 


chrétienne que réclame leur con- 
science? 

Si la M.A.E.E. veut atteindre 
son but, obtenir l'équité scolai- 
re, elle doit se rallier l’appui de 
tous les catholiques et de tous 
les non-catholiques qui pensent 
comme elle sur la nature et le 
but de l'éducation. Cet appui ne 
doit pas être un appui moral 


tation à tous à devenir membres 


nous le droit d’être | 


actifs de l’organisation en par- 
ticipant au travail de l’Associa- 


| 
| ton. 


D'aucuns se sont étonneés, 
émises par certains collaborateurs de Dialogues et de l'absen- 


Les directeurs de cette page croient ne pas posséder le 
droit exclusif à la vérité, ni d'en être les seuls dépositaires; 
ils croient que de l'échange d'idées contradictoires peuvent 


l'intelligence et du jugement des lecteurs de la page. Si, et je 
le crois, Dieu même ne s’'arroge pas le droit de violenter 
l'homme et sa liberte, si égarée soit-elle, pour le changer, nul 
homme, seul, peut s'établir juge et brimer la pensée d'un 


Dans l'ensemble, nous avons trouvé les articles des col- 
laborateurs intéressants et parfois provoquants., Nous les re- 
mercions tous pour l'expression écrite de leurs pensées. Un 
hommage particulier à Mile N. Palud, sans qui cette page ne 
se serait pas réalisée. Si la page se continue, et je le souhaite, 
d'autres en auront la responsabilité. Mes voeux de succès 


Traduit par N. P, 


et censure 


d'autres scandalisés d'opinions 


sont également convaincus de 


Georges LABERGE. 


| 
| 


Nos chansonniers 


MULET 


pour les chans 5 québeco 
Lis ont déjà leurs fidèles chez- 


sonnier? D'abord c'est ur 
teur, Certains protesieront, 
de suite, en disant que pusieur 
n'omt pas les Voix Æs plus soi- 


posé les paroles et la musique 
Certains ont une ‘aix brisée, 
nous pensons à Gilles Vigneault 
qui en est l'exemple le plus frap- 
pant. Mais quelle perte ce serait 


si Vigneault ne chantait pas lui- | 


même ses chansons. Il est le seul 
à pouvoir chanter ces personna- 
ges qui mènent à la 
ces mythes nécessaires à tous les 
peuples. Ce grand sorcier de la 
chanson exorcise 


Certains snobs ne supportent 
que kes belles voix. Ils perdent 
beaucoup, mais que voulez-vous 

bêtise rend inconscient , 
Félix Leclerc a une belle voix 
et c'est un grand chansonnier au 
même titre qu'un Vigneault. 


Quelques habitués de la chan-| 
son insipide lui reprochaient au | 


début de sa carrière de toujours 
chanter sur le même ton et sur 


| le même air, Preuve que l’oreil- 


le non exercée entend guère, 
Evidemment depuis le renom- 
mée universelle de ce chanson- 
nier tout à chacun vous dira 
qu'il j'a toujours beaucoup aimé, 


Nous sommes redevables à Le- | 


clerc d'avoir préparé et éduqué 
plus en 


Claude Gauthier 


| Claude Gauthier est un autre 
| phénomène de notre chanson. Il 
| partit un bon matin du Lac Sa- 
| guay emportant sa guitare, ses 
chansons. Il a conquis la ville 
comme un paysan fier qui sent 
bien qu'il a quelque chose à 


donner à ses dépaysés des gran- | 


des villes. Tous ces ouvriers 
étouffés par les usines respi- 
raient à grande bouffée l'air sain 
que leur amenait ce gaillard un 
peu fruste, Mais la ville opéra 
sur Claude Gauthier une méta- 
morphose complète. Sans perdre 
ses allures racées, le citadin 
qu'il est devenu s'est poli. La 
jeunesse trouve le même en- 
thousiasme à chanter ses chan- 
sons que celui qu'elle éprouve 
à chanter celle de son compa- 
gnon, Pierre Caivé, 


Jean-Pierre Ferland 


Feuilles de gui... la couron- 
ne d’un poète-chanteur, Jean- 
Pierre Ferland. Jean-Pierre est 
l'assassin des préjugés, les timo- 
rés le craignent, les frustrés le 
haïssent, car il est pétant de 
santé, Ce n'est pas pour rien 
qu'il a été choisi comme l'ani- 
mateur attitré de ‘Jeunesse obli- 
ge”. Ses chansons ont un dyna- 
misme, un rythme vif, qui lui 
assurent les faveurs d’un vaste 
public. Jean-Pierre Ferland est 
| le chansonnier québicois qui a 
le plus de microsillons à son 
actif, 


Pauline Julien 


Qu'il nous soit permis d'in- 
clure dans ce groupe une inter- 
prète exceptionnelle. Elle s'est 
mérité le 2e prix au concours 
international de la chanson, tenu 
en Pologne, en interprétant 
“Jack Monnoloy” de Gilles Vi- 
gneault. Elie a attiré l'attention, 
en octobre dernier, en refusant 
de chanter devant la reine d’An- 
gleterre, un honneur qui l'aurait 
consacrée vedette internationale. 
De fait, Pauline Julien a le ca- 
libre des grandes interprètes. 
Elle a tout le talent d'une Piaf 
avec l'immense avantage de 
chanter nos grands compositeurs 


et ceux de France. Pauline Ju- | 


lien se campe devant son public 
avec une assurano qui a tout 
le ton de la familiarité. Elle le 
tutoie, le secoue et ça marche, 


Clémence DesRochers 


Vous nous direz peut-être que 
la fantaisie ne trouve pas son 
compte. Ah non! au contraire, 
il est un chansonnier, fille de 
poète, qui n'a pas suivi les tra- 
ces de son père, mais qui fait 
rire tout le pays. Nos ridicules 
subissent quelques douches et 
comme ils n'ont pas tous des dos 
de canards, elle nous présente 
alors des oiseaux rares. Les sa- 
voureux accents de couvents, 
les vocations de danseuses espa- 
gnoles, les ouvriers des “fac- 
tries”, etc, suscitent chez Clé- 
mence DesRochers de bonnes 
saillies qui dérident les victimes 
elles-mêmes. Chez cette grande 
comique rien de blessant. Nos 
pires défauts ne nous agacent 
plus parce que l'on y retrouve 
sous un aspect plaisant tous les 


| travers de sa voisine, de ses amis 


et de soi-même, On devient bon 
prince et on se paie une pinte 
de bon sang. 


Les Cailloux 

Ils sont quatre. Ils sont jeu- 
nes. Ils ont dépoussiéré notre 
folklore, Vous les aurez recon- 
nus. Ce sont les Caïloux. Le 
yé-yé fait vieux jeu à côté de 
ses réinventeurs. Ils ont litté- 
ralement revisé le folklore. No- 


tre alouette y perd quelques plu- | 


mes de plus, mais comme ei} 

n'ont jamais habité le pays 

dans nos chansons, nos amis, les 
ur 


S 


ne rend pas justice à l'humour 
des Caïlloux. El faut les en 
eur version de 
deux grands boeufs dans 


res Canadiens - français de t les permis de construc-|que même les matières du cur- 

| toutes les provinces, Par exem- | tion leurs quatre postes ra-|riculum officiel de la province 
e, en 1916 la langue française | diophoniques, qui de peine et soient enseigmées en français, 

| devenait au Manitoba une lan- ère finirent par envahir les | malgré les termes de l’article 
mon | £Ut étrangère. C'est par la ns les provin- 240 de l'Acte scolaire, mais 
ten | SON constante de l'AECFM au- c'est dans le|" element”, parce qu'elles 
près des gouvernants et aussi des | firent naître ient r formation péda- 
le ignants canadiens - français | } francais et | gogique en anglais, des institu- 
À re enseigner le français |q : c'est par |trices délaissèrent la langue 
len marge de la loi et en toutes | ur de tout leur être | française comme medium d'en- 
{1 ” qu'aujourd'hui on!|qu nt à ce qu'ils nt pour toutes les ma- 
ner je français de la| ve srver, leur langue, | ti s que le français et la 

12e année, Dev et qu'ils revendiquent à teraps|1 . sous prétexte que 


légende, | 


mn 
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Un monument | 


Le français, La question du français. La décadence, | 
la mort, la vie, la survie, la défense, le rayonnement du 
français est, et sera pour longtemps encore, le sujet favori | 
de discussions quand se rencontrent des Canadiens fran- 
çais. Je voudrais y ajouter un autre élément, 


Bientôt, des quatre coins de la province, on se réunira 
pour célébrer le jubilé de l'Association d'Education. J'ai- 
merais proposer aux organisateurs de ces fêtes l'érection | 
d'un monument: Un monument à la gloire de nos institu- 
teurs et institutrices qui perpétuera à jamais le surcroît 
de travail gratuit qu'ils ont donné à la population franco- 
manätobaine durant les cinquante dernières années. Voilà 
déjà trop longtemps que nous exigeons d'eux d'enseigner, 
en plus du curriculum provincial, le français, et bien en- 
tendu, en surcroît, la catéchèse, Oh! Nous les payons pour 
cette derni-journée de travail supplémentaire: à coup de 
matraques linguales pour n'avoir pas réussi l'impossible. | 
La justice n'est pas notre vertu prédominante, à nous les 
| Canadiens français! 


| Ce monument! Etonnement des générations à venir, 
Quand nous serons grands-pères, on pourra susciter l'é- 
merveillement de nos petits-fils, en le leur montrant du | 
doigt et en leur expliquant qu'il fut un temps où il y avait | 
des gens qui travaillaient pour rien, et cela pour une cul- | 
|ture. | 


Vive à jamais nos enseignants! 


Georges LABERGE, 


het 


|Vient de paraître 
Le 2e livre du Frère Untel 
aux “Editions du Jour” 


Aucun livre n'a autant secoué | tout comme de la neige. Pour- 
{le Canada Français que s | tant, j'ai dû surmonter certaine 
| Insolences du Frère Untel”, pu- | hésitation, Faut-il dire pudeur? 
| blié, comme par hasard, à l’au-|(. . .) Faut-il parler d'amour? 
be de la ‘révolution tranquille”.,| Mon amour pèse sur ma vie, 


a rem nes es. 


POÈTES EN HERBE .. 


2 ! 
. 4 


Le uin dernier avait 


au Pavillos 


key 
taire du Coi 
sous la pré- 
de M. Gevr. 
lancement de 


univers 

cer de St-Boruface 
sdence d'honneur 
ges Laberge, ke 


dus 


$ 


Sur le seuil , , , 
là 


je suis 
près du seuil 
et voilà 


mon accueil 


je voudrais entrer 
n'ai pas de clef 

» voudrais chercher 
n'ai pas l'été 


Je 


veux trouver 
n'ai pas la terre 
veux voyager 
n'ai pas la mer 


veux üirner 

n'ai pas l'univers 
veux aider 

n'ai pos d'ouxiliaire 


enfin, je connais le chemin 
je n'ai qu'à le suivre 

mais il y aura un demain 

et un autre qui va suivre ,,, 


Aux recueils figurent des vers 


Deux ‘poètes en herbe” faisaien 
de poésies au Collège de St-Boniface: à gauche, Mme 
| de son fils, Gérald; à droite, M, et Mme Louis Marcoux, de Lorette, avec leur fils, Martial, 


| Michelle; 
| respondances”’, 


deux recubus de poèmes, | un ae 
Géraid Dupor de St-Georges, 
et l'autre de Martini Marcoux, 


de Lorette, Tous les deux sont 
è udiants en Belles-Lettres au 
Collège de St-Boniface. Les 


t la fierté de leurs 


deux font de la poésie dans 
leur temps de loisirs la poësie 
est pour eux une façon de s'ex 
primer loici comment Gé 
rald s'exprime dans l'un de ses 


poemes ,.,. 


ts lors du lancement de leurs recueils 
enri Dupont, de St-Georges, en compagnie 


surtout des vers Libres, Les jeu- | dent 25c l'exemplaire au Col- 
nes poèles avouent avoir été | lège, 

influencés à l'occasion par |! Au cours de sa présentation, 
poètes qu'ils ont étudiés en!M. G. Laberge faisait remarquer 
classe, soit de Villon à Prévert. | que lorsque ‘‘nous nous parlons 
Martial écrit surtout par jet ,.,|avec des mois de tous les jours, 


et ce jet a une durée moyenne 


de 15 minutes. Gérald prend | 


normalement trois-quart d'heure 
pour travailler un poème. Le re- 
cueil de Martial s'intitule ‘Miroir 
de glace” et est dédié à Henri et 
celui de Gérald ‘‘Cor- 
qu'il dédie à 
Raymond Lafond, ente quel- 


ques vers spontanês sur les cor- 


nous pouvons constater facil 
| ment que nous ne pouvons p 
communiquer aux autres ce qui 
nous habite, Nous pouvons diffi- 


as 


cilement communiquer nos pen- 
sées, nos émotions, notre amour, 
notre souffrance, notre êtr 


! nous-même, La poésie cepen- 
dant, par son langage, rapproche 
de la communication pleine et 


respondances entre l’homme, | réelle avec les autres hommes, 


l'amour, la nature, et ses pen- 


sées expliquent le monde inté- | la 


Plus que les mois eux-mêmes, 
technique du poële nous 


rieur d'un jeune d'aujourd'hu. | transmet tout lui:même, non pas 


A la suite d'une suggestion du | 


Rév. Père Surprenant, les jeunes 
oëtes ont décidé de publier 
eurs travaux aux éditions “bol- 
tes-aux-lettres'', Collège de St- 
Boniface. Les recueils, dont la 


seulement la pensée mais sur- 
tout l'émotion, la vibration de 
tout l'être, l'émotion des sens et 
Ja lucidité intellectuelle” Et le 
Rév. Père Surprenant a su utili- 
ser dans sa classe ce moyen mer- 


affoleront pas dans | 


Aucun livre, sans doute, exer- | C'est toujours lui qui fait obscu- 

i rément basculer mes décisions. 
Je le sais après coup. J'écris ce 
livre pour un inconnu qui me 
ira dans le train ,, .” 

C'est pourquoi les Editions du 
Jour ont publié “Sous le soleil 
de la pitié” en format de poche 
et qu'on l’a mis en vente à $1.00 
dans les gares, les dépôts de 
journaux et les librairies. (Dis- 
tributeur: La Compagnie de Pu- 
blication de La Patrie Limitée 
au 180 est, rue Ste-Catherine, 
Montréal.) 


| cera une influence plus profon- 
|de que le deuxième livre du 
| Frère Untel, maintenant connu 
|sous le nom de Jean-Paul Des- 
| biens, 


“Sous le soleil de la pitié”, qui 
| vient de paraître aux Editions 
du Jour, est un livre aussi dif- 
férent que possible des mémo- 
rables ‘“Insolences”. Mais les 
deux ouvrages se ressemblent 
sur un point, essentiel: il nous 
de aux tripes de la première 

la dernière ligne. Même ceux 
we n'ont jamais connu le Frère 

ntel de chair et d'os ont l'im- 
| pression très forte, violente, de 
retrouver, en le lisant, un vieil 
ami, tout plein de tendresse, de 
santé et de bonne humeur, 

“J'ai toujours rêvé, écrit-il 
dans son introduction, d'un in- 
connu qui me lirait dans le train, 
qui se reconnaîtrait dans ce que 
j'écris et qui en serait aidé à 
vivre plus avant.” 

Vous ne rêvez pas, mon frè- 
re: c'est vrai. Et c'est vrai pour 
l’intellectuel un peu las, com- 
me c’est vrai pour l’ouvrier dont 
on dit qu’il ne lit jamais rien... 
L'un et l’autre s'étaient retrou- 
vés dans les “Insolences” et se 
retrouveront encore ‘Sous le 
soleil de la pitié”, Vous les ferez 
rire, souvent vous les ferez pen- 
en ce qui est déjà plus diffi- 
cile, 

“J'écrirai à découvert, dit en- 
core Jean-Paul Desbiens, Cer- 
tes, j'y trouve ma joie, une joie 
de jeune chien qui s’ébroue dans 
les mots et qui s'en jette par- 


| L'OECUMENISME 


EN ALLEMAGNE 

_PADERBORN (CCC) Le car- 
dinal Jaeger, archevêque de Pa- 
derborn, a annoncé à une cen- 
taine de jounnalistes et de théo- 
logiens qui participaient à la 
dixième réunion des informa- 
teurs protestants et catholiques, 
que j'épiscopat allemand a ins- 
titué un “bureau de contact”, 
chargé de promouvoir le dialo- 
gue avec l'Eglise évangélique 
d'Allemagne, 

Le cardinal a précisé que le 
baptême sous condition serait 
l'un des premiers problèmes 
étudiés par ce bureau. À ce su- 
jet, son archevêché et l'Eglise 
évangélique de Westphalie sont 
déjà parvenus à un accord, étant 
hien entendu que l'Eglise de 
Westphalie baptise au nom de 
la Trinité et par aspersion d’eau. 
En retour, l’Eglise catholique 


rythmés et des vers libres ,,, 


Dans la photo de gauche l’on voit M. Georges Laber 


un poème de 


coux ou de Gérald Dupont, à 


présentation est soignée, se ven- | veilleux de compréhension et de 


c , gérant de la Librairie Lumen, qui lit 
occasion du lancement officiel de leurs 


oeuvres poétiques, la semaine dernière; à droite, les poètes sont avec leur professeur, le KR. P, Sur- 


prenant, 


rapprochement, puisque ses élè-|] 11 y eut cette année plusieurs, Pour terminer, un petit poème 
ves ont écrit environ 129 es | manifestations culturelles de la de Martial ,,, 
chacun cette année, De fait, les | part des jeunes. Bravo! La jeu- dés He 
plus valables ont été colligés en|nesse vit, s'exprime, c’est un Latines 0 
une plaquette, “Visages”, résul-| signe de santé. Même si leurs #7: vi st , 
nr ml + 27" "4 Ne 
proiess 8, 
A la même rencontre nous il ne faut pas les brimer, mais je veux voir 


pouvions visiter une exposition 
de 29 peintures, créations des 
vingt-neuf étudiants de Belles- 
Lettres et, tout en buvant le 
café, nous avions l’occasion de 


dans cette région cesse de bap- | jaser avec eux de leurs travaux 
tiser sous condition les convertis | de l'année, Ce fut une soirée 
du protestantisme, 


avant d'échoir 
ton beau miroir 
ta belle gloire 


croire fermement que le jeune 
qui s'ouvre à la beauté des for- 
mes, à l'expression de l'esprit, à 
l'invention créatrice se dispose à 
comprendre quelque chose de la 


liberté , , . humaine et chré- 


regarder ton ôme 
espérer ta flamme 
oublier ce drame 


amicale et rajeunissante! 


tienne, 


que tu es femme. 


Points saillants du mémoire des Instituteurs, 


L'Association des Instituteurs 
de Langue Française du 
Manitoba 

Le mémoire présenté par l’As- 
sociation des Instituteurs de 
Langue Française du Manitoba 
à la Commission royale d’enqué- 
| te sur le Bilinguisme et le Bicul- 
turalisme contient: une Introduc- 
tion, un Préambule, un Exposé 
|de la Situation scolaire des Ca- 
nadiens français du Manitoba, 
des Recommandations et une 
Conclusion. 


INTRODUCTION: Fondée en 
1922, groupant quelque 575 
membres, l'Association a pour 
but de sauvegarder leurs inté- 
rêts. Sa mission première, sous 
l'égide de V'AECFM qui lui 
donne sa raison d'être, est de 
transmettre le patrimoine lin- 
guistique et culturel français aux 
élèves canadiens-français fré- 
quentant les écoles des centres 


congrès annuels, elle joue un rô- 
le de supplément à un Institut 
de Pédagogie, en fournissant des 
cours comprimés de méthodolo- 
gie de l'enseignement du fran- 
çais. Ces congrès donnent suite 
à des réunions pédagogiques ré- 
gionales où sont étudiés certains 
aspects de l’enseignement du 

ançais. L'Association 
| aussi un bulletin trimestriel qui 


français de la province, Par ses| 


rédige | 


| maintient un contact français | 


entre les instituteurs, nourrit 
[leur pensée française et publie 
| des études pédagogiques. 


PREAMBULE: Rappel de 
l'art. 133 de l’Acte de l’Améri- 
ique Britannique du 
| (1867) et de l'art. 22 de l’Acte 
|du Manitoba (1870), “présage 


{heureux d’un avenir ensoleillé 


| où, partout au Canada, les deux 


| groupes etliniques seraient par- 


| immense corporation national 
| Mais l'histoire du premier cen- 
| tenaire se solde par un déficit 
\0table pour les groupes mino- 


Nord 


tenaires à parts entières de cette | 


“systématiquement transgresser 
la loi scolaire manitobaine du- 
rant quelque 45 ans”, voilà un 
fait bien significatif! 

Motif d'espoir au Manitoba 
français: le gouvernement fédé- 
ral actuel n’a pas du tout mis en 
cause, dans le mandat donné à 
la commission Laurendeau-Dun- 
ton, le principe fondamental de 
légalité entre les deux parte- 
naires fondateurs de la Confédé- 
ration, et donc, en 1964 comme 
en 1867, on peut croire que 
“dans l'esprit du gouvernement”? 
les Canadiens français de la dis- 
persion font toujours bloc solide 
avec ceux du Québec et sont 
censés être considérés comme 
des partenaires à parts entières 
du groupe anglophone canadien 
d’un océan à l'autre. 

Toutefois, ce même mandat 
reconnait “implicitement” que 
cette Confédération ne fut pas 
un aboutissement mais une sim- 
ple ébauche de solution et règle- 
ment. Il réclame une enquête et 
un rapport sur l’état présent du 
bilinguisme et du biculturalisme 
au Canada, et des recommanda- 
tions sur les mesures à prendre 
pour que la Confédération se 
développe d’après le principe de 
l'égalité entre les deux peuples 
qui l'ont fondée. 


BICULTURALISME ET BI-| 


LINGUISME: Cette partie du 
mémoire contient des considéra- 
ti au sujet des deux peuples 
fondateurs, tributaires chacun 
de deux histoires et de deux géo- 
graphies, et aussi au sujet des 
s groupes ethniques qui ont 
doptio 


n. En voici la conclusion: 
tte opiniâtreté à vouloir se 
erpétuer comme groupe mino- 
re vivant et actif, on ne la 
trouve vraiment que chez les 
Canadiens français. Jamais ils 
n'ont perdu conscience de leurs 
antécédents historiques, jamais 
ils ne cessèrent de renoncer à la 
’est de force qu'ils arra- 


he) 


du Canada leur patrie d’'a- | 


bird watching’'. Le disque | 
|p 


et à contretemps. Ce fut un tour 
de force que la survie des Cana- 
diens français dans l'Ouest . .. 
li se perpétue, certes, et même 
si l'on doit admettre un fléchis- 
sement uvantable dans la ré- 
sistance à une ambiance corro- 
sive de tous les instants, même si 
la volonté s'étiole en bien des 
quartiers, il en est encore pour 
croire que tout est loin d'être 
fini. Qui sait? La Commission 
royale serait-elle appelée à per- 
pétuer ce miracle.” 
SITUATION SCOLAIRE: Ici 
le mémoire rappelle les grands 
faits historiques des “arrange- 
ments Laurier-Greenway”’, de la 
fondation de l'AECFM en 1916 
par 1,200 délégués de tous les 
centres français du Manitoba, de 
l'héroïsme des instituteurs reli- 
gieux et laïcs pour maintenir 
dans l’école le français, mais il 
montre surtout qu'on fut long- 
temps à l'heure des toutes petites 
commissions scolaires, de ia pe- 
tite école rurale, des années 
d'étude ne dépassant pas la 8e, 
étc. Puis c’est le moment de la 
consolidation des écoles, et de 


8 
Héblons, en 1959” qui dote les 


condaires dans leurs grands cen- 
tres, “où nos élèves seraient en 
nombre assez important 
| que l'atmosphère de l'école de- 
meurât française, pour que toute 
notre équipe enseignante occu- 


missaires des grandes divisions 
relevant 
cés biens avec une certaine lati- 
tude”’. 

| Cependant, continue le mé- 
moire, ‘“‘il se produisit chez nous 
une transformation, tellement 
| imperceptible à la vérité, que les 
| visiteurs français des écoles eux- 
mêmes ne s’en aperçuremt que 
sur le tard”. L'AECFM, par son 
|comité de fonctionnement sco- 
| laire, réclamait encore en 1941 


“la répartition de la carte géo- | 
hique scolaire en grandes| 


Canadiens français d'écoles se-| 


pour | 


pât les eux, pour que nos com- | 


d'eux administrassent | 


tous les élèves comprenaient 
l'anglais, que les manuels étaient 
tous anglais, que les examens du 
Département devaient être écrits 
en anglais, Donc ‘on en est arri- 
vé, par nous-mêmes, sans qu'au- 
cune pression soit faite sur nous 
de l'extérieur, à observer une loi 
qui, en 1916, tentait précisément 
de nous asservir de la même fa- 
çon, et à laquelle la génération 
d'alors s'était opposée si glo- 
rieusement”, Donc, dès que la 
période de français et celle du 
catéchisme sont terminées, ‘nos 
écoles sont des écoles unilingues 
de langue anglaise et forment 
des élèves ‘anglais dont la lan- 
gue seconde, la langue d'em- 
prunt, est bel et bien le fran- 
çais”’, 

Mais ‘nous voulons que ça 
| change. Nous voulons que le 
|français redevienne la langue 
| maternelle, la langue dans la- 

quelle on étudie, on joue, on 
| s'irrite, on rêve. Il n'y a de salut 
que par l'école”. 
| RECOMMANDATIONS: En 
conséquence, le mémoire pro- 
pose les recommandations sui- 
vantes: 
1—Un institut pédagogique 
français. 

2—Manuels français. 
| A—Rédaction des question- 
|naires d'examens du Départe- 
ment dans les deux langues offi- 
|cielles, comme au Nouveau- 

Brunswick, ou qu'on en tire des 
| copies françaises pour les élèves 
de nos écoles. 

4—Inspecteurs officiels “bilin- 
gues”’ dans les arrondissements 
français, avec mission, au moins 
tacite, de pousser par leurs en- 
couragements les fondés de pou- 


la langue française dans leurs 
classes. 

5—Formation d’un comité 
français d'instruction publique, 
dirigé exclusivement par 


es 


instituteurs canadiens - français, | 


nommés par l’AECFM, et ayant 


voir à utiliser à grands renforts ! 


devant la Commission d'enquête Laurendeau-Dunton 


à ja seule province de Québec. 
Dans l'optique d'une saine Con- 
fédération, nous ne pouvons 

lus, ici au Manitoba plus qu'ail- 
Due, nous contenter de conces- 
sions qui sont autant de miettes 
tombant de la table du riche, ou 
de pourboires dont on gratifie 
| notre respectueux silence. Nous 
voulons les réformes essentielles, 
dans tous les domaines, certes, 
mais particulièrement dans tout 
ce qui touche de près ou de loin 
le domaine de FAeon 

Ce document est signé, au 
nom du comité exécutif de l’As- 
sociation des Instituteurs, par 
Soeur Jacques-Fernand et M. 
Joseph Desrosiers, alors prési- 
dente et vice-président. 


TRIBUNE LIBRE 


THE DIOCESE OF 
RUPERT'S LAND 


Anglican Centre 


302 - 257 Smith Street 
Winnipeg 1, Canada 
Diocesan Administration 
Phone 942-7371 
Anglican Social Service 
Phone 947-1665 

le 21 mai, 1965. 
Monsieur Roméo Bédard, 
Rédacteur, 
La Liberté et Le Patriote, . 
619 McDermott Avenue, 
Winnipeg 2, Manitoba. 
Cher Monsieur: 
J'ai l'honneur de vous en- 
voyer, ci-incluses, deux copies 
ide la traduction française de 
notre soumission, cette semaine, 
| à la commission royale sur le 


\ bilinguisme et le biculturalisme, 
| comme j'ai promis au téléphone. 

Vous remarquerez que notre 
| rapport a été préparé ii y a une 
| année, mais les membres de no- 
|tre comité diocésain ont décidé 
avant la visite actuelle de la 
| commission royale que leurs re- 


toute la latitude voulue pour |cherches et leurs recommanda- 
s'adjoindre des pros, 2n | tions restent tout à fait courants. 
linguistique ou autres disciplines ‘agréer. cher 
A FR Pres 
6—Instauration d'un ministère | timents ébrd ait 
culturel fédéral, avec sous-minis- | °° GE A à 
tère responsable des problèmes | Allan J. Barker, 
des minorités françaises du pays. Directeur des 
CONCLUSION: La Confédé- Services Sociales. 
ration n'est vraiment qu'une | AJB:VS 
drôlerk méchante si on persiste PS: Je vous envoie aussi, Ci- 
à vouloir cantonner l'expression | incluses, deux copies de notre 
française de la culture française ; rapport en anglais. 


À ne moe 


L 
| 


Je sus avec ke plus grand in-| 
térét le résumé du livre du R.! 
P Gontran Laviolette, O.M.I., | 


[ment intéressée si je n'avais 
| moi-même, comme vous le sa- 
VEz, par un écrit précédent sur 
cétle bande indienne, pris un] 
| contact direct avec les habitants | 
manitobains de cetle secte in-| 
dienne | 


| Je désire donc vous entrete- | 
|nir en ce moment d'une autse 
Lexpérience inoubliable vécue! 
sur cetle réserve, où ma famil- | 
le et moi-même étions les seuls 
Blancs 

Dans ce dessin, vous voyez différents objets qui ont tous La mort est pour tous les In- 


quelque chose de commun, ex deux. Savez-vous quels objets | diens très impressionnable. Ils 
n'a { pas à cette série? |ont assurément la crovance in-| 
Solution: le pinceau et la pipe. Maman a besoin des autres objets | tense de l'immortalité. Ils ont| 


pour faire sa couture, l'conservé, avec l'adaptation des | 


1 Q : 
dns 


Y\ LAN 4 î | 
LL LT EME 


auteur des “Sioux du Canada”, | ti 
qui passe dans le “Indian Mis-| 
sonary Record”, Je suppose que 
je serais pas aussi ardem- 


LA LIBERTE 


nouvelles méthodes 
chez eux par 


nmilirées 
éducation 
“ionnaire €k Core 
n de jeurs anciennes coulu- 
mes, qui montre Nustc 
incroyaDiement Cormpiiquée 
la Vie de leur grande nal 
Voici que, une fois par année 
et Je parie Ge ceile année com 
me des autres, LU y a sur les ré 
serves de Griswold et de Pipe. 
stone une cérémonie bizarre 
mails trés bien organisée avec 
céiébrations spéciaies pour ho- 
norer les morts de la tribu 
Comme on m'a fait le rare 
honneur de participer à une de 
ces fêtes, je lournerai les pages 
de ma mémoire au 2 juin 1955 
our vous décrire le “Flower 
y” de Pipestone, réserve 
d'Oak Lake, Manitoba, à quel- 
ques milles de Virden, 


Préparatifs 


Depuis longlemps, même les 
plus misérables se préparaient 
au grand jour mémorable des 
morts, Les femmes et les vieil- 
lards avaient balayé le cimetiè- 
re, pour ainsi dire, de toute im- 
pureté, Les croix avaient été 
blanchies à la chaux (cette com- 
modité coûtait trop cher pour 
blanchir leur maison). 


! 
un s 


ne 


de 


e 


rs 


Le 


Les femmes, les mois précé- | 


dents, avaient fait quelques éco- 


| nomies sur l'achat des provisions 


mensuelles pour marchander du 


| papier “crêépé” de toutes les cou- 
| leurs, surtout les trés voyantes, 


Depuis longtemps, les enfants 
gardaient les ficelles, les bro- 
ches trouvées un peu partout, 
voire même les boîtes de confi- 
tures ou de poudre à pâle, que 
l'on taillait en cercles pour faire 
des bases de couronnes. On à- 
massait surtout, si c'était pos- 


| qui le sont devenus par néces- | 
| sile. 


| 


1 


sible, des marchandises qui ne| 


comptaient pas dans la liste ha- 


bituelle des produits, mais de} 


qualité (pour eux), de fantaisie 
et de luxe, Même ce qui parai- 
trait pour nous des victuailles 
bien ordinaires, étaient pour ces 


pauvres gens des achats de luxe. | 


Les grand-mères surtout a-! 
vaient le don des cachettes; bien | 


chanceuses si les souris ou les 
enfants ne réussissaient pas à 
découvrir leur ‘“‘awapo”. J'ai vu 
une vieille enterrer une boîte de 
cette façon. Or, le jour désigné 
approchait. Pour éviter la con- 
fusion, cette réserve où j’ensei- 
gnais choisissait le 2 juin. Inu- 
tile de se formaliser, cette jour- 
née-là, notre classe était vide. 

J'avais bien vu des pow-wows 
avec des symbolismes compli- 
qués que j'espère vous raconter 
plus tard, mais cette fois-ci tout 
était facile à comprendre en sui- 
vant la routine du jour, Tout 
le monde se levait avec le soleil. 
Pour des gens qui sont souvent 
inconscients de l'heure, qui pos- 
sèdent rarement un réveille-ma- 
tin ou une horloge, cela était 
routine. 

Comme le ménage de Noël 
ou de Pâques est pour nous 
très important, le grand jour 
des Indiens était assurément le 


Les progrès de la Science 


ES 


“«;; 
mare NN 
L'ORIENT SE RENCONTRENT. AQ Le ia tag isa 

” Ps 


| —PAR EXEMPLE. f 


21 M bi ET # : 
(SNSUITE, LE MÉLANGE EST FILTRÉ, PÊTEN, 
TIGES ET CUIT DANS UN FOUR DE T 


Les merveilles de la nature! 


Le meloe ne connait pas les soucis de la paternité: 
fl abandonne tout simplement sa progéniture! Condamnée 
a se nourrir elle-même, la larve avec raffinement para- 
site sur l'abeille sauvage. Son existence aventureuse com- 
mence des la sortie de l'oeuf. Grimpant le long de la tige, 
elle commence par se nicher dans une fleur et y attend 
patiemment qu'une abeille, par hasard, vienne lui rendre 


l'oeuf, le mange, et la coquille 


lui sert d'embarcation, Et 


entre-temps, notre larve s’est transformée et ne se nourrit 
plus que de miel. Encore deux mues, et la voilà adulte... 
Mais il arrive bien sûr qu'au lieu de s'accrocher à quelque 
abeille solitaire, notre aventurière se trompe d'insecte: 
elle est alors irrémédiablement perdue! S'est-elle accro- 
chée à un faux bourdon, ce n'est pas si grave: elle réussit 


visite. La larve alors s'agrippe solidement au corps velu: 
c'est pour cette passagère clandestine un moyen de trans- 


port idéal! 


L'abeille solitaire tôt ou tard pondra ses oeufs dans 
une alvéole qu'auparavant elle aura remplie de miel: c'est 
pour la larve le moment de la quitter. Elle bondit . . . si 
elle atterrit dans le miel gluant, évidemment, elle se noye 
+. . mais si elle a bien raleulé son saut, elle se pose sur 


en général à sauter sur la femelle au moment de l'accou- 
plement. Pas question non plus d’avoir frères ou soeurs: 
il n'y a dans le nil de la nourriture que pour une larve 
seule. 

Rien d'étonnant done que notre scarabéide ponde 
environ 4,000 oeufs: c’est que le sort incertain n'offre qu'a 
bien peu de larves toutes les chances necessaires à leur 
developpement , ,, Î 


T | 
! = 


E 


Flower Day”, car 

des VULES à l'EXICTIEUT et aux 
réserves avoisinantes Il faut 
mentionner que bien des maisons 
éta.ent ra LsonnaDiermenNt pro- 


pres 


mas NL y en avall qui se 
niaient de Dalayer sous 1€ 
! 1 de couvrir les boîtes em- 
puées dans un coin. Leurs de- 
meures eéiaiemt, pour 1la majo- 
re, petles el 
meublées. Les familles plus pros- 
pères, qui avaient des pelils em- 


plois sur les fermes avoisinantes, 
se trouvaient des meubles d'oc- 
casion lei et là, mais sur cette 


réserve où la pêche et la prise 
au piège eélalent presque eépuil- 
sées, la vie était bien difficile; 
le mince revenu provenait par- 
fois de la vente d'une corde de 
bois ou d'une corbeille de jonc, 
Les vieilles tressaient des cata- 
lognes et on vivait, d'une allo- 
cation à l'autre, en se serrant la 
ceinture la dernière semaine du 
mois, Mais pour “Flower Day”, 
et avec un courage incontesla- 
ble, on avait quand même fait 
des sacrifices inouis pour con- 
server l'honneur de ce jour. Re- 
tournons-y, Vous verrez. 

Vers 7 h., les voitures étaient 
en branie, je dis voitures . .. 
Je parle des: squelettes ambu- 
lants de vieilles autos réparées 
sur la réserve même, Le Sioux 
et même les autres Indiens sont, 
je crois, des maitres-mécaniciens 


Les vieilles voitures font 
une file lente vers l'endroit d 
rencontre, Les vieux préfèrent 
encore les chevaux qu'ils enru- 
bannent de guirlandes ce jour- 
là, car eux aussi passeront la 
journée aux abords du cime- 
tière. On va saluer les morts. 
On dit que dans les Dakotas, 
en générations passées, quand 
le chef mourait, on enterrait 
avec lui son cheval. Ici on n'a 
jamais poussé si loin la coutu- 
me, mais pour le reste on se 
borre à faire chaque année ia 
même cérémonie, 

Le cimetière est ‘’pimpant”, 
Toutes les croix ont été redres- 
sées et repeintes. À même le 
sol, on a planté des fleurs arti- 
ficielles dressées sur des tiges 
solides. :l y en a pour tous les 
goûts. Quels coloris! Des roses 
violettes, des églantines bleues 
et des feuilles de papier vert 
criant et si peu naturel, Cepen- 
dant, le tout, en vue À gere 
donne un aspect formidable. La 
clôture aussi a été resserrée et 
les piquets remplacés. L'impor- 
tant est qu’il n'y ait qu'une en- 
trée. Pour le moment, la bar- 
rière en est close, et de chaque 
côté on a planté des arbres bien 
fournis de feuilles, comme nous 
le faisons à l’occasion de la 
Fête-Dieu, Des jeunes sont assi- 
gnés pour surveiller cette entrée, 
car n'entre pas qui veut ou a- 
vant le temps propice. IL faut 
attendre que la foule soit eom- 
plète et intacte. 

La cérémonie 

Ils y sont tous. Le chef (que 
je connais très bien) ouvre la 
cérémonie. Il fume une pipe or- 
dinaire, mais qui représente le 
calumet de paix, et une fumée 
pointe aux quatre coins cardi- 
naux; il passe ensuite la pipe 
aux conseillers, Tout cela se 
déroule en silence, On entend 
quelques toux et quelques plain- 
tes d'enfants, Les adultes ne 
parlent pas. Le chef entonne, 
en langue siouse, un hymne 
bien monotone et bien long. 
Puis chacun se rend à la tom- 
be de ses morts. Tous tiennent 
des paquets qu’ils vont présen- 
ter et un sosie de la person- 
ne morte. S'il s'agit du décès 
d'une fillette de 14 ans, on 
empruntera une fillette du mé- 
me âge, et si possible, qui res- 
semble quelque peu à la dispa- 
rue; comme ils sont tous ou pres- 
que tous parents, cela n'est pas 
difficile, Pour l’occasion, des vé- 
tements nouveaux ont été offerts 
à la remplaçante, tenant compte 
autant que possible des goûts 
de la disparue. Là aussi on chan- 
te encore. 

Les catholiques se signent et 
récitent des prières plus com- 
préhensibles. Puis on sert le cou- 
vert dans le cimetière, Ce repas 
est plus copieux que celui qu'on 
mange à la maison. On a acheté 
du pain, ce qui est rare, sauf 
pour les familles plus fortunées 
et qui reçoivent un petit salaire. 
Il y a des viandes sauvages 
bouillies, des pommes de terre, 
des bouillons dans lesquels on 
verse des pots de soupe aux 
légumes, puis des fruits, des bis- 
cuits et des bonbons. 

On mange, on chante et on 
jase avec les visiteurs toute la 
journée, Quelques fortunés, pro- 
priétaires de caméras, prennent 
des photos du groupe ou de la 
tombe individuelle, Les vieux, 
accroupis en cercles, fument à 
longues touches des anciennes 
pipes. Toutes les femmes fument 
des cigarettes qu'elles préparent 
avec leurs papiers et pots de 
tabac. J'ai vu des enfanis très 
jeunes finir de fumer les bouts 
de cigarettes aux yeux de leurs 
parents qui trouvaient cela fort 
amusant. Ainsi se passe la jour- 
née jusqu’au coucher du soleil. 

Dernier tribut 

Le dernier tribut commence 
avant la tombée de l'astre d’or. 
On se recueille de nouveau et 
on enlace les bras de l’un croi- 
sant les bras de l’autre. IL y a 
des pleureuses qui se lamentent 
à petits cris plaintifs. J'y ai vu 
de vraies larmes; c'est l’adieu 
jusqu'au prochain “Flower 
Day”. Pour que le tableau soit 
intact, nous nous sommes reti- 
rés discrètement à l'extérieur, 
déjà bien privilégiés d’avoir 
invités à ce spectacle. La filée 
recommence et les vieilles autos 
se suivent sur les routes tor- 
tueuses des collines. On a fait 
son devoir: on a bien mangé, 
on a respecté ses morts, on a 
porté à la limite la courtoisie 
aux visiteurs et on a même in- 
vité l’institutrice. Donc tout ira 
bien. Et la réserve recommence 
sa petite vie si souvent mono- 
tone. On aura du plaisir à l’été 
quand on ira cueillir des fruits 
au-delà des frontières et qu’on 
rapportera de vrais souvenirs 
des pays sioux. Une plume d'ai- 
gle par exempie. 

J'y pense chaque année le 2 


juin. 
Manie TOBLE, _ 


y avait | 


piloyabiement | 


PATRIOTE 


‘Flower Day”, coutume des Sioux Nouveautés à l 


sue } 


91481 Rét 
Vincent H. Norway. 

R — Dessarre, Eve. Goli ou 
le chant du soir. 

R -- Quine, Carokne 
et le dragon de feu. 


Malmstrom 


Alice 


| Enfants 
| M 9 — Bernage, Berthe, Gi- 
| boulee antiquaire. 
| S 12 — L'histoire de l'aute- 
mobile. 

92 9 —— Pagnol, Marcel, Sou- 
venirs d'enfance. 


| 

Le saut et le grimper à la 
corde lisse sont les deux sports 
ique pratiquent couramment les 
| msectes, en dehors de là nage qui 
est propre à certains d'entre eux 


| Parmi les Coléoptères, les tau- 
[pins ont une méthode de saut qui 
ne fait nullement appel aux pat- 
tes postérieures. Elle ne leur sert 
d'ailleurs qu'à se remettre en 
{bonne position lorsque, par ha- 
|sard, ils sont tombés sur le dos 
| On les voit alors bomber le torse, 
Is'arc-bouter sur la tête et la 
|queue, puis, tout à coup, se dé- 
|tendre avec un petit bruit sec qui 
{leur a fait donner les sobriquets 
|de tape-marteau, toque-maillet, 
forgerons, etc. Projetés en l'air, 
| ils retombent sur le ventre . 
ou sur le dos; dans ce dernier cas 
ils recommencent à sauter. 


\sur la vie des scarabés, Paulian 
|raconte l'histoire de certaines 
|‘graines sauteuses” vendues un 
|jour à Chicago par un bateleur 
forain. Ces graines sauteuses 
étaient bien de véritables graines 


|quoiqu'elles continssent chacune, | 


|à la place de leur amande, une 


a découvert, depuis, d’autres 
exemples de larves vivant enfer- 
mées dans un abri et capables de 


moins étendus. ‘‘Ces bonds, écrit 


ne s'effectuent que lorsque, ex- 
posée aux rayons du soleil sur 
le sol surchauffé, la larve ne se 
|sent pas à l'aise. Elle bondit et, 
le hasard aidant, elle finit par se 
mettre à l'ombre. Alors les bonds 
cessent et l’évolution normale de 
la larve peut se poursuivre.” 
Passant des sauteurs aux grim- 
peurs, nous trouvons en pre- 


Quelle est la ville du 


|chenille de microlépidoptère. On | 


lui infliger des sauts plus ou 


Paulian, ne sont pas inutiles; ils | 


bibliothèque 


Philosophie «+ Psychologie 


nitoce un 02 


de St-Boniface 


| Diaiectique du moi et de l'in 


027 — Vinet, Bernard. La bi. | conscient, 
bliotheque instrument de travail. 150.13 Carnegie Due 
131.34 Freud, Sigmund. | How lo Stop Worrying and 
Abrègé de psychanalyse, pas À lé . À 
136.1 Chauchard, Paul, | tion _ gs 
| Dr. L'équilibre sexuel. 161 — Leciereq, René. Traité 
PE ue Pn de la ts > Ÿ sgh à 
n Groupe Lyonnas Œ'Siu | 197 lé, Albert, OP. Vie 
to em phiosophiques & | sppective et chasteté. 
NT 'as . F 198 — Colette, Jacques, O.P 
M gl gone ee | Kierkegaard: la diffieulté d'être 
1 150.1 — Jung, Carl Gustav chrétien. 
nent meontesitennesss | Religion 
215 Corvez, Maurice. De 


Le sport chez les insectes 


la science à la foi: Teilhard de 
| Chardin, 
| 


240 Rahne Karl, SJ 
mière ligne les chenilles arpen-| Eléments de théologie spiri 
teuses, dont le fil de soie, éla-  tuelle, 
boré par les glandes maxillaires, 248 Poinsenet, M. D. The 
devient une corde lisse. ‘“’Nos ! rèse de Lisieux, temoin de la toi. 
arpenteuses, écrit Réaumur, ne! 250 Rahner, Kar. XXe 
se servent pas seulement d'une | siècle, siècle de grâce? Fonde 


semblable corde pour se suspen- 


| ments d'une theologie pastorale 


ldre un peu au-dessous d'une | pour notre temps. 

|feuille: elles s'en servent pour 250.1 Guerry, Mgr. Le lai- 
| descendre des plus hauts arbres | cat ouvrier. Sa mission aposto- 
et pour remonier jusqu'à la ci- | lique, 

me de ces mêmes arbres.” La 261 — Gerlaud, M. J. Cons 


descente se comprend aisément 
puisque le til s'allonge sous le 


poids du corps de la chenille. Un 


ingénieux mécanisme sert de 
frein, et c'est pourquoi l'on voit 
la chenille s'arrêter en 
quand il lui plaît, descendre avec 
la vitesse qu'elle désire et arri- 
ver au sol dans les meilleures 
| conditions 


génieux, s'ajoute celui de la 


l'air | 


4 | A ce mécanisme déjà fort in-| 
Dans son remarquable ouvrage 


|truire l'homme, 

262.12 Lécuyer, Joseph, 
CS.S.p. Etudes sur la collégia 
lité episcopale, 

270,6 —— Lortz, Joseph. The 
Reformation: A Problem for To- 


271.9 — Jeanne d'Arc, Soeur 
OP. Les religieuses dans l'Eglise 
| et dans le monde actuel, 

2819 - Clément, Olivier 
L'essor du christianisme orien- 


remontée, À la différence d'un | tal 


gymnaste qui grimpe à la corde, 
la chenille remonte, en effet, son 
if à mesure qu'elle s'élève, 
L'observation montre qu'elle 
|l'enroule autour de ses pattes 
Elle s'en débarrassera plus tard 
par des mouvements appropriés. 
Acrobates d'un autre genre, 
sont les chenilles qui se suspen- 
| dent au moyen d'une ceinture de 
|soie, avant de se transformer en 
chrysalides. La difficulté à vain- 
|cre ici — ingénieusement réso- 
lue dans les différents cas — 
consiste pour la chenille à se 
passer le fil de soie derrière le 
dos tout en l'attachant au sup- 
port à droite et à gauche. La 
ceinture est formée de plusieurs 
(fils, pour chacun desquels doit 
se répéter la difficultueuse opé- 
ration. 
(Extrait de Youvrage ‘la Vie des 
Animaux'', Larousse éditeur.) 


monde où la circulation 


cause le moins d'accidents? 


C'est Oslo. 5.47 pour cent de 
tués pour 100,000 habitants. 
Viennent ensuite Montréal 
(6.86), Londres (7.9), New York 
(7.13). Amsterdam, Lisbonne, 
Vienne, Copenhague, Le Caire, 
Rome accusent des pourcentages 
beaucoup plus élevés que Paris, 


Le calcul des 
probabilités, le “tiercé” 


Vous vous souvenez qu'à l'oc- 
casion d'un scandale intervenu 
à la fin de 1962 dans les milieux 
du turf parisien, certains jour- 
nalistes en mal de copie avaient 
prétendu découvrir des ‘failles’ 
dans la théorie de ce jeu. Il au- 
rait peut-être été exact de 
parler de failles dans sa prati- 
que, car, hélas! la théorie en 
est très simple: 14 chevaux, que 
l'on suppose d'abord d'égale va- 
leur, prennent le départ. Quelle 
est la probabilité pour le ticket 
pur eg les numéros 3,4,6 dans 

ordre d'être gagnant? 

Le nombre de cas possibles 
est le nombre total de permuta- 
tions de 14 chevaux, soit ‘‘fac- 
torielle 14” qui s'écrit ‘‘14!”, Et 
Je joueur va gagner lorsque les 
trois chevaux donnés arriveront 
premiers, accompagnés des 11 
derniers, classés dans n’impor- 
te quel ordre. Il y a donc “11!” 
cas favorables, soit une probabi- 
lité de: 11!/14! mu 12 x 13 x 14, 
soit une chance sur 2184. Si, 
bien sûr, le joueur n'avait pas 
été obligé de préciser l'ordre 
d'arrivée des 3 premiers, il eût 
augmenté le nombre des cas fa- 
vorables, toute permutation des 
3 premiers chevaux étant pour 
Jui désormais gagnante. Il y en 
a 3! — 6. Et le turfiste a 6 chan- 
ces sur 2184 ou 1 chance sur 
364 de gagner. 

Tout cela suppose que chaque 
cheval a la même chance d’ar- 
river en tête, Mais chacun sait 
qu'il n'en est pas ainsi, car l’a- 
dresse du jockey, la forme de 
sa monture, l’état du terrain 
font que Saxophone passera pro- 
bablement Clysopompe, et il ne 
faut plus attribuer la même pro- 
babilité à chaque cheval. L'ana- 
lyse des cas possibles et des cas 
favorables se complique un peu, 
mais sans changer ni de nature 
ni de principe. 

Il faut tenir compte de l'agré- 
ment que ressent le joueur à la 
perspective de forcer le sort par 
un choix judicieux, en fonction 
des ‘tuyaux’ qu'il possède; de 
qu’ est ainsi en 
état de nourrir jusqu'à la pro- 
clamation des résultats; finale- 
ment, de ce qu’il ne touche que, 
divisée par le nombre de ga- 
gnants, la totalité des enjeux 
amputée des droits, des taxes, 


des frais — c'est-à-dire généra- 
lement assez peu. 

Peut-être faut-il insister sur 
ce int: il convient de bien 
distinguer entre les chances de 
gagner (qui posent un problème 
de pure probabilité et dépendent 
des paramètres propres de la 
course: cheval, jockey, terrain) 
et le gain effectivement encaissé 
(qui provient de la répartition 
des enjeux des autres parieurs). 
Cette répartition devrait suivre 
à peu près la cote que le public 
et les experts attribuent à un 
cheval, de sorte que le favori 
rapporte assez peu et l'outsider 
beaucoup. En fait, de nombreux 
turfistes dédaignent les gains 
faibles. et jouent le ‘“locard'”’; 
d'où des surprises parfois amè- 
res el cetle constatation sans 
doute exacte qu'en jouant tou- 
jours les favoris on peut espé- 
rer un gain de 3 à 4 pour cent 
par an. 

(Extrait de “la Science con- 


temporaine” qui it actuelle- 
ment par fase à la Librai- 
ny Larousse } 


crit en sixième position. Aucune 
statistique ne mentionne Venise, 
qui doit être hors concours, 


Fi savez-vous à quelle date 
une automobile fut équipée pour 
la première fois de pneumati- 
ques? 

En 1895. Cette automobile 
s'appelait l’Eclair, Son construc- 
teur l'engagea dans la grande 
épreuve Paris-Bordeaux - Paris, 
Durant la course, les pneuma- 
tiques durent être changés tous 
les 150 kilomètres. De ce fait, 
elle prit un tel retard sur les 
voitures concurrentes qu'elie fut 
disqualifiée. 

Savez-vous enfin où furent 
établis les pramiers sens uni- 
ques? 

À Pompéi. Car la création des 
sens uniques est beaucoup plus 
ancienne qu'on le suppose, 


On voit à l’angle de certaines 
rues étroites de Pompéi des 
pierres sur lesquelles sont gra- 
vés des chars attelés de chevaux, 
Tout au long d'ure même voie, 
les chars étaient dirigés dans le 
même sens, Dans les rues pa- 
rallèles, ils étaient en sens con- 
traire, Il s'agit là incontestable- 
ment d'indications de sens uni- 
ques dans les voies où deux 
chars ne pouvaient se eroiser, 
(Informations Larousse) 


Il y a 160 ans naissait 
Ferdinand de Lesseps 


L'ouverture du canal de Suez 
fut un des grands événements 
du dix-neuvième siècle. Lesseps 
avait pu en mener à bien les 
travaux depuis 1859 grâce d'a- 
bord à l'appui du Khédive, en- 
suite grâce à la protection de 
l'impératrice Eugénie, sa cou- 
sine, et de Napoléon III. 

C'était donc justice que l'oeu- 
vre du grand Français fût s0- 
lennellement inaugurée par l’'im- 
pératrice. Elle fit un voyage 
triomphal de Venise à Constan- 
tinople, puis à Alexandrie et au 
Caire, où le Khédive Ismaïl lui 
offrit une hospitalité somptueuse. 

Une foule des Mille et Une 
Nuits, où l'Orient et l'Occident 
se méêlaient, peuplait le désert 
dans l'attente du cortège. Fro- 
mentin, Théophile Gautier 
épiaient les ‘femmes en blanc” 
ou les “seigneurs musulmans”, 
avec leurs tapis, leur vaisselle, 
leur suite, leurs dromadaires, 
leurs chevaux, leurs moutons, 

Le yacht impérial, l’Aigle, fit 
son entrée au son du canon, pré- 


parmi lesquels on remarquait les 
yachts de l’empereur d'Autriche, 
des princes Prusse et des 
Pays-Bas, des ambassadeurs 
d'Angleterre et de Russie. 
L'Europe fit cortège à l'Em- 
pire français. Et, cependant, le 
concert européen avait vécu, Les 
dernières et capitales transfor- 
mations du continent s'étaient 
effectuées sous Napoléon III: 
elles devaient s'achever contre 
lui et contre la France. 
(Extrait de “Histoire de France”, 
Larousse éditeur.) 


“L'oiseau matinal” 
au service des jeunes 


fois, le satellite “Oiseau matinal” 
a été mis au service des jeunes. 
Par son intermédiaire, une h- 


entre le Lycée Henri IV à Paris 
et le High Schooi de West Bend, 
dans le Wisconsin. 

Cette conversation à mis en 


mation purernent intellectuelle 
et abstraite des jeunes Fran- 
cais et la muitipliché des acti- 
vités À leurs cama- 


rades américains, 


qui, avee 8.28 pour cent, #ins- | 


‘€ 


cédant un cortège de 80 navires, | 


aison en duplex a été réalisée 


tumière le contraste entre la for- tion 


290 -— Semaine de Missiolo- 
gie, Devant les sectes non-chré- 
| tiennes. 

Sciences sociales-—Pedagogie 

300 —— Leclereq, Jacques. Du 
droit naturel à la sociologie. 

301.12 Sartin, Pierrette, 
La promotion des femmes. 

301.151 -—— Perruchot, Henri, 
La France et sa jeunesse. 

301.151 -—— Teindas, Georges 
La jeunesse dans la famille et 
| la société modernes, 

301,155 -— Browne, C. G., ed. 
Chefs et meneurs. Psychologie 
sociale de l'autorité et de la di- 
rection. 

301.243 — Friedman, Geor- 
| ges. Problèmes humains du ma- 
| chinisme industriel 
| 301.243 


| en Modernizing the Middle 
301.246 — Susini, Jean, Be- 
erets de la nr ee 
301.246 -— Vexliard, Alexan- 
dre. Introduction à la sociologie 


du vaga 4 
user, Philip M. 


bondage 

301.37 — Ha 
L'urbanisation en Amérique la- 
tine, 

301.411 — Pin, Emile, SJ. 
Pratique religieuse et classes s0- 
ciales dans une paroisse urbaine: 
Saint-Pothin de Lyon. 

301.427 -— Berge, André, Dr, 
Propos aux parents et aux édu- 
cateurs, 

301.427 -— Merlaud, André, 
L'enfant, sa famille, ses éduca- 
teurs. 

301.431 — Bloch, H. Les ban- 
des d'adolescents. 

3014510 —— Canada, Commis- 
sion Royale d'Enquéte, Bilin- 
guisme et biculturalisme, 

3014510 -— Hughes, Everett 
C. French Canada in Transition. 

3014510 -— Rioux, Marcel, 
French-Canadian Society. 

301.463 -— Broucker, José de, 
Le spoutnik et les affamés. 

309.44 -—— Dupeux, Georges. 
La société française, 1789-1960, 

309.47 — Sorlin, Pierre. La 
société soviétique, 1917-1964, 

309.5694 — Malraux, Clara. 
Civilisation du Kibbouts, 

321.841 -— Poppino, Rollie E, 
International Com m u n is m in 
Latin America, À History of the 
Movement, 1917-1963, 

323.2 —— Newman, Bernard, 
Le monde secret de l’espionnage. 

327 — Kennedy, John F, Le 
fardeau et la gloire, 

330.15 — Lajugie, Joseph. Les 
systèmes économiques, 

330.971 — Raynauld, André, 
Institutions économiques eana- 
diennes, 

364 — Chaulot, Paul. Le eri- 
me en France. 

364.2 — Resten, René, Dr, 
Caractérologie du eriminel. 

364.3 -— Dubuyst, Christian, 
Criminels et valeurs véeues. 
Etude clinique d'un groupe de 

nes criminels, 

371.335 — Cassirer, Henry R, 
La télévision et l’enseignement, 


371.425 — Ethier, Wilfrid, 
PSS, L'orientation scolaire et 
professionnelle, 


371.425 -— Rousselet, Michel. 
Qu'allons-nous faire de lui? 
Qu'allons-nous faire d'elle? De 
l'orientation de l'esprit à notre 
époque, 

395 — Fortin-Jacques, Mar- 
celle, Le savoir-vivre d'aujour- 
d'hui, 


Sciences pures 

506.9 —— Barjon, Louis, S.J, 
La carrière scientifique de Pier- 
re Teilhard de Chardin, 

537 — Loué, André, Installez 
et réparez votre électricité vous- 
même, 

551 — Combaluzier, Charles 
Introduction à la géologie. 

572.7 — Montagu, Ashley, 
| Les premiers âges de l’homme. 

573.3 — Alimen, M. H. Les 
origines de l'homme. 

574.8 — Ceccaty, Max de, La 
vie de la cellule à l’homme, 

575.01 —— Collin, Rémy. L'é- 
volution; hypothèses et proble- 
mes, ; 

Sciences appliquées 

612.6 Maternity Center 
Association, À Baby is Born, 
The Picture Story of Every- 
man's Beginning. 

613.2 — Plisnier, Emile, Je 
mange de la santé, Du repas 
quotidien à la cure de jeune. 

616.8 — Chauchard, Paul, Le 
| cerveau et la conscience, 
| 618.9 — Couture, Ernest, Dr, 


PARIS -— Pour la première | Croissance d'un an à six ans. 


| 629.287 — Henry, Georges. 
Dépannez, entretenez votre au- 


tomobile vous-meme, 


635.96 — Kroh, Patricia. 
Design With Flowers , , , Un- 
limited. 

651.7 -— Roodiman, Zelda. 


Effective Business Communica- 


695 — Robiliard, Jean. Ba- 
tissez votre maisonnette de 
week-end; aménagez jardins et 
terrasses. 


| 


(à suivre) 


{ 
| 
È 


_— PR. mo ns 


St-Boniloce, le 10 juin 1965 


Une esthéticienne 


mnt nuivi la poussière les ansèche, les hui- 
(kim freiner) et d'un anrin-|les se répandent eur le ouir che- 
gent. Ce dernier resserre les po- | velu 
res de la pe apr LE 


Pour le corn, Mme Dorval coiffure simpie, Elle conviendra 


conæile l'ernpion de ln mitai- 
ne de crn. ‘Elle active, dalle, 
la cireuation mnguine, prévient 
ln cellulite et fait un bien cons- 
dérabie", 
Protéger 

NL em très important, a pour- 
auivi l'esthéticienne, de ne ja- 
males appliquer le fond de teint 
directement eur la peau. Il obs- 


aussi bien pour bai que pour 
les ernpletres! 

Petits trucs 
Des pellicules font voire dé- 


æwpotr? Tous les sos glissez, 


à l'atde d'un coton ouate, de la 
ferme dans vos cheveux. Ce 
£argarkane fera des merveilles! 
De méme que Ja gelée royale, 

Toute femme devra connal- 


La mite peut ‘aérer” 
vos lainages d'hiver 


OTTAWA — La milite des vé-| couple de mois à deux ans ou 


vernents, à l'état larvaire, cause 
des dommagés considérables aux 
matériaux d'origine anbmmale, tels 
que es Damages (tapis, rem- 
bourrages, vétements, feutres de 
piano etc), fourrures, plumes et 
pos. 

Les quelques observations qui 
suivent sur le comportement et 
les moyens de luïle contre cet 
insecte sont de M. C. Graham 
MacNay, de la Direction de la 
recherche au minisiène de l'A- 
gricuiture du Canada. 

La larve de la tisseuse des vé- 
tements file des galeries soyeu- 
se dans kwaquellkes cle se cache 
pour æ nourrir, La chenille d2 la 
teigne porte-cas s'enrobe d'un 
fourreau au'éle traine partout 
où eîle prend sa nourriture, Les 
deux sont communes au Canada 
mais la larve de la mite des ta- 


dans les tisus qu'elle mange, y | 


est plutôt rare. 
La mite adulte des vêtements 
mesure moins d'un demi-pouce 


ai 


tendues eîïles sont d'un brun ar- 
genté. Ses chenilles sont luisan- 
tes et habituellement d'un blanc 
crémeux avec tête brune, Quand 
elles sont complétement dévelop 


pswries, qui creuse des geo | 


mag selon les conditions du mi- 
MAL, 


giene 

Pour éviter toute infestation, 
æ servir souvent et à fond de 
l'aspirateur à poussière, Détrui- 


ges, De temps à auire, pendre 


par une très journée 
d'été, soit par deux ou trois 
journées successives de tempé- 
ratures s0US Zéro, 

Examiner soigneusement dès 
livraison, les achats de maté- 
riaux susceptibles d'être infesies 
surtout s'ils sont usagés; faire 
aussi à l’occasion l'examen de 
ceux qui sont entreposés dans le 
grenier ou le soubassement. 

En € 
Faire nettoyer à sec les laina- 


ges avant de les entreposer. En- 


treposer les lainages, les fourru- 


, res, eic., dans des contenanis qui 
retiendront 


les vapeurs antimi- 


‘tes, Entre les couches de maté- 


riaux entreéposés, placer du pa- 


pas un entreposage sûr. 
Traitement antimite 
Le traitement des matériaux 


avec des insecticides les protège 


qu'ils soient lavés ou és 


pées, elles atteignent moins d'un | j'essaie sprl sur une petite 


demi-pouce de long, 


surface du matériel qu'on veut 


Des mites d'une espèce un peu | traiter afin de s'assurer qu'elle 
plus grosse peuvent être aper-|me tache pas, puis on l'applique 


cues dans les endroits où l'on 
conserve de la nourriture, mais 
“ s'agt habituellement d'espè- 
ces qui infestent les aliments et 
n'attaquent pas les tissus. 

Le cycle évolutif de la mite 
des vêtements peut durer d'une 


selon le mode d'emploi qui fi- 
plus amples renseigne- 


Pour 
ments, prière d'écrire à l'auteur, | D 


C. Graham MacNay, Divi- 
sion de la recherche, Ministère 
de l'Agriculture, Ottawa. 


_RERN vnBARobr, rennes AG 


conseille à des patientes 
de se faire belle pour être plus heureuses 


tre “l'angle de beauté”. Non 


*eFBt 


sis 


une ceinture de sauvetage 
face d'accès pour chaque | 


de poche, des 


Les couleurs som vore aide 


Après une réception, remplis- 


la plus précieuse et la moins coû- ‘ sez les verres d'eau savonneust 


ele donnent à voire intéreur 
unité et hammonie. Le rouge: le 


leurs 


primaires, Toutes es au- 
découkent 


c-orange, jeune-orange, bleu- 


[l 
jaune-vert, Des centaines de nu- | 


passager 
. Tu apporteras toujours|ances différentes peuvent être 
Un extincteur chimique,|obtenues grâce aux 


mélanges 
de couleurs int à 


$ 


les surfaces lisses réfléchissent la 


pa, des avirons et un an-|lumière et intensifient les cou- 
cre solide atiaché à une |jeurs. Asortissz donc soigneu- 


qu 


leau, seras toujour cour- 
tois, usras de bon sens et 


Lvr 1gl toujours ‘‘Sécu- 
rité”. 
8.Tu ne te rendras pas cou- 


prendre par la tempête car 
tu seras en route vers ton 
port de départ ou vers le 
rivage le plus près au pre- 
mier signe de mauvais 


temps. 

Tu n'oubliras pas de lais- 
ser tes nom et adress et la 
description de ton embar- 
cation à quelqu'un avant 
ton départ, déclarant aussi 
ton lieu de destination et 
l'heure probable de ton re- 


tour. 
C'est présentement la Semali- 
ne de Sécuirté Aquatique de la 
Croix-Rouge, au Canada. 


10, 


Et voici revenus 
les bains de soleil 


Chaque année, bien avant la 
période des vacances, commence 
la course au brunissage. Il faut 
sacrifier à la mode, faire comme 
tout le monde, 

Les crèmes et daxoctions va- 
riées se 


te et bien”’, ‘Attention aux ter- 
ribles brûlures que peut causer 
le soleï!” 

Alors demandez donc au bou- 
tiquier du coin une crème qui 
soit un filtre suffisamment sé- 
lectif pour ne rien laisser perdre 
des bons rayons, et qui supprime 
toute fréquence nocive, 

Mais il faudrait encore, pour 
que le soleil des mois de vacan- 
ces soit réellement bénéfice, qu'il 
reste assez d'utraviolet pour 
qu'apparaisse dans l'organisme 
une dos de vitammes permet- 
tant de passer l'hiver, 

Peut-être serait-il volus sûr 
d'ingurgiter quelques cuillerées 
d'huike de , , . foie de morue, 
de ce gros poisson qui en mange 
des plus petits, qui, eux, man- 

ytoplancton, 


rectement irradiées par l'ultra- 
violet solaire, usines à vitamines 

‘(Extrait du tome 2 de “La 
Sciene contemporaine”, qui vient 
de paraître chez Larousse. 


en même 
temps que les nombreux conseils 
et avertissements: ‘‘Brunissez vi- 


- | rieur de votre maïson attrayante. 


Je RE à 
— Je suis vraiment désolé, 
déclare un locataire au gérant, 
mais je ne peux pas payer mon 
loyer ce mois-ci. 
— Dites-donc! Vous m'avez 
déjà dit ça le mois dernier, 
— Eh bien! Me suis-je trom- 
pé? 
+ * + 
Une vitre fêlée peut être tem- 
porairement ré en mettant 


réparée metite 
une couche de shellac; la visi- à 


bilité ne sera pas diminuée. 


Votre petit 
déjeuner 


Saviez-vous que les psychia- 
tres pourraient obtenir des lu- 
mières sur votre caractère sim- 
plement en vous demandant ce 
que vous avez mangé pour Vo- 
tre petit déjeuner ce matin? 

Si vous avez copieusement ab- 
sorbé vos au bacon, quel- 
ques saucisses, des rôties tarti- 
nées de marmelade et une cou- 
ple de tasses de café, on vous 
classera ipso facto dans la ca- 
tégorie des extroverts, de ceux 
qui n’ont pas les nerfs trop fra- 
giles, qui aiment la discussion, 
qui oublient facilement une re- 
buffade. 

Préférez-vous les céréales et 
un peu de café? Vous êtes du 
type prudent, vous étudiez lon- 
guement un problème avant de 
vous engager; vous vous vantez 
d'avoir de la discipline, vous a- 
vez de la bonté, de la patience, 
en même temps que le sens de 
Fhumour. É 

Par réaction contre la routine 
du travail ou de la vie domes- 
tique, l'esprit non conformiste 
satisfera les besoins de son corps 
avec un jus de fruit et du café. 
Ces gens ont beaucoup d'éner- 
gie, mais ils ne la dépenseront 
que sur une activité qui leur 
plaise, Ils peuvent faire des com- 
pagnons agréables, posséder en 
eux un remarquable stimulant, 
mais ils n'acceptent pas aisément 
les ennuis de la vie. 

Le convive ‘‘difficile” sera su- 
jet aux indécisions et aux sautes 
d'humeur parce que les jours 
où il n'aura rien trouvé à son 
goût, il ne possèdera pas l’éner- 
gie nécessaire pour poursuivre 
sa tâche avec vitalité. 

Les goûts subits trahissent les 
gens qui se prennent en pitié et 
qui manquent du sentiment de 
sécurité, 

Devant une table, bien garnie, 
ne vous posez pas trop de ques- 
tions sur vous-mêmes et vos pro- 
ches, Abandonnez-vous plutôt 
aux plaisirs de bien manger sans 
arrière-pensée et vous digérerez | 
bien. 

Et sur ce bon appétit! 


RE 


rando eq montrent garmin 


dans la décoration de votre | et su mornent 
intérieur. Ulfasbes à bon esciemt, | votre tâche sera 


de Les netto 


ee. 


Pour être plus heureuse, soyez 


et k beu sant les cou-|opimime, surtout quand tout va 


V0 
Discussion entre Jean et Geor- 


ges: 
— On dit toujours la langue 
“maternelle” et jamais la lan- 
gue ‘‘paternelle”. C'est curieux! 


L'air pensif, Georges répond: 
— Tu as déjà entendu ton 


"| père parler devant ta mère? 


HS de, 
Le thé et le café glacés seront 


meilleurs a les cubes de glace 


ont été faits de thé ou de café 


et non d'eau. 


+ # + 

Pour tenir en place les coins 
de tapis, coudre ou coller des 
vieux anneaux de boucaux, sous 
le tapis, 

+ # + 

Une vieille table à cartes, à 
pieds boiteux, est solide, en pi- 

ue-nique, lorsqu'on la p'ante 

ans le sable: c'est idéal pour 
jouer aux cartes en plein air, 
+ # + 

Mme X revient d'Italie, 

Au Canada, on la questionne: 

— Alors, vous avez vu Flo- 
rence”? 

— Oh non! elle n'est plus en 
Italie, ca fait un an qu'elle est 
rentrée en France! 

+ + + 

Ce qu'on dit: Une verge de 
tissu, 

Ce qu'on doit dire: Un yard 
tissu. 


Patron imprimé 


Ly TMesion Trés 


Numéro du patron: 9356 
Grandeurs: 12/2 à 22/2 
Prix: 50c 


Envoyez votre commande à: 

Marian Martin Dept. 

La Liberté et le Patriote, 

60 Front St. West, Toronto, Ont. 

(non à Winnipeg) 

Ecrire lisiblement le numéro du 

patron, la grandeur, votre nom 
et votre adresse. 


(Paiement en monnaie seulement, 
les timbres ne sont pas acceptés. 
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On n'a pas oublier Jean-Louis Vaudoyer 


Un peu partout dans la | sieurs autres revues, même 


presse, à l'occasion de la ré- 
ception de Marcei Brion à l'A- 
cadémie française, on évoqua 
avec maints détails la sympa- 
thique figure de ce Jean-Louis 
Vaudoyer qui y occupa avant 
lui le trente-troisième fauteuil. 

Cela s'imposalt, par la for- 
ve des choses, parce que les 
deux hommes se rassemblent 
comme des frères jumeaux. 

Au moral et dans le sens 
intellectuel, si ce n'est au phy- 
sique, mais n'esi-ce là ce qui 
compte davantage? 


On a dit avec justesse, à 


press de Brion succédant à 
audoyer, que le parfait hom- 


me de lettres succèdait au par- 
fait homme de lettres. 


Cela est dans l'ordre, en ce | 


qui regarde le fauteuil trente- 
troisième, car Brion y rem- 
res Vaudoyer, qui remplaça 
Bourget, leq _ Ve . 

, lequ occupa P 
dant quarante-deux ans, de 
1894 à 1936. 


Si l'on continue, remontart 
dans le passé, on découvre 
que Bourget succéda à Maxi- 
me Du C , lequel succéda 
à Saint-Re Taillandier, et 
nous voilà en 1872, i n'y a 
pas loin d'un siècle. 

Admettons que, dans l'as- 
cendance antérieure, on ren- 
contre quelques hommes pas- 
sés au rang d'illustres incon- 
nus, mais n'y a4-il Voltaire 
en 1746, Voiture premier ti- 
tulaire, en 1634? 

I] faut avoir certaines let- 
tres de noblesse littéraire pour 
n'avoir pas l'air d'un intrus, 
au trente-lroisième fauteuil, 


L * L 


Vaudoyer mourut à Paris 
le 20 mai 1963, d'une longue 
maladie qui l’immobilisait de- 
puis cinq ans, 

Il en avait 79. 

Si Brion lui succéda le 12 
mars suivant à l'Académie, il 
n'y fut reçu que le 10 décem- 
bre 1964, avec Marcel Pagnol 
et Henry Daniel-Rops que 

rrains, cependant que René 

uyghe lui faisait les hon- 
neurs de la maison. 

L'hommage rendu alors à 
Jean-Louis Vaudoyer fut re- 
marquable, et il y avait de 
quoi. 

Lui-même n'avait-il rappelé 
sous la Coupole, le 22 juin 
1950, qu'il appartenait à Une 
famille d'architectes mêlés de 
près ou de loin, depuis plus 
d'un siècle, à cet Institut de 
France dont l'Académie es 
partie, : 

Son grand-père, Léon Vau- 
doyer, fut membre de j’Aca- 
démie des Beaux-Arts, et de 
même son arrière-grand-père 
Laurent Vaudoyer, “chargé 
en 1804 d'installer l'Institut 
de France dans l’ancien Col- 
e des Quatre-Nations et 
d'ériger la salle des séances, 
qui n'est autre que l'ancienne 
chapelle du collège”. 

Comme il est lui-même féru 
d'art, autant que de littéra- 
ture, qu'il ne cessa de s'inté- 
resser à eux comme à elle, il 
n'est pas dépaysé parmi les 
habits verts, 

L \ | L 


Né le 10 septembre au Ples- 
sis-Piquet, fils de l'architecte 
Alfred Vaudoyer, il commen- 
ait à peine sa carrière qu'il 

tait accaparé par ANT 
comme tant d’écriv et 
d'artistes de son âge, qui n’en 
revinrent ed 

Ce qui lui {it dire à l’Aca- 
démie, en son discours de ré- 
ception, que pendant trente 
ans et plus ceux qui avaient 
survécu devaient se voir en 
remplaçants se substituant, 
dans la mesure du possible, à 
plus de cinq cents écrivains 
morts pour patrie. 

Quant à Vaudoyer, il tou- 
cha avec bonheur à la plu- 
part des genres, et il est un 
véritable aristocrate des lei- 
tres, voyageur par surcroît (et 
qui sail s'ouvrir les yeux), à 
la fois poète, romancier, cri- 
ot essayiste du meilleur 

i 


Pour peu qu'on le connais- 
se en dehors de ses livres, on 
sait qu'il fut attaché au mu- 
sée des Arts Décoratifs, con- 
servateur du musée Carnava- 
let, critique d’art à l’Echo de 
Paris, collaborateur à piu- 


vous, des nouvelles, comme 
celles de Nuit à l'Hôtel Beaux- 
Monts; des réciis de voyage 
d'une finesse incomparable: 
En France, Délices de l'Italie, 
Beautés de la Provence, Car 
tes et Estampes, 

Aucun ne servil mieux que 


lui la cause de l'esprit 
L'ILLÈTTRE. 


administrateur de la Coméèdie- 
Française, pendant la derniè- 
re guerre 

Il laisse une oeuvre consi- 
dérabie: des recueils de - 
mes comme Rayons er et 
Franges: des romans comme 
L'Amour masque, La Bien- 
aimée, Le Dernier Rendez: 


Q. — Un conseil, s’il vous plait, Ma fille se marie en 
juillet et je suis invitée à plusieurs ‘’showers” qui seront 
donnés prochainement en son honneur, Dois-je offrir un 
cadeau ou offrir de contribuer à l'achat d'un cadeau? Puis- 
je espérer une réponse dans le prochain journal vue que 
le premier ‘shower’ aura lieu le mercredi 9 juin. Merci 
d'avance, — Maman, 


R. — I me fait plaisir de pouvoir répondre à votre de- 
mande à temps. C'est très rare que cela arrive, car il faut 
écrire au moins deux semaines à l'avance généralement, à 
moins d'une répanse personnelle, La mère de la mariée agit 
comme les autres invitées dans ces circonstances, Pour certains 
“showers'’ on demande une contribution pour un seul cadeau 
offert par le groupe, et pour d'autres on en laisse le choix 
aux invités, Vous demanderez à l'hôlesse ce qu'elle préfère, 
si elle ne vous l'a pas dit en vous invitant, Un mot aux hôles- 
ses, en passant: lorsque vous êtes un groupe et que chacune 
fournit un met, n'allez jamais demander, ni même accepler 
quoi que ce soit de la mère de la mariée ou de celle du marié, 
Cela ne convient pas du tout, car ces familles ont assez de 
dépenses à faire sans être dans l'obligation de préparer de la 


nourriture, 
RAT 


—, J'ai un gros problème très difficile à régler, et j'ai 
| songé à vous demander conseil, Une de mes filles mariées 
larrive chez nous seule et y demeure deux ou trois mois, 
{même plus, Elle oublie de retourner chez elle, C'est déjà 
| la troisième fois qu'elle agit ainsi. Elle est dans la trentai- 
| ne et a trois enfants. Son mari ne peut rien dire, elle ne 
| veut rien entendre, Elle se plaint de tout, se dit malade, 
{trouve qu'elle a trop d'ouvrage à la maison ou bien pré- 
|tend qu'elle s'ennuie, Ses enfants la supplient de revenir, 
lils voudraient retrouver leur maman, rien n'y fait, Son 

mari est bien patient. Il est chaumeur en hiver, mais elle 
ne manque de rien, Je ne voudrais pas la brusquer, même 
si sa présence occasionne un surcroît de dépenses pour 
nous. Nos autres enfants commencent à trouver sa con- 
| duite très étrange. Je sais que mon mari et moi avons bien 
gaté cette fille lorsqu'elle était petite. Comment lui faire 
| comprendre que sa place est à son foyer, auprès de son 
mari et de ses petits? Merci, — Mère patiente, 


R. — Vous êles plus que patiente, chère Madame, vous, 
et votre mari aussi d'ailleurs, faites preuve de mollesse et, 
en tolérant que cette femme demeure loin de son mari el de 
ses enfants, vous l'encouragez à manquer à tous ses devoirs 
d'épouse et de mère, Puisque vous l'avez gâtée, vous devez 
maintenant essayer de réparer le tort que vous avez fait. En 
lui permettant de rester chez vous pendant des périodes de 
temps si prolongées, vous continuez à la gâter et à stimuler 
son égoïsme, Elle ne pense qu'à elle, Sa famille, mari, enfants, 
parents, ne lui disent rien. Elle s'en sert et en abuse, I1 faut 
lui parler avec fermeté, et tout en l'assurant de votre affection 
et du bonheur qu'elle vous procure lorsqu'elle vient vous visi- 
ter, lui dire qu'à l’avenir, c'est chez elle, dans son propre foyer 
qu'elle doit rester à prendre soin de sa famille, Vous dites 
qu'elle se croit malade; pensez-vous qu'elle le serait? Sa con- 
duite étrange, surtout envers ses enfants qui la demandent à 
grands cris, pourrait me porter à croire qu'un examen médical 
ne serait pas un luxe, Elle est peut-être à bout de nerfs. Es- 
sayez de la convaincre d'aller consulter son médecin et si pos- 
sible parlez vous-même à ce dernier, afin qu'il comprenne la 
situation, Quand vous causerez avec elle, dites-lui en plus, que 
ni vos moyens et ni votre état de santé ne vous permettent de 
lui offrir l'hospitalité pendant de longues périodes, Je me de- 
mande comment elle fail pour s'ennuyer auprès d’un bon mari 
et de ses chers petits, A tout prix, Madame, vous devez agir 
immédiatement, sans cela vous, ses parents, serez partielle- 
ment responsable des malheurs qui arriveront certainement 
dans cette famille où la mère est sans coeur, Si vous ne vous 
sentez pas la force de faire voire devoir, demandez l’aide de 
votre curé, Je suis certaine qu'il fera tout en son possible pour 
raisonner votre fille et qu'avec ses prières et les vôtres, tout 
s'arrangera. Vous comprenez maintenant combien vous avez 
nui au développement de votre enfant. J'espère que d'autres, 
en lisant ceci, profiteront de votre expérience, 


LOUISE. 
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QUATRE 
VOIX 


NUMERO 10 pétasse po d noir 
5 soyeux. me et reçus 
“— Beaucoup d'actuels fa-|s main, alors que son père di- 
dos ont dégénéré; pourtant, Î en | sajt en français: 
nait encore qui sont Se v EE à” Vois monsetx Pnsappe 
tre recueillis, m'assura-t-i : 
res _ | Montclar, Adelina. 
C'est alors qu'Adeüna pé-| 
nétra dans la pièce. soirée, je sombrai dans un état 
“Hi n'y avañ qu’une lampe, |d'inconscience où, fugitivement, 
sur le piano, au-dessus de ka! 
uitare, une ancienne lampe à| 
uile en porcelaine, avec un gros | 
giobe de verre dépoli où se ca- 
chat 
égale, nacrée, baignalt toute cho- | Adelina, debout, adossée à la 
æ 


solation. 


. courbe 
“ La jeune fille qui se présen- | tait. Son visage, mi-partie ombre 
tait avait à peine vingt ans. Elle | et lumière, état tourné vers moi. 


était petite et frêde, tele que |Je n'osais ke contempier, Je baïs- 


que. 


grands, encore plus sombres que . 
“ Le vieux senhor Norberto 


ceux dant j'avais rêvé. Ses sour- 
c£s traçcaient leurs courbes d'une 
finesse et d'une élégance extré- |l' 
me, comme jetés par un pin- 
Cceau japonais sur l'ivoire du 
front. Le visage penchak, lourd 


d'os En- 


ques brèves explications sur le 
pièce mierprétée. J'aquissçai 


des veux, lourd aussi de la che- | confiance, mais j'étais incapabie | delina et je me jugeais sévère- | Béia. 


veiure gonfiée de Elle! d'écouter quoi que ce füt 


| 


|| Adelina était trop fine pour ne 


| 
| 
| 


“ Au cours de cette première | reuse que les fados vous ait plu. 
j'oubliai mes malheurs. Je bu-|méotaphie es souffrances de| 
vais à la source même de ja con- | l'âme. Des chansons enjouées ne 


| vous point 
k “ Dans la clarté opaline du monsieur. A bientôt; 
l'ampoule. Une lumière | giobe, auréokée par cette clarté, | considérer cette maison comme |j'excerçais sur ele. Mon nom 


luisante du piano, chan-|cueïkant ici, vous prouver l'at- 


|ciements. Le maitre de maison 


dehors de la voix légère et pure 
qui savait rester si pathétique. 

“ Je quittai la casa Cardoso 
très tard, baïbutiant mes remer- 


dut mettre mon troubk sur le 
compte de ma situation, mais 


pas avoir compris que son Char- 


de mon âge et odieux à cause 
des circonstances. 

“ Je devins un familier de la 
maison. Rien, dans mon attitu- 
de, dans mes conversations, ne 
pouvait faire préjuger de mes 
sentiments, de mes rêveries. 
Pourtant, Adelina n'était pas 
dupe de ces apparences; j'étais 


me, sa jeunesse, m'avaient tou- 
ché et blessé. 

“ Avant de me quitter, elle 
avoua avec la si cité d'une 
enfant: 

“ — Nos srvantes m'avaient 
parlé vous: “Ii y a un senhor 
très i 

] 


certain quelle avait iné, dès 
noire première rencontre, le 
choc que j'avais subi en sa pré- 
sence et cet amour refouk que 
je lui portais depuis. 

“ Devenue très libre, souvent, 
dans la matinée, au mieu de 
l'après-midi, elle accourait jus- 

la qu'au fond du jardin, m'appe- 
pension.” Naturellement, j'avais 


la curiosité d'aller jeter un coup |la terrasse et bavardait avec 
d'oeil pour vous voir et je n'o- 
sais, bien sûr! (Elle me surit.) 
Je suis très heureuse que mon 
père vous ait mvité, très heu- 


de 
triste, 


naït. En rentrant de ces soirées, 
je me reprochais cette passion 
inconsidérée. “ Si j'étais sage, 
je partirais'” Mon âge m'inter- 
disait d'aimer Adeéfina, Vingt 
ans de trop! Sans doute, elle ne 
me cachait guère l'attrait que 


“ Et son père de conclure: 
“= Il faut soigner par l’ho- 


eussem convenu, cher 


veuillez 


avait un certain lustre. Exilé, 

[j'étais un personnage romanss- | 
tachement que je voue À votre que, digne de pitié. 

| “ Je prétextai parfois, pour | 

fuir, que la tâche que je m'im- | 

| 


la vôtre et puisse-je, en vous ac- 


chée, semblait s'occuper à faire | ment: 

tourner une chevalñière autour| “ — Je chanterai quand mé- | 
— Poursuis, papa. Tu nelje pense à vous . .. Mon chant | 
— J'étais bel et bien tombé lee fados que vous préférez, ce- 

amoureux de cette ravissante A-|lui de ja Mourarxa et ceui de 

ment: à la fois ridicuig du fait 


“ La Mouraria, l'ancien quar- | 


tier maure de Lisbonne, où est 
né le fado, dont les modulations 
recèlent encore l'origine arabe, 
Béja, Le de la religieuse 


portugaise. 

“ Souvent, je pensais à cette 
Marianna Alcoforado, cette jeu- 
ne file noble qu'un officier de 
Louis XIV avait courtisée dans 
un couvent de Béja, puis aban- 
donnée. Elle lui avait écrit les 
plus belles lettres du monde ins- 
pirées par le désespoir, Je ne 
pouvais, comme l'officier à Ma- 
rianna, avouer à Adelina que je 
Falmais et Ja quitter ensuite 
pour toujours. 

“ Qu'aurais-je pu offrir, en 
effet, à cette enfant? Mon âge 
mûr, ma santé précaire, un des- 
tin mcertain, la médiocrité en 
Amérique où m'était promise 


. | une simple place de lecteur dans 


une université? Je me débattais, 
kuttant contre mon penchant 
fusant de profiter de la 

“ Au bout d'un mois, je pus 
enfm obtenir un passage pour 
New York. On m'attendait là- 
bas. J'étais bouleversé d'’anno- 
cer ce départ à mes amis que 


j'avais, pourtant, déjà prévenus. | pris 


“Je vis naitre les larmes 
d'Adelina. Elfes ne couléèrent 
pas. Les longs cils soyeux les 
retinrent. Elle quitta le salon 
pour le jardin. Le senhor Nor- 


“ — I1 me semble que j'ai 


Cardoso, assis sur un siège bas, |de son doigt. Alban æ redressa: me pour vous, vous saurez que | caus de la pene à ceite petite 


fille trop sensible. Si vous me 


donnait quel- | peux plus t'arrêter, maintenant. | Vous encouragera. Je chanterai!le permettez, je vais aller lui 


parier, 
“ — Je ke permets. 


‘“ Nous nous étions attachés 
à vous. 

“ Je vous le rendais de tout 
coeur, je vous l’assure, 

‘“ Adelina était restée debout 
sur les marches du perron, Je la 
rejoignis en trois pas. Gauche, 
maladroit, je jui affirmai: 

“ _— Adelina, je suis navré de 
quitter votre père. Et vous, soup- 
connez vous Ce que VOUS avez 
représenté pour moi? 

“ Ele dut me regrader avec 
une i ité . Je ne 
voyais pourtant, sous un reflet 
courbe révélant le front, que 
deux puits d'ombre. La rondeur 
des joues, la volute du menton, 
accrochaient aussi de pâles 
lueuers. Sa i 


même, au-delà de vos paroles, ce 
que vous avez résolu de tenir 


, re- 
ten- | caché 


“ Elie se sauva à travers les 
allées, se f parmi des 
feuillages emméés aux ténè- 


tait-ele réfugiée? 
houette sur la terrasse, Il me fal- 
bit explorer le coin le plus touf- 
fu du jardin. Lentement, j'avan- 
Çai à la découverte, L'allée ge 
rétrécissait à travers des mas- 
sifs résineux et aboutissait à une 


|loggia où je pénétrai. 


| 


4° J'ent 


“ I] jeta encore quelques ar- na. D'une main tâtonnante, je 


pêges et murmure: 


} 


touchai une paroi lisse et froide, 


,|Piutôt un sort cruel qu'elle me 


is respirer Adéi-lé 


couverte d'azulejos. Adelina de- 
vait être assise; elle se leva et, 
brusquement, je l'eus contre 
mon coeur, Alors, elle supplia: 

“— Je ne veux rien enten- 


vent de Malllarmé, fervent aussi 
de musique populaire, mourait. 
Queques mois après, j’ is 
qu'Adelina sétait mariée à U un 
. Je lui souhaitais d'être 
eureus, Nous cessâämes de cor- 
respondre, Je ne suis plus qu'un 
vieil homme. Elle, mon Dieu, 
n'a que l'âge que j'avais lorsque 
je l'ai quittée, Ei maintenant, tu 
t'envoes vVeæs Lisbonne et je 
Viens de me rendre ridicule en 
te contant cetle aventure à peine 
ébauchée, sitôt dénouée, qui 
tient dans ma vie une place pri- 
vilégiée et jusqu'à ce jour, æ- 
crète, 
L'écrivain quitta son fauteuil 
et se derssa devant le décor de 
Den 7 à 


ne VeUx pas que Vous me gron- 
diez sur ke mode compatissant. 
Je sais ce que vous vous prépa- 
rez à dire, Je me le suis répété 
à moi-même. Gardez le silence, 
de grâce! Ne gächez pas l'instant 
radieux que je désire vous voler, 

‘“ Elie s biottissail dans mes 
bras, où je la retins longuement, 
puis ce fut ele qui se déroba à 


après m'avoir convaincue que 

je n'étais qu'une tête légère, une 
tête folle, Pour votre expiation, | Proteste! 

vous me regretterez toujours! | Ed 

ippe Montctar soupira ) en ? 

mr eme er Bi ; TC RR avec Val 

’atleurs prophétie? |jusau'à York House, et puis aue 

a re er | ? vous vous informiez de la sen- 


hora Adelina Lopes (Coetho. 
C'est son nom désormais, Voici 
l'adresse. 

…— Répeterai-je à Val tes con- 
fidences? 

— Bien sûr, Je suis certain 
qu'elle n'en sourira pas 

— Je regrette qu'elle 1'ai 
pas été près de moi, aujourd'hui, 
pour l'écouter, Je serai incapa- 
ble de rendre l'émotion de ton 
récit. Et si je rencontre la #n- 
hora Adeiima, que devrais-je hui 
dire? 


s'appuya sur son 


jetait, Le souvenir d'Adelina me 
poursuit, mêé à ceux de Lisbon- 
: id, larmes 
de ses fados. Le printemps de 
mon âge mûr, le révoite de la 
défaite, tout avait concouru à 
transformer cette blueite en un 
épsode inoubliable. Ei pus, 
quel mépuisable sujet de rêve- 


(à suivre) 


ALBERTINES — Petouches Re- 
| rues invisibles - Nettoyage hi 
es 6119, compas 819: pan- 
talons. 6be, chemises, 3 pour bée 
Livres de poches 2x. autres livres 
magazines lie, bandes illustrées be 
paquet de cigaretten de 25, 60e, au 
109, que Marion (vis-à-vis l'hètel 
au #23 


Petites 


Annonces 


Not wo Ellce 


avenue 


| su coin de la rue :Angaide) 
om 1 KWIK WASH 
' +” Mt, chemin fte-Marie, 
Pos de Le mg 7 de texte. entre 9 h. du metin et midi, ongle du chemin Ste-Anne 
Ajouter 25e si l'annonce doit { 2 b, ot 4 b, de l'eprès-midi Pour tous vos besoins 
être placée dons un codre. nd en lait de lavage et séchage 
" di midi Ouvert de 5 à. am. à 11 h. pm. 
Le Wed. 00-Mo 11 emmemmens | Hours finale: mor 
Nous vendons aussi des bijoux 
TISANE CISMET — Vous pouves | de fantaisie, 
maintecant vous procurer la célé- | À LOUER — St-Bonitace ww: 3 montres, porte- feuilles 
bre TISANE CISBEY chez M pieces re qe privé. Gara- Grand terrain de stationnement 
ftabourin, 195, avenue PFrovencher, …. Pour cou tram qu e Migna- | à l'arrière 
fi-Honllace, par la poste: 8129 rs: CE 1- année À s-412-12C. 
franco 1-17 5-525-TF. | 
A LOUER — St-Bomiface, 218, rue | : | A LOUER — St-Boniface. 2 chambres 
Note: Dame Lamtin A LOUER à gens tranquilles. Signaler: 247- | 
re OU CN Rochelle Manor, #0, rue Archi- n. | 


bald, St-Boniface Occupation lts- 
médiate, Logis: 44 pièces, 2 
chambres à coucher, 8110, Logis: 


Pré A LOUER — Grand chalet à la Plage 


À LOUER - 
piéces Sienaber: 


44 piéces, 1 chambre à coucher, | Albert. 84000 par sernaine, Signa- | 
#0. Comprend stationnement, | ler: 256-5426. | 
usage de laveuse et sécheuse à l1-682-12C. | 
Pour approvisionnement en toute chaque étage. Draperies incluses. || | 
consen noces, réceptions, ete. Déeoré. Corridors avec tapis. |A LOUER — St-Vital, 117, rue Morier, 
vp. appelez Kiems Catering Terrain de jeux pour enfants. | 2 chambres séparées, complétement 
Service 254-0101. Les commandes | meublées, Signaler: 233- É | 
en dehors de la ville sont rem- General Commercial Agency | 11-679-11C, | 
plies avec plabir *-633-13C. Téléphones: WH 3-0584; _ | 
le soir HU 9-7788 ou 233-1988 | A LOUER …… St-Boniface. Logis non- 
3-493-11C. | meublé 3 pièces. Facilité de cuisine. 
rENtION ET SOINS SPECUAUX | Re inter Ponte DE 
ur ane re où invaloe " “Tr 
toyer Sbciique et de A J4Us _ gps, dl me 11-677-12C, 
1 fran dans un des ean- : à . TS Lan 
— sortes de St-Bonitace éces. Possession ler juillet. Signa- | À Eee Te Loge 3 
Faites vos réservations mainte- : CE 37-4174. 11-692-12C, saules, Signaler: ER» 1 
nant pe à de renseigne- » : 11-696-12C. 
ments, signaler: 453-8776 |A LOUER — St-Boniface, 280, rue 


Notre-Dame. Logis: 2 pièces pour 


une ou 2 jeunes filles. Dans im- | A LOUER — St- 


médiate, loyer gratuit pour mois de 


7-41 Vital. Possession im- 


= rtements moderne. 
ne rgte 2 he gli à 3 et sé- | décembre. Immeuble-appartements 
DESIREZ- VOUS assurances géné- cheuse. Libre: ler juillet. Signaler: neuf. 1 logis 44 pièces et 1 de 35 
rales de tout genre: feu auto. 213-5826, Tr pièces, Lessiveuse et stationnement 


gratuits. Poêle, réfri 
tures fournis, Sign 
256-449, 


érateur et ten- 
er: 256-4018 ou 


11-694-12C. 


mobile, etc; vente ou achat 
d'immeuble, prêts sur hypothé- 
que? Pour tout détail sans obli- 
ation, s'adresser à: A, Ayotte, 
#1, bivé Dollard, St-Boniface 
Téléphone: CE 3-58. 
HT 


A LOUER — Norwood, Logis meu- 
blé: 2 piéces. S'adresser à 198, rue 
Goulet. 10-660-TF, 


A LOUER — St-Boniface, #41, rue St- 
Jean-Baptiste, Chambre meublée. 
Possession immexhiate, Signaler CE 
31-414, 11-693-12C, 


A LOUER — St-Boniface, rue Aul- 
neau. Logis: 2 chambres à coucher. 
Stationnement. 860 par mois. Si- 


A LOUER — Avenue Provencher 
Chambre pour demoiselle. Facilités 
de cuisine. Réfrigérateur, Près au- 
tobus. Libre immédiatement. Si- 
gnaler: 233-5268. 10-641-12C, 


A LOUER — St-Boniface, 254, ave- 


Votre corsetière 
SPENCER 


ain 1 - nue (Cathédrale, Logis complète- x 
ee M Pen ge ment moderne: 3 piéces. Complé- Fm mt Apr 
chirurgicaux pour femmes el en- tement privé Pres Disque. 0% | A LOUER — St-Cruiface, rue Ritchot, 
> € éssion os, 4 
en ue À ei KT Pee Signaler: GL 3-2515. 10-646-11C. Logis 4 pièces, nouvellement déco: 
me Aldéa n er ré, Poële et réfrigérateur. Complè- 


ché, St-Bonifare, Man. Téléphone: 


tement privé. 
233-5400 où CH 17-3886 P 


Signaler: CH 17-3759, 


A LOUER — Norwood, rue Kitson. 11-698-12C. 


Logis: 3 pièces. Poéle et réfrigéra- 


teur inclus. #40 par mois. Posses- ÿ ve 4 
ion: ler juin, Signaler: CH 17-3705, | A LOUER — Premier juillei — Beau 
3-616-TF. rand logis 3 pièces dans immeu- 
Pos de cheveux gris . . . ble-appartements, Près Parc et 
| F Le silique e régirateur, les- 
Si vous faites usage du mer- Fe O0 a qe Jere ad siveuse et séchoir fournis. Station- 
veilleux produit JAMAIS GRIS, | Signaler: 256-5435 ou CH 17-4071. nement disponible. 5 minutes de la 
déviiants tuits 8-617-10C,! Ville par autobus à la rte. Adul- 
Berivez pour dépliants gratuits. || PEAR tes de préférence. $75. Signaler: CH 
C. C. Jamieson |A LOUER — St-Boniface, rue Aul- 17-304. 11-697-T.F, 


Boîte postale 22, Transcona, Man. 
Téléphone: 222-4492 


neau, face au Collège, Logis 3 piè- 
ces, bien propre avec poêle et 
rétrigateur. Possession immédiate. 
Signaler: 247-9548, 


A VENDRE OU À LOUER — Rue 
Dubuc, Maison: 3 chambres à cou- 
cher, Lover: $70, Signaler: WH 2- 
3924 ou CH 7-3566. 10-674-TF, 


A VENDRE OU A ECHANGER — 
Norwood. Maison moderne: 2 éta- 
ges, 8 pièces, Termes faciles. Pos- 


11-691- 12€, 


A LOUER — Rue Provencher 
2 pièces. Entièrement meublé, 
vée. Près autobus. Posses- 


St. Boniface 'ESSO’ Service 
Provencher et Taché 
Téléphone: CE 3-4654 


Li-6M4-11C, 
| 


LA LIBERTE ET LE PATRIOTE 


LES DEMANDES 
D'INSTITUTEURS 
| PARAISSENT EN PAGE 8 


nn 


À VENDRE 
ON, vue Des Meurons Grande 
maison, FPlanchers et boiseries 


chène. Fortes et fenêtres 


de toilette avec douche 

ge automatique: huile hur …- 
|l Cateur ‘'Atom Jet Prés églyes 

écoles et collège Pas d'agents, $i- 
pnaler: CE 3-6124, 


nium. Salon svec Chem 
trique, solarium, salle à mm 
grande cuisine, armoires encas- 
tres en bouieau nature escalier 
en Cchène et passage recouverts de 
tapis bromd)oor le ttage 3 
chambres à coucher: 1 grandeur 
our Lits jumeaux, l'autre pour 
1 double de ba plan- 
cher et ue» t cér 
mique uetie silencie S 
sol plancher et murs fu salle 
f 


s-M2-11C, 


À VENDRE 


26, rue Kitson, Norwood. Bun- 
galow moderne, tout près église 
du Précieux-Sang et écoles. Grand 
salon, 3 chambres à coucher, belle 
cuisine avec pulvérisateur à dé- 
chets,. éviers doubles neufs, sou- 
bassement complétement fini, à»- 
vec buanderie, salle de récréation 
et une autre petite chambre, 
Fournalse neuve au gaz. Garage 
double, grande cour et parc pour 
enfants à l'arrière, Signaler: CE 
3-5090. 10-656-T.F, 


A VENDRE — Près école et 
St-Eugène et autobus. Maison 
| chambres à coucher 


rar 
Soubassement 
Remise 
Si possible, signalez après 
10-643-TF, 


complet avec salle de bain 
à neuf 
1 h p.m.: AL 3-4371, 


A VENDRE — Bonne aubaine, ‘“Con- 
sul" 1958. En parfait état. Signaler 
après 6 h.: 256-1029, 10-647-11C, 


A VENDRE — Plage Albert, près 
du lac. Chalet meublé: 3 ch. res 
à coucher, cuisine et grand salon 
avec foyer, Isolé en tibre de verre. 


Grand lot privé. Prix raisonnable, 
Termes si désiré, Signaler: 233-7424 
ou 475-0168, 10-650-11C, 


A VENDRE — Si-Norbert, Pour cau- 
se de départ. 2 lots, maison: 6 
pièces. Site idéal. Près de toutes 
commodités: église, écoles, arrêt 
d'autobus, Possession: ler juillet, 
Signaler: 233-4479 ou CE 3-1738. 

10-654-11C, 


A VENDRE — St-Boniface, près Club 
Belge. Maison: 1}: étage, 2 cham- 
bres à coucher, Sous-soi complet. 
Garage, Taxe basse, #$7,000, Pas 
d'agents. Signaler: CE 3-1057, 

11-695-11C, 


A VENDRE — Lorette, Man. Centre 


| du village. Petite maison sur grand 
lot: % d'acre. Eau courante, Télé- 

phone: Lorette 461, 
11-681-12C, 


A VENDRE — Lorette, Manitoba. 
Grande maison pere bungalow: 4 
ans. Sur lot: X 185. Eau cou- 
rante, 4 chambres à coucher non 
finies, Prix: 65,500, Pour détails, 
appeler Lorette, Man.: 502, 

NL L-13C. 


A VENDRE — St-Vital, paroisse Ste- 


s x + Marie, Attrayant bungalow: 5 piè- 

sion . Signaler: 233-4727, | session immédiate. Signaler: AL 3-| 673 Sie PA ve À co 34 

ges Lee Le M L-688-T.F, | 9805 47-363-T.F, fage: gaz. Allée de côté, Garage. 
Mise » er: 

Assortiment complet A LOUER — Appartement: 3 pièces, A VENDRE — Poteaux de clôture atio. Sig 11-678-11C. 

gong pére Emrée privée, Poële et réfrigéras | Of pour renseignements À. 

Ouvert tour les jours de la teur. Propre et confortable, 106, rue | ai 925, Kildonan prive Winn- | SALON DE BEAUTE A VENDRE — 

semaine de 7 h. à li h. pm. Langevin. Tél: CE +, ses “qe , "| Bonne clientèle, Excellente occa- 

aa 4 di-s611c, | pes 15, Man. ED 8-8925 * s-624-11C sion de s'établir dans centre cana- 


A LOUER — St- 


Boniface. non 
3 pièces. Salle de bain 


A VENDRE — St-Boniface, 461, rue 


dien-français. Pour tous renseigne- 


ments signaler HA 4-5362 


Tél: 293-2939 Rés: 293-3872 ||” meublé A ed dc Mer aug à em) qu Bd 11-10-11. 
entrée privée. Près autobus, Idéal! bre à coucher. Chaufafge: huile, | À VENDRE — Lcemoaue (Tent 

ctronics Rss 1 personne, Signaler: CE 3! fini stuc. Grand lot. Tout près |” trailers) idéales vacances, 

11-685-11C. 9-637-11C.| camping en famille S" ouvre et 8€ 

A VENDRE — Ste-Anne. Près égli RE ET pique” 

hôpital, foyer, Maison: 7 pi ques | TAN, A com- 


stuc, Salle de bain. Chauffage: eau 

chaude, gaz. Fenêtres et portes: 

aluminium. : 52° x 302’. 8 

ser À: Mme Marie Desautels, Ste- 

Anne, Man, Tél.: GA 2-5323. 
5-534-14P. 


À VENDRE OU A ECHANGER 
D vit — Immeubl 
ment 5 logis. $5,000 comptant. 
He CE 3-5393, 
11-690-13C, 


Pierres tombales 
pour cimetières 


Dessus de fosses en béton blanc: 


M3, rue Cathédrale 
Visite à domicile: 53.50 


3 x 


chard, 


6 — $45.00, ob informa- 
s'adresser F-X, Bou- 


st-Front, A 
10-652-11P, 


Signolez 247-4288 


Transit Shell Service 


567, rue Morion, St-Bonitace 
(près de l'hôtel Transit) 
Gabriel Tétrault, propriétaire 


Entretenons automobiles 
de toutes les marques 


Labrification, réparation de pneus 


CORSETS SPENCER 
Lilian Evans, 47 ch. Elm Park 
Votre repr. tante en vêtements 
de créés indivi- 
gg 2 hommes et fem- 

, supports chirurgi- 
pr ceintures, gaines et 
tiens-gor. 


sou 
Fours Feb des-vous, tél: 247-4507 


À VENPRE 
Garage situé au sud-ouest du Mani- 
toba, 70 milles de Winnipeg. Dans 
beau village, Centre français, Agence 
d'automobiles et tracteurs. Gros chif- 
fre d'affaires, Ciuse de vente: santé, 
S'adresser à: Boite 632, La Liberté 
et le Patriote, 619, avenue McDermot, 
Winnipeg 2. 9-632-13C. 


Réparations et ventes 
de toutes machines 
et articles de bureau 


RELIANCE 


OFFICE EQUIPMENT 
& SUPPLY CO. 


278, avenue Taché, 
St-Boniface 


A VENDRE — St-Adolphe, centre 
du village. Bungalow moderne: 
5 pièces, 3 chambres à coucher. 
Soubassement complet avec sal- 
le de récréation et chambre 
supplémentaire. nn pe hui- 
le, S'adresser à: Henri poin- 
…tæ, St-Adolphe, Tél.: 314-23, 


7-591-TF, 


ROVATZOS 
**Flowerland” 


Spécialité: fleurs pour mariages 
Bouquets de corsage et autres 
Couronnes mortuaires 


418, avenue Portage, Winnipeg 
Téléphone: 943-2934 


À VENDRE 
Téléphone: 233-1796 PIANOS ET ORGUES À VENDRE dues os ME Miel de 
à t clusif 1 Î 1% é ièces, 
en "0 M Dondaers || fee: ne Ne Ce, | ne 


et les orgues Hammond. Commu- 
niquez avec notre représentant 
français, M, Jean Carignan. 


J. J. H. McLean & Co. Ltd. 


Angle Graham et Edmonton, 
Winnipeg - Tél: WHitehall 2-423] 


Affilié à la Procure Générale 


et école. Plancher: bois dur, Gran- 
de cuisine, Cave complète. Chauf- 
fage: huile. Bel pr LS 
famille ou couple, Prix: $14,000. 
À termes si désiré. 


St-Boniface Centre — Triplex: 5, 4 
et 3. Garage double, Age: 3 ans. 
Prix: $26,200. 


PHARMACIE 


#12,500 — Rue Marion. Maison: 1} 
étage. Stuc. 6 pièces, 3 chambres 
à coucher. Garage double. Chauf- 
fage: huile. Taxe: 8183. Comptant 
requis: $2,000. 


Nous avons aussi, immeubles-ap- 
partements de 4 logis ou plus. Pour 
Pittres d'atfaires, appeler 


Pour acheter, vendre ou échanger 
Estimation sratuite 


Appelez 
A.-C. DESAULNIERS 
407, rue De la Morénie 


CEdor 3-5874 
8-558-11C, 


 MARION REALTY LTD. 


1601, chemin Ste-Marie 
A VENDRE 


; Rue Bertrand — Maison très bien 
entretenue: 7 pièces, 3 chambres 
à coucher, Sous-s0l complet. Chauf- 
fage: gaz. Garage: 3%6' x 12’. Plein 


PHARMACY 


243, rue Marion, Norwood 

A l'angle de la rue Traverse 

à mi-chemin entre les rues 
Taché et Des Meurons 


Téléphone: CHapel 7-3533 
Nous livrons à domicile 


GUERTIN Frères 

MARCHANDS DE PEINTURES 

— Gros et détail — 
Accessoires pour peintres 


270, ave Assiniboine, Winnipeg 
Téléphone: 947-0491 


rnsl, Lidil, de We LUE 


ASSURANCES — IMMEUBLES — HYPOTHEQUES 
ADMINISTRATIONS DE PROPRIETES 
100, édifice Paris — Téléphone: WHitehall 3-5408 — Winnipeg 2 


Votre cimetière catholique 


FA . . » Prix: #12,900 
à Le Jardin du Saint Sépulcre | »:,»°-; 2": "22... ». 
4 pièces. Sous-sol complet. Plein 


Route 59 — 1/4 de mille au sud 
de la route no | est 


Avec l'approbation de l'Autorité de l'Archidiocèse 
de Saint-Boniface 


eds. 707 - 356, rue Main 
Loret Western Building 


Prix: $12,00€, $1,000 comptant. 


Rue Goulet — Maison de revenu: 
9 pièces, 6 chambres à coucher, 
Lot: 45 x 12%'. Chauffage: gaz. 

| Zone commerviale. Sous-sol com- 
plet. Plein prix: $13,900, 


| Lorette, Man. — En bordure de ri- 
vière. Maison moderne: 12 étage, 
2 chambres à coucher. Soubasse- 
ment complet. Nouvellement déco- 
rée. Prix: 81500. $1,000 à $1,500 
comptant. Balance: $65 par mois, 
taxe incluse. 


| Rue Des Meurons — 

Votre | bres à coucher. Sous-sol complet. 

Chauffage: huile, Garage et jardin. 

vendeur Lot: 33° x 118. Prix: #9,800 avec 
personnel de 


ÿ 
“A 


WH 3-7425 
Winnipeg, Man. 


Maison: 2 cham- 


JOS. PIERSON 


© Chevrolet  Corvair e Chevelle 
€ Oldsmobile @ Chevrolet II l | 
© Camions Chevrolet PP | 


CARTER MOTORS LTD. 
Bureau: SP 2-2431 — Résidence: 533-4018 


52000 comptant. 


| Enfield Crescent — Maison: 4 cham- 
bres à coucher. Sous-sol complet. 
Garage attenant. Taxe: S$266. ix: 
$10900 avec 51000 comptant. 


Avons acheteurs désirant proprié- 
à St-Bcuiface, Norwood et St- 


Nous disposons de maisons à ven- 
dre à St-Vital Paiement initial $200 
seulement. 


Appetez ED.-A. BRISSON 
CE 3-2280 
ou LOU ENGEL — 256-5420 
19-669-11C. 


Automobiles usagées 
ce 


“garanties 
prerruere condition 


p indica- 
teurs de freins et de rage, toile 
d'excellente qualité, peine cou- 
leur de votre auto désiré. En 
montre King. uv St, Michael, 
St-Vital. Le tout au prix très spé- 
cial de 5350, 

11-700-14C. 


A VENDRE 


eg à PE ri Bertrand — Mai- 
bres à coucher, 18 ans. 
511.000. Soubasmement complet, 
Grand lot, 
St-Vital, 27, avenue Oustic — Bun- 
Le ngbe is 4 ‘pièces. 9 ans, $8,900, Ta- 
pis mur à mur, Grand lot. Garage, 
Élôture. Près église, école et auto- 
bus. FPossessios immédiate, $1,000 
comptant. Balance à termes faciles, 


M. Fredette, Dominion Realty 


SP 5-3363 
10-645-T.F. 


ALEXANDER AGENCIES LTD, 
1500, Polo Park, Winnipeg 


St-Norbert — Maison non-moderne: 
4 pièces. Grand lot de rivière, Seu- 
lement #$7,800, 


Elmwood — Duplex: 4 ans, En très 
bon état. Logis: 2 et 3 chambres à 
coucher. Propriétaire serait intéres- 

s à échanger sur bungalow de 2 
chambres à coucher, 


St-Norbert — Bungalow: 4 ans. 4 
chambres à coucher, grande cui- 
sine, salon, salle de récréation, ga- 
rage attenant, grand lot clôturé, 
jardin, 2 rue de l'église et de 

l'école, Seulement: $17 


Avons besoin de propriétés à vendre 
à St-Boniface, Norwood et St-Vital. 


Appeler PIERRE PINEAU 
SPruce 5-8463 ou 453-1977 
10-666-11C, 


R. G. LAVIGNE REALTY 
ALpine 3-0546 


A VENDRE 


St-Boniface — Près hôpital. Maison 6 
ièces, 4 chambres à coucher, Lot: 
. Prix: $12,500 à termes. 


Près St-Eugène — Maison 5 pièces. 
Prix: $10,500 à termes, 


Rue Des Meurons — Maison 4 pièces, 
Sous-sol complet. Prix: 89,000. 


Place Gaboury — Duplex: 4 et 3. Très 
belle propriété, Garage, Grand lot. 
Faites-nous un offre. 

J0$ GRENIER: CH 7-9184 
11-699-11C. 


VETERANS REALTY 
302, édifice Melntyre 
Téléphone: WhHitehall 2-7125 
À VENDRE 


Vendrait ou échangerait sur mai- 


son ou bonne ferme, Comptant 
substantiel. 
Norwood — Rue Des Meurons, 4 


chambres à coucher avec salle de 
bain au ler. Chauffage: gaz. Comp- 
tant requis: $2,000. 


mi-duplex: 
Recent $50. 4 pièces pour 
priétaire, $1,000 comptant, Balan- 
ce: $70 par mois portée par pro- 
priétaire. 


St-Boniface — Rue De 
Bungalow: 4 piéces. Grande cui- 
sine, sous-sol complet. Chauffage 
gaz. Bel emplacement clôturé, Ga- 
rage. Paiement initial minime. 


St-Boniface — Rue St-Jean-Baptiste. 


pro- 


la Morénie. 


Duplex: 8 pièces. En bon état, 
Revenu mensuei: $165. Lot: 50° 
Garage. Comptant requis substan- 
tiel. 


Si vous voulez vendre ou acheter une | 


maison faites affaire avec un hom- 
me d'expérience et honnête qui 
vous donera tous renseignements 
gratuits et confidentiels, 


N. BERNIER 
| 594, rue St-Jean-Baptiste 
Téléphone: 233-2027 
19-468-10C. 


Il faut des 


vétérinaires 


Les étudiants des Ecoles Su- 
cures du Mantobe qui envi- 
sagomt une Carrière de médecine 
vétérmaure peuvent maintenant | 
suivre Les cours préliminaires de | 
deux ans à l'Université de Mu- 
mon. 


En effet, pour la première fois 
l'automne dernier, la Faculté | 
d'Agriculture inaugura sur be! 
campus de Fort Garry le = 
pré-vétérinaire, Ceux qui 
sem avec succès ce cours nt 
étgibies pour l'entrée aux cours | 


Der 


re » s. | IN 
de quatre ans de science vété-| MARIE LOUISE LEGRAS. late of the | 


rinarre donnés so au Collège de 
Médecine Vétérinawe de l'Uni- 


| versité de Saskatchewan, soit au 


ee 


| 
| 


cour. 
| oucher et salle de 
St-Boniface — Rue Notre-Dame, Se- ; Spécial 


[1e bureau du Secrétaire de l'Uni- 


Cofiège Vétérinaire d'Ontario, 
ou à l'école de Médecine Vété- 
rinaire, de St-Hyacinthe, PQ. 


Les étudinnts de 12e année 
qui sont prêts à faire leur entrée 
à l'Université de Manitoba et 
qui ont la Physique, sont éligi- 
| bles pour s'inscrire au cours 1. 


| 
| 


Les élèves gr * de- 
vraient se mettre en relation avec | 


versité, pour obtenir les rensei- 
gnementis désirés. 

L'an dernier, 15 étudiants se 
som inscrits au premier cours 
pré-vétérinaire à l'Université de 
Manitoba. 


lère réunion du groupe 
de travail du C.O.E. et 
de l'Eglise catholique 


GENEVE (CCC) — Le grou- 
pe mixte de travail récemment 
organisé par le Conseil oecumé- 
nique des Eglises et l'Eglise ca- 
tholique romaine a tenu sa pre- 
mière session du 22 au 24 mai 
à l'Institut oecuménique de Bos- 
sey, près de Genève 

Comme il a déjà été annoncé, 
c'est pour faire l'examen des re- 
lations actuelles entre le Conseil 
oecuménique des Eglises et l’E- 
glise catholique romaîne et re- 
chercher les possibilités d'ac- 
croître leur compréhension mu- 


pe n'a aucune autorité propre, 
mais doit faïre rapport de ses 
travaux aux instances devant 
qui il est responsable, Au stade 
actuel, le public ne doit donc 
attendre aucun rapport complet. 
Un esprit de compréhension 

ne a caractérisé la ren- 
contre au cours de laquelle on 
a pu se rendre compte du grand 
nombre de sujets d'intérêt com- 
mun qu’il convient d'étudier en- 


doivent guider les activités oe- 

cuménique communes, 

Etant donné la nature de ce 

groupe une première session ne 

pouvait qu'entamer la discus- 

= sur ces différents points: 
a 


cuméniques et a établi les fon- 
dations sur lesquelles les pro- 
chaines sessions auront à tra- 
vailler, On a noté les conversa- 
tions oecméniques qui ont lieu 
dans différentes parties du mon- 
de et discuté de leurs conséquen- 


Le groupe a élu M. Visser’t 
Hooft, secrétaire du Conseil oe- 
cuménique des Eglises, Mer Wil- 


A VENDRE 
N. L. BROUSSEAU CO. LTD. 


Avez-vous une propriété à vendre? 
Nous achetons et vendons des pro- 
priétés partout dans la ville, Dépôt 
payé immédiatement. 


ST-NORBERT 


Maisons toutes neuves 
Considérerait échanges 


Magnifiques maisons construites sur 
commande: 2 étages, 4 grandes cham- 
bres à coucher, Tapis mur à mur 
rs Four encastré, pulvérisateur 

déchets. Garage attenant: 2 voi- 
tures. Cheminée naturelle dans grand 
salon. Façade: pierre ou brique. 
Nombreuses commodités supplémen- 
taires. Complètement décoré. Situé 
sur terrain élevé face à la rivière. 
$26,500 seulement, Veuillez appeler 


M. Bucko, 


ST-VITAL — HINDLEY 

En face église St-Eugène. Près écoles, 
magasins, autobus, Bungalow stuc. 15 
ans, 2 chambres À coucher, Cuisine 
moderne. Beau salon. Sous-sol com- 

let. Gaz. Nouvellement décoré à 
l'extérieur. $10,000 seulement. Termes 
faciles 


SUPERBE QUADRIPLEX 


St-Boniface, rue Langevin. 85,000. 2 
logis en haut, loués à $160 par mois. 
Chauffage électrique. Sous-sol com- 
plet, prét pour autre logis. Logis: 6 
ièces au premier pour propriétaire 
Balon à tapis mur à mur, cuisine 
attrayante et salle à manger, Age: 
9 mois. 


ST-BONIFACE — RESTAURANT 


53,500 comptant, Grande maison: 6 
pièces attenante. 3 ou 4 chambres 
à coucher. Restaurant contient 5 ta- 
bles et 10 tabourets. Chiffre d'affai- 
re quotidien: $50, Pourrait être aug- 
menté. A termes faciles. 


GRANDE MAISON — $5,000 
St-Boniface, Angle Dumoulin et St- 
Jean-Baptiste, 71, pièces. Soubasse- 
ment complet. Gaz. Garage. Belle 
Au 2e, 4 grandes chambres à 
bain: 4 unités. 


$24900 maintenant. Doit 


7 pièces. 2 plomebries. | être vue | 


NORWOOD — 3 DUPLEX 
$3,000 comptant chacun, Rue Monck. 
4 et 422. Gaz. Lot: 5) x 120’, Enfield 
Crescent. 4 et 5. Gaz. Lot: 68° x 95. 
| Youville, 4 et 5, Age: 2 ans. Gaz. 
Lot: 50° x 139° | 
Complètement loués — Termes faciles | 


ON DEMANDE D'URGENCE A 
ST-BONIFACE OU NORWOOD | 
Maison: 3 ou 4 chambres à coucher. 
Soubassement complet. Grande cui- | 
sine. 15 à 18 ans. Près école Proven- | 
cher de préférence. Tout comptant. | 


A LOUER — St-Boniface 
Epiceries et viandes 

Chiffre d'affaires: $75,000, Bons acces 

soires. Loyer mensuel: 8150 (chauffé) 
Termes faciles. 
Appelez ERNIE BUCKO, 
s'il vous plait’ 

CE 3-4574, le jour GL 3-0741, 
1n-861-11C. 


| 
| 
| 


| signed at 700 Great Western Building, 


tuelle et leur coopération, que 

ce groupe a été organisé, Cotte 

première session avait pour tâ- 

che principale de préciser le 

mandat du groupe et de définir | tou 

ses méthodes de travail. Ce grou- | Bonne 1 
[l 


Au Sacré-Coeur 


Dejeuner-Communion 
Un déjeuner-communion, or 
£anisé par les dames de la pa 
rot, era MrvVI apres Æ INR 
de 9 h., x dimanche 20 juin, 


| dans la sulle de la nouveïte éco- 


R, pOur ous les Daroisiens. 
Le prix d'entrée est de 50c 
|par personne, | 
Bienvenue à tous C'est une 
occasion pour les paromssiens de 
# rencontrer et de se connaitre 
Venez en grand nombre. | 


NOTICE TO CREDITORS | 
THE MATTER of the Estate of | 


Post Office of St, Claude, in Mani- 
toba, dmceased 


AN claims 
duly verified 


ainst the above estate 
y Statutory Declara- 
tion must be filed with the under- 


356 Main Street, Winnipeg !, Manito- 
er before the 12h day of July, 


Dated at the City of Winnipeg, in 
om this 11h day of June, AD 


MARCOUX, DUREAULT, 
BETOURNAY & BETOURNAY, 
Solicitors for Henri LeGras, 

Administrator, 


PAUL'S REALTY 
LIMITED 


120, avonue Provencher, 
angle Taché et Provencher, 
St-Bonitoce 


SI VOUS DESIREZ UN SERVICE 
PROMPT ET COURTOIS POUR LA | 
VENTE DE MAISONS, TERRAINS | 


PLAIT, VOUS CONFIER À NOTRE 

PERSONNEL EXPERIMENTE ET | 

TRES CONNAISSANT EN AFFAI- | 
À VENDRE 
ST-BONIFACE 

Près Sp = — Maison 6 pièces, 4 | 

chambres à coucher. 19 ans. Lans bon 


état. Salle de récréation. Grand lot | 
paysagé, Comptant requis: #2,500, 
RUE GAREAU 
Bonne maison pour famille: 5 pièces, 
3 chambres coucher, Beaucoup | 
d'armoires, Sous-s0l let, Gaz. 
Grand lot, Plein prix: $11 | 
RUE BERRY 
Triplex — Bon revenu. Prix réduit 
pour vente accélérée, $7,000, 
RUE DUBUC 
Maison 4 pièces, 2 chambres à cou- 
cher. Grand lot: 45' x 120’. Idéal pour 
construction. Plein prix: $7,000. 
RUE DE LA MORENIE 
1 Maisons sur même lot. Revenu men- 
suel au delà de $100, Plein prix: 
RUE LANGEVIN 
riété e revenu: 4 logis en 
, Garage, auto-port., Grand lot. 
té. ue attrayant, Comp- 


tant pr 


Pour plus d'informations, 
signaler, s.v.p. 

Bureau: 247-9267 

J. RIVARD: 247-4927 ou 
PAUL GAGNON: CH 7-7603 

#7,000. 11-667-11C, 


rm | 


À VENDRE 


PRES LORETTE, MAN. 

Lot de rivière, 10 À 15 acres, sur 
Chemin de ja Rivière, $350 l'acre, 
à termes, 


ST-BONIFACE 

Rue Nr ue Duplex: 4 en bas 
avec bain; 4 en haut avec bain 
Chauffage: gaz. Garage. $1,500 
comptant. Proprié taire portera ba- 


NORWOOD 

ue Kitson. As 6 pièces, 3 
chambres à coucher, $8,900, $2,000 
comptant, 


ST-VITAL 

Rue Sr gg Some parte- 
ments: par venu mensuel: 
gaz. Aubaine 


ST-BONIFACE 
Maison: 4 chambres à coucher, 
2 plomberies, Grand lot, $13,900, 
$l comptant. 
Appelez 


M. LANDRY: CE 3-3766 
ou 


J.-R, POIRIER REALTY 
Suite 11, 561, avenue Warsaw, 
Winnipeg 9 
Téléphone : 
GRover 5-1876 
10-659-11C, 


ERNST, LIDDLE 
& WOLFE LTD. 


100, EDIFICE PARIS 


Maisons - Fermes 
- Dex 


A VEND 
Ste-Agathe — 215 pre avec bâ- 
tisses. Bonne eau, #$125 l'acre, 


St-Adolphe — Maison neuve com 
lètement moderne. Grand lot, 

erait pour maison à St- 
Norbert ou à St-Boniface. 


Chemin Ste-Marie — Maison non- 
finie, lot boisé 99° x 264’, 3 milles 
au nord St-Adolphe. 


St-Boniface, Rue Hamel — Du- 
plex. Echangerait pour ferme 
avec bâtisses, Appeler 315-5, 
Ste-Agathe, 


Nous avons besoin d'offres 
de fermes à vendre 


Pour un service prompt, ventes 
ou hypothèques et évaluation 


Appelez LOUIS LE GAL 


WhHitehall 3-5408 
ou 315 - R5 St-Adolphe 
11-689-T.F. 


PAUL PAQUIN 


Assurances générales 


939 AUTUMNWOOD 
ST-BONIFACE 


Boîte 68, St-Boniface, Man. 
Téléphone: Alpine 3-9805 


La Société 
d'Habitations 
Ltée 


MAISONS DE ‘’DISTINCTION"’ 
Henri DAUDET, gérant 


700, Great Western Building, 
356, rue Main, Winnipeg 


Téléphone: 943-4021 


St-Boniface, le 10 juin 1963 


Rien ne fax tnnt de bien que 

\ VENDRE — Lier te tre- | ! 
prise. entrepôt îrige Hheus, bo de faire du bien LEGOUVE. 
che Nan st ténérale. 

Com » équiper el Môr nes Ù 
derne ésience modeste atte- 

das sit u contre © + À VENDRE 

lage de Ste-Rose Lac Ter 


St-Boniface — Rue Si-Jean- Baptiste 
Près écoles, Seulement 000. Mai- 
son 3 pièces, 3 chambres à coucher 
1.700 comptant. Balance: #75 par 


disamible permettant 
FA and autre commer ha 
Prix très raismnable pour ven 

te 1mmédiiate. S'adresser À Mme 


Emmannel Maguet, Ste-Hose- mois 
du-Lac, Manitoba,  10-616-11P, || St-Honiface — Rue Bertrand. En très 
bon état Intérieur nouvellement 
| dévoré, Maison: 6 pièces, 4 cham- 
bres à coucher. Sous-sol complet. 
#2000 comptant. Balance: termes. 
A VENDRE Norwood — Rue Braemar. Maison: 
St-Pierre — Bon d à 1 pièces, 2 chambres à coucher au 
nue! 2.000 nue gr À + ler et 2 au 2e Chauflage: gas. 
toutes commodités. Bonne eau Propriétaire transféré, #3. comp 
Grand lot, 86.50, 8150 ou plus tant. Balance: termes 
comptant, St-Boniface — Près hôpital 91.860. 
Ste-Geneviève — Bonne maison avec] Maison: 5 pièces, 3 chambres à 
toutes commodités, 2 chambres à coucher, Taxe seulement: 8150. 
coucher, Prix raisonnable Termes. Possession: ler juillet 
Près église Ste-Famille — Bon bunga- | StBoniface — Rue Ritchot. Maison 
low: 3 chambres à coucher, Grand | Moderne: 14 étage, 6 pièces. 1 


_ 


chambres à coucher et 2 chambres 


$15000 seulement. 


chambre à coucher au premier, 


0 Gar 2 
In. Garage. 612200 seulement 2 au second, Salle de bain au ler 


| Norwood — Bon bungalow, sur grand Grand terrain, Prix raisonnable 
lot, Salon, c'isine, 2 chambres à avec montant substantiel comptant, 
soùuc \ à 
FR  Rale OUEN, QAR | st-Vita — Vivian. 8300. Bungalow: 
Land, $10,500 seulement. Pour ren-| © Pièces. Sous-sol complet Gas, 
seignements, venez me voir, Lot: 50. Taxe seulement: $169. 8l.- 
000 comptant. 


milles de St-Boniface — 2 bonnes | 


3! A LOUER — Rue Berry — Bungalow 


moderne: 3 chambres à coucher, 
grands salon et cuisine. Buanderie 
et chambre À toutes fins au sous- 
sol, $100 par mois, Possession im 
méciiate, 


maisons sur même grand lot, 
À coucher, Puits artésien. Près éco- 


le. Une véritable aubaine, le tout 


J. CARRIERE REALTY 
289, rue Taché 
Téléphone: 247-5204 
10-664-11C, 


À. AYOTTE 
191, blvd Dollard, St-Bonitace 
Téléphone: CEdor 3-5845 
10-663-11C. 


BRODEUR TV SERVICE 


Licencié du gouvernement — tout travail garanti 


SERVICE COMPLET DE TELEVISION, RADIO, TRANSISTORS 
Gramophones, Haute fidélité, Stéréophoniques, Magnétophones 
1462, RUE ERIN, WINNIPEG 3 
Téléphone: 7742758 Résidence: St-Adolphe 314-R-14 


Lots de plage à vendre 


À Plage Albert, 2 milles au sud de Victoria Beach, L'une des plus 
belles plages de sable fin, Très privée, idéale pour enfants. Ces lots 
de choix sont de prix raisonnables et près du lac. Vente à termes 
si désirée, Voyez B. J, Trainor à Victoria Beach, ou téléphonez-lui 
au numéro 754-2257, PP, 


WINDSOR PARK VENTE PRIVÉE 


Maison de 3 chambres à coucher, près de l'église catholique, école, 
terrain de jeux, piscine et centre d'achat. Lot clôturé et salle de 
jeu partiellement finie. 


Pour détails, écrire à P, ELIASSON 
303 - 2150 avenue Portage Winnipeg 12, Man, 


NIAKWA MOTOR HOTEL 


RECEPTIONS ET BANQUETS 


Souper dansant de 9 h. à minuit 


TRIO MARGARET HUGHES 
mettant en vedette: Fern Rondeau 


Tél: AL 3-1301 


Chemin Ste-Anne et Route transcanadienne 


Prenez avantage de notre spécialité 
courante: coupe de cheveux gratuite 


avec shampooing $1 À 5 0 


et mise en plis 
les lundi, mardi et mercredi 


Ouvert six jours par semaine 


Clara's Hair Styling 


396, avenue Taché (porte latérale) 
vis-à-vis l'hôpital — Téléphone: 233-4808 


ALBERTINE'S 


(auparavant à 109, rue Marion) 
Nous désirons avertir nos clients que notre nouvelle adresse est 


576 Chemin Ste-Marie 


{jonction des Chemins Ste-Marie et Ste-Anne) 
et 


535 avenue Ellice 
(angle des rues Ellice et Langside) 


Nettoyage à sec 


Complets 
Pantalons 


LIVRES 


Livres de poche — 10e — 15e — 20e Magazines — 15c 


Seulement $6,900 comptant requis 


L'un des immeubles 
les plus remarquables de Winnipeg 


Situé dans le quartier des affaires, au sud de l'ave- 
nue Portage, sur une rue bien connue, à sens unique. 
Construit entièrement d'acier et de béton armé. 
La bâtisse est à l'épreuve du feu et du son. Treize 
appartements: trois à 7 pièces; trois à 5 pièces et 
sept à 4 pièces. Chacun a un solarium entouré, cha- 
que salon est muni d'un foyer, les cuisines et les 
salles de bain sont toutes neuves. Place de station- 
nement pavée avec prises de courant pour quinze 
voitures. Châssis d'aluminium, chauffage au gaz, 
antennes de télévision et tapis dans les corridors. 
Cour en avant de l'immeuble. Grandeur du terrain: 
100 x 110 pieds. Appartement disponible pour le 
nouveau propriétaire. Prix global pour le terrain et 
la bâtisse: $128,900.00, r#- les $6,900.00 investis, 
après toutes dépenses payées et paiements faits sur 
hypothèque, le profit net ne sera pas moins de 
$1,000.00 par année. 


Echanges considérés 


Apartment Exchange Ltd. 


406 MALL CENTRE BUILDING 
Tél.: 775-2591 Le soir: GL 2-8778, 475-8418 


